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Sllf A JIL~lNIE 
C est peut-~trr le mJllre de l'heure. Plus f.ic1/eme11t cnrore que Ili/Ier ou ,\lussolmi , Il r<Jurrait. sil 1ouw11. de ch inrr sur lt monde 'pouvantt! /J guerre. La guE tre ou la 1fvolut1on Dans son pa) >. il est tOJt puissant, J'.i11ta11t plus puisS<Jnt qu'on ne s.iit pas au 1us1e de ;;al 1 de quoi 11 tient s.i puissance. durrs nombre de ra>·s de l 'f urope , il est tout au m ms 1<nt, mau. Il on scît d ou vlfll/ ion 111/luence Elle a pour ori gin le bol1JrJ, le slogan , le men,·~!>• et IJ propc-1('.lnde ai·e lesq1iels on f.iit marc/1er les foules /.es cnmmunl tes d'e1rortJtion nous a>sUrc ni que IJ-1>.is 011 l'appelle le P~rc du Peuple. C'est bien possiblt quand on nt le m.i1tr1 on se full appeler comme on 1•rul mais. J.ins tous les cas, ce pire m.spire plut6t 13 cr 1nte que 1 af/tclinn 

On rir le ioit 1ama1s t11rlement gJrdt lrlplemrrrt "11011111<. il rc t;ne en son Kremlin. ir11•is1ble tl préunt, comme ion prtdc ·e t'ur Tt1•an 'le terrible ou. plu< prh !11• nous. comme Philippe li en wn Escufl~I ou Louis XI en sn.1 m.m •ir de Plessis-les· Tours. infJlifi!able uragne. ~on ac~.ilyte Utvinofl - pJrJon. son Excellence .\1. l ih·11101t - commissaire du peuple a11, Af!J/rt'S t'tr.int,tre,, a <emé un peu r.irtout tn EurDpt des diplom<1tes intclli11e11ts. rulln•l's. ab<ond1m· mtnt roun us d ca1 ar et dt charme slD1 e. lt 1 lt 'hJr· mant M, Rnub111ine. nunistre dt< sot•iels ci Rru\ellrs . mals iltmlre , Ut on l'Oil tN·1ours un personnage m)'S· tf11rut qu1. tel l'espion du Cr>null des nit, est cl:argé ;tt lt.o sun tiller c't st l'hnmm, du Gucp(ou ou mie111 l'h,,mme de Staline, De temps tn ltmps, d arriie que le diplomat~ e,1 rappelr'. Alor< , on n'trr er1tenJ plus Ç'Jrlu ri 11 di r 11u comme da~s une lrapp,. Les foncltonnJtrt s ~ftl'lt tiques a1n 1ent diini{euust.ment .. Ot1 racont rr St.1/Jnc dt sombres hr<toires. l.a plus belle t </ 1•eut-l:lre aile du nommé Froun:<. Ce ft un: rcrs nnaJ;:e l'mgmatiq11c, aux orig111es obscuff' bri/13 tout d'un t<JUP :1'un i<IJt e\lraordinalre .l ins le cul bolchu 1k. En /'125. il était qudque chose comme nu 1>/re de IJ Gaure. Pr<parait-11 un coup (Di,u ,UJt Jans q11t'I .<c11s) > Cela parait asse: prvl\Jbl<' .M is Il dllll <i habite, rùcontc un 1ournalr<te fort cm courant dt's affaires russes. dans l'art de dtssimulu 

que cela n ·apparai<u:t pas d l'œil du rlus ml fiant, Peu J peu. Il tfa11 arm•é cl éliminer de S"n aJmi nis· tratron tou.s les chefs commwu.,tes <I 1usqu'Jux comm1•<aircs du P•'Uple. Il al'mt mlme lictnci~ lt· trois quarts des soldats de l.i J?uerre cil•ile pour tes rcmrlucrr par des p.iysuns Si mtri·t'.ll/eusement iai• t h souPt~urdlcs les appMences que nul au Poltl· Buro. l \los• u, n'y i'O} il nen - nul, sJu/ Staline qui, du fonJ de son bureau, comprit ri del'irra tout. Alors sachent aue Frounzé , tait m.1/aile, il le fit vemr c t le corr1urn. au nom de l'arm~e, au nom Je la n.tion. de se I.i1 'er ort1•·r ou, 1·11 10111 c.is. ewmi· ner Duns 'a s •illci'udc, il alla iusqu d lui of/Tir • 'I propre chJTur;:itn . Frou111~. après quelque hésitation. se laissa f•tre - et mourut <ous I< couteau. L t pr1>C~»l'erbal des mfdecins porte que le crrur du patient nt put suppo·ter l es elfets du ch/orofo1me. On l'en. terra ai•rc une pnmpe inouTe d Stalint" fil partie de l.J far Je d'honneur. 
Peul-Nre, duns relie antrdou. fJut-il /J1re la part fr la ltgende. Cep~ndanl, s'il faut en croire le ~ros bouquin cJbond mment documenté de ,\I Roris Sourarme ex-bolc/1enck. rt-lrotzkiste qui maintenant vit J l'al:ri en France, e/lt est bien dJns la mam. re du persnnnaJ?e. 
En f ici une autre que rJconte Jacques Doriot En ce temps-IJ le ma11e de Saint-De11is . qui tsl del'.nu l'e1pa:r de la démocratie antisoviétique, était un corn · munbte de slflClt? o~stn•ance. I.e g Ul'trnement SOl'it· tique comrt.1it "" lui pour livrer la Fronce d la rtvo. lutlnn Il alla plusieurs foi< cl .\l oscnu rour y prendre un mol d'nrdre qur a ftni par 1 dé~onter. Il tut une fo is 1111 ill pdr ~tal1ne d11ns une petite maisrm de coml'Q~ne que IP dicfot1•ur pnsstde dans les environs Je \JoscOtJ, On s'assll dons le jar.Jin nu plutôt dans une rrairie nù PJi<soient quelques brebis. " roulez-vous mart(u du mo11ton 1l Ici ma11iêre de mon pays; » denwnda Staline 

- Vo/orrliers répondit Doriot. 
Al•)rS I< m ltre Je la Russie prend dans sa poche un vos re1•,1lv1·r d'ordonnance. al'ist la première hlfe qr • p ' 1 r'>rl e et l'abat d'un seul coup . Doriot 

• utt.1nnU-rtHf.HtUU1111 .... ll •lltl l lt11lll l lUll llUl l11l l llll!llllllll ll ll11llUl lltl l llt11UlllllltllHIUHlluo •• 
utu•tH .. t.,.Htntot••unuuu11H1111tu1111t1u1111 ... LA TAVERNE ROYALE BRUXELLES 1111111111111111111111111111111111JllllllllJllUllUUllllUUllllllJllllllllUIUIUUllUlllUIUUllJI Cunde spécialité de Banquets, Diners de noce , etc. J Déjeuners d'affaires. •• Dîners de pro:notion, etc. 
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avait btau avoir, tn t' /emps.IJ, /J fol communiste, 
rJ fut 1t11 peu lbtrlut. Il ç<JrJit ,qlll! c't~t dt cette ma
nilrt·ld qu'on st pr~ure le mouton du dintr dans les 
mon1ag11es dt la Gtorzie d'ail St.iline t$/ originaire. 

f ' ' Car le mail,, de la Russie est t:lorzien. Il 111 s'ap. 
Pfllt pas Staline, mais quelque chose comme Dtet'tlli. 
ou Diouvel/itch, ou D1Quz2ch.ili , at'te prtnom: Gtorge. 
Du moins, c'tst ce qut 1·011 d:I, car tous us rlvolu
tioflJl.Qires russts posstdell/ tous toi:te une slrie de 
noms de rtch411ge et 011 ne sait f.imals qutl est lt 
vrai. Dans tous les cas. ctlul-c1 n'appartitnt d aucune 
des douze tnbus: les Glorgiens sont dtS Ary·ens cent 
pour cent, comme 011 dit en H11/érit. Costaud. rdbU, 
MJ/ide, il a l'allure prudente et lourde la ruse et la 
morosi!f des ours de su montai:nes natales. Un de 
ses anciens co//abor.:teurs du Polit· Bura, M. Boris 
Bajanov, trace de /u1 cc pomait: 

« Il parle tr~s reu et ne confie IJ prrsonne ses pen
sées secrltes. /tllmc il /Jll trts rarement pJrt de ses 
idées et de ses impre.•sions IJ son entoura11e. Il pos
stde à un haut degrt la capacitf de se ta1re et c'est 
certainement une grande originalité dans un pa}'s oii 
tout le monde parle trop. Quand il parle. Il ne dit 
famais ce qu'il pense. Un adage affirme que la lan
gue a élé donnée d l'homme pour dtgulstr sa pensü. 
Le cas de Staline est plus tompllqué : la lan11ue lu/ a 
été donnte {l()Ur que Ion ne puisse sa110lr s'il a, oui 
ou non, des pensées. .. " 

Ce saisissant croquis se plact admirablement en 
marge du portrait en pied que M. Boris Souvarine 
trace du dictateur. D'idies , suii·ant Snuvarine. Sta
line n'en a aucune d il le d<remt comme une espèce 
d'adjudant de la réio0!ution to111ours prit aux temps 
hlrolques d accomplir les ba<sti btso11r.es mais mtr· 
veil/eusement habile d nt ras st compromettre Quand 
les cam.irades se /a1s<Jien1 urrl/er. 1/ ichappait tou. 
jours. 

Après le triomphe de /J rfrolulion bo/chtvique. il 
continua d "' pas u ccmprr7tt/lrc, !I pas~oit pour lt 
chien fidèle de Linrne qui d 'a11/turs , le mtprisait pro
fondément. Mais Linine mlprlwit tout le mvnde, s.iu/ 
peul-~tre Trot:ky. /'Ante-Christ tsl un rnsonnage 
essentiellemtnt solilaire. De tous les 1:r.inds bnlche
~lcks qui /ondtrent la rtrublique ccmmunist~ des So
viets. Staline étal/ le moins brillant, le mom< éloquent 
le plus butt. au moins en appartncc. ce/ut qui fa1s31t 
le moms figure de chef un homrre de main. un adiu· 
dont, tout au plus. Comment arm•a·l-il ù la premltre 
place} 

? ? ? 

11. Boris Souvarine 11 raconte tout au long dans un 
volume de SOO pag1•s qui est une précituu contribu
tion d la m}•sUrieuse h1sto11e de la rfrolutron russe. 
C'est un tra1•01/ de loupe, pJtitnl. <011terrai11, au moyen 
duquel il élimine succts<niemrnr tous ses nva11x, 11e 
tolérant /tnalement a11/011r de lui que des instruments 
dociles. 

De tous ces rfraux. le plus redoutable "ait 'v/dem. 
ment _Trot:ky, inttl/i11ence diaboltque mais s11püieure. 
et qui le dominait non stultml'nt de tout 5on talent 
de polimiste et d 'orateur. m.Jis aus.<1 dts url'ices qu'il 
1tvaiJ rendus comme or11a11t<attur dt /'armte rou11e et 
vamqueur de la contrt?·rtvn/utron Aussi lui vo11a-l-ll, 
dis lt ttmps dt ltur oppart.iltt cam.iradtrlt. une lia/ne 
/arouche. une harnt d'ours 11i'nr11ttn . 

Trottkv, d'aillturs /.J lui rtnd.iit bien D.ins /ts der
nitrs jours dt 1927 il v t iti , tors d'unt s"ance du 
œnu.tt central communiste, un "tn1 nu.morablc. 

Trotzky, vainca par la ruse el l'inltlg~e st.:lmitnne, 
s'écria: 

« Si mes amis et moi nous rei•enr.ns au roa>'Olf, 
nous vous ferons tous /u$il/er , Oui noas le ferons. 
Vous. vous voudriez bien nou..s fusiller , mais t'Ous ni 
l'oserez pas. " 

Et, de fait, Staline n'osa pas /.:ire /usmu Trot:kv. 
Il se contenta de le reltguer au fond de l'Asie . dans 
un pays a/freux. en tsptran/ bien qu'il )' mourrait. 
peut-lire comme Frount~I. mais Trot:ln sur11tcut tt 
on 1·ex11a Depuis. il promtr.t 54 fureur impuiu.int1 
tl travers l'Europe, mais Staline a fint pur ai-olr la 
peau, sinon de Trot:ky du moins celle des princrp.lUx 
lrot:kisles linoviefl, Kamtneff, Tcmsky, car le pro
c~s de Moscou n'a été qu'un nouvel épisode de la 
vit'il/t lutte entre les .:feux hommt?s. 

7 f f 

Lutte entre deux hommes. lutlt aussi tntre deuic 
sysl~mes. Il est possible. en effet. que Slaline n'ait 
pas d'id~es. mais il a un ~y51tme de gn~1·nntment. 

Nous nous sommes apitoyts 'ur le sort des condam. 
nts de Moscou - apito1·és dans une certaine mesu,, 
- parce que ce pro~s fut i11noble et choqua toutes 
nos ccnceplions de la iustiu. mais l•s condan111~s. 
qui (llJaient été d'ailleurs d'abomtnal>/es terroristes, 
étaient. ainsi que leur chef. dP. plus rtdout.ihlcs adver
saires de notre civili$alion que leur olcuttur. L1 
trotzkisme. c'est la rét•olulion permanente , continue, 
universelle jusqu'au triomphe du communisme absolu 
et planétaire: le stalinisme. c est la stabilisation d un 
gouvtrnernent des{l()tique. r.w1s t11 5,, mme rtjlu/ier et 
qui cherche IJ repren'1rl! une place normale pJrmi lts 
nations. St le complot trot:kiste a1•au réussi . /; Rus· 
sie serait sans doute retomt,te danJ dt nouvellts con. 
i·ul.sions. Ai·ec Staline. elle se f•r.e dJns une sort« J1 
nouveau tsarisme, aL'ec sa hurec::crat1e toute pufJ
S4nle, sor. arrrée féroccmrnt dist1r /in{e tt us Intri
gues secrètes et b}·r.antines . C 'est une hl$toire q•t.l 
recommence et. aprts tout. on peut «• dut que Pierre
lt-Grand était. lui aussi . une tspt ce de brute rus(• 
qui par urtains cëtés, res~emble cl Stalin•. 

L'h1Sloire est un scandJle pum:znent ... 
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A ce Négus vagabond 
Vous pouvez méditer, Sire. aur la précarité des 

arandeurs humaines. L'n prédicateur chrétien tirerait 
de voire aventure dca pétJodc1 et des métaphores 
11randiose•. D'ailleurs. votre aicul Salomon (sauf 
ettcur, c'est bien votre aieul. n'c•t·cc pae ~avec la 
collaboration de la reine de :>aba) a dit eur cc aujct 
des chosca trh bien. Le earnt homme Job auui. 

Vou• êtes donc, désorm:iie, fluctuant et meuble. 
Hier, voûs siégiez 1ur un trône d·or (aie), sou• un 
parapluie de première cla.•c, et les pieds sur un lion 
qu'on n'avait pao même empaillé au préalable. 
Vou, aviez pour vous ,\J\I, Blum, \'anderveldc. tout 
cc qui compte dana l'Europe occidenta'.c d·aujour
d'hw et, san• doute, :\1. Lar110 Caballero, champion 
de l'humanité. Vous étiez le cousin dea ro;a, surtout 
de .::i . .\1. le roi d'Italie qui vous avait jad11 reçu 
en vieux frhc et décoré sur toutes les coutures. Vous 
•ous ête• soudain trouvé le dcrnèrc {sauf reepect) 
par t<"rre et \'OUs voilà vagabond. lmaec qui inspire 
le zc•p~ct. ma!s nous nous conso!on1 t-n aonieant 
à •o• coff<es pleins d'ors. /\,·cc ça, il vous reste !e 
Sa,.oy, .\lonte Carlo, le Château d'Ardenne et le 
Zoute On peut •e consoler d'un tas de malhcuu, 
dans ces endroits favorité1 des dieux. 

Il semble. cependant, que vous ne vous aban
donnez paa, que vous ne voulez pas prendre sans 
lransition les pantoufles du vaincu et son bonnet de 
nuit.. . 

Vous voulez frapper à la port<!' de la S D. N. 
Cette S . D :\, qui a pns à votre propos de si nobles 
et si •ublimes ré•olutiona. Frappez. frappez fort l 
Sire. Car on a parfo11 loreille un peu dure dans cet 
mmeuble i:enevois Pour la beauté de la scène, 

nou. faisons des vceux pour que vous ayez roccasion 
c vouo faire entendre. 
t'\ous avons connu un brave 11nrçon qui. au volant 

e sa voiture, amocha un pauvre diable. Procè1-
•erbal. Jugement L'a.,urance paya et bien. Le 
)auvre diable a\'a1t aurtout écopé dans le faciès. ln
l~'!'ne pour le re•te. il était affreux: philosophe, 

aUeurs. et pas plus fâché que ça d'un 1ale coup 
•1• qui lui va'.ait des r<ntcs inupérécs Et l'affaire 

•n serait restée là, •;J n'avait eu une admirable idée 

scènes tragi-comiques, la police. convoquée, 10 
trouva impuissante et le reste appartient a11 vaude
ville. 

On ne peut vous conseiller de vous t ·ou ... er à Ge
nève. Sire, à chaque réunion de la .::i. D :-0'., pour 
ouvrir la portière de aa voiture . Vp<"nda li, il y a , 
dans cc sens, quelque chose à faac et où !& mor&lo 
et le pittoresque trouveraient leur compte, 

La lé11cndc et la peinture noua ont conservé Io 
souvenir du iu11c prévarie&tcur. lequel, écorché Vlf, 
foumit un cuir qui, t&nné. garnit le fauteuil de 1e1 
1ucccascura. L'écorchement à vif c'1 un traitement 
pénible; puis, dans cette histoire, il s'agit d'un pré
varicateur avéré; elle nous suggère pourt&nt une 
idée. 

Pourrait-on pu (après décès réKUlicr) tanner la 
peau de quelques-uns de ceux qui ont cru à la 
S. D. N. et en garnir des fauteuils genevois ~ Il y 
aurait des cuirs jaunes venus de Chine. dea cui,. 
dorés venus du Chaco, des cuirs sombre• d'Ab)·ssi. 
nie, quel mobilier somptueux on en ferait et comme, 
en enfonçant bien son séant dans son fauteuil. un 
arbitre genevois se sentirait. pénétrant et pénétré, 
imprégné d'un souvenir documentaire. 

En attendant, il nous semble bien, Sire. que vou1 
avez droit à un fauteuil à la S. D. N Soit, on no 
veut plus de vous pour requérir, pour plaider, pour 
accuser, pour vous défendre. Mais. comme aux as· 
sises, on peut vous allouer un fautcwl derrière la 
cour. un fauteuil permanent. 

Nous ne pouvons reprendre constamment et 
combattre ou propager les thèses itali<"nnc ou abys. 
sine. Déclencher la guerre univcroellc pour votre 
seule cause, Sire, il n'y a plus pc,.onne qui y aonge. 
Les petites nations. seules. font encore mine de dé. 
fendre en vous la justice envers cl contre tous. Ellea 
en parlent à leur aiae: la guerre. pour ellea. aura;l été 
la guerre des autres, faite par le troufion français, 
lequel &urait fatalement entrainé le jasa be!ae, pen· 
dant que rAnglctcrrc aurait loyalement mis en état 
son armée afin de venir s&uvcr la e&uac de la jqstico 
- quatre ans après. 

X on, non. non. il fa.ut une cerveUc de primaire, 
une stupidité ahurissante et agres•Îve, pour songer A 
exposer toute la civilisation à la mort en vue de ré
parer une injustice - si injuatice il y a - locale. 

Lïnjustice est partout dans la nature et dans J'hi .. 
toire comme lïnégalité, et malgré notre idéaî, mal, 
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Lea Miette.. do la Semai.ne . , ........ , . , , , .............. . 
Un bock ••ec M. René Redi.na, DirecteLtr du Theilt'e 
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Lei Bellea Plu.me.a foot le:1 Beau..x. OiHaus .......... ,. 
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Une . l~tt~e de .M. Hubin, i propo1 do la Commiuioo 

m1ht.a1.re mute . , . , . , .•.••••••.. , , .••••.• , ...... , • ,, , •• , 
Le Chape.au chi.noi1 ............... , ...... , , .... , ,, ... , . 
Petite correaponda.nce .......... , . , ......... , ..... , . , . , , 
Lei Oomino1 iovi1iblea ............ , , , .... , . , .. , , . , , . , . , 
Faiaona un tour à la cuitine ..........•................ 
l..e Boi:1 Nc·ré ..............................•.......•.•.•.• 
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w. Con•e.il. du VieQ.X: Jardinier ..... ............... .. 
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1 se campa devant la ma:son de son défill\lfatcur 
ui, à chaque aort:e. le trouvait pré•<'nt pour lui 
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A1ot.. croÎ.I .. .............................................. . 
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8fé nos discouu, malgré nos vœux, noua n'y pou
vona rien ou presque rien. Dire le contraire ou le 
ten te r, c'est abuser des pauvres diablea à qui on a 
lait croire à l'absolu et que lu principes les meil· 
Jeun ont en eus une force qui triomphe des fa iu . 

Le monde est mal fait, •o:t 1 Faut-il le détruire 
pour que règne la just:ce } ~1a:1 où aera la justice 
- notre pauvre petite justtee embr~onnaire, mai. 
qui marque tout de même une conguête de l'esprit 
- quand le monde ne sera plus } Ce aont ces con
atatations sa'.utaireo que vot:e r.résence imposerait 
à tout le sanhédrin genevo:• oil vous éta;t donné d'y 
aiéger désormais à perpétuité et en belle vue. salu 
taires pour les sanctiorinÎ•tcs t't les antisanctionnis
let, a usai salutaÎO"es pour r Italie même et peut-être 
• urtout . 

C'est eJle, .rictorieuse. qui d,.vrait vous offrir de 
tnnsbahuter à Genève et d'introduire dans la salle 
d ei séances tout votre mntfri.,J d "Addis Abcba, le 
t rône d'or, le parapluie, et 1 .. lion easuie-pieds que, 
cette fois-ci. il aurait bien fallu empailler au préa
lable. 

llllllllllllllnll!Ulllllll:1''1Ilffilllllllllllllilllll111111U!illlllllllllllllllUlllllllffiiOillllllllll 

Tb#Au-e Ro:ral de la ~lonn..ate 

Spectacles du 16 aeptembre au 10 octobre 193e 

8 amecU 28 · L ES PECHEUl\8 DE PEl\LEB. 

~"'~ ~~;c<tl"ê6t1lo0~~·~~:11~1:·~11~4';~:••• 
Dimanche 27, ~n maun•t).: FAUST. 
M "'• Oeul111 ~ M\1. Ek~u 1. \ u Obbe•s • \'..nuL 

E n 1o!r6e: LUCIE DE LAMMEl\MOOR. 
r.t: t!ii:. <=t::.:~ 1d~' N;}J.~·~~ru\,til'~· p.,.,.. 0~ 
L nod1 28: MIGNON 
M. L \1•ftea•. flo•••'"•I_ 0."1': M", cl"At\:or RHni\. Salk 
'Mareil 29: t.E 13Al\BIER DE SEVI L L E . 
~•" chC.n • . MM ..-·A1\or Co'-a-. v •• Ob ..... ctr.. & ,. ... 
'Mercredi 30: CARllrlEN. 
M• L '"cnu1• p ... _;_., \' '-1~ Br'«•'t ~~. 
l aucU i" octobre. LC SOLDAT DE CHOCO LAT 
..... L \~r-.. ~td. 0..•" 1 M~ Andm- \'oer Bo,.-, p.,.,. 
V endrecU 2: LUCIE DE t.A"114ERllOOR. 
~~-;. t ·_t:~:: ::~{'~':tŒ."',r,•ïr•• ,. - -.-.) 
Samedi 3 • LC9 CONTES D HOFFllANN. 
M- S.1hC."'- F\ori•••Llid 11,la•P••H.,Se,_...t.. M\\. Bricooh 

Vu Obôcr1I.. p..,.,.,t, M. '"• 
l>imancbe ~. mal.in•• l\PHEE AO X E N FER-S • 
.. ._..l= ~~~o~ .. ::,.~r.~.,L o-~. &ll.ud • MM. .... cm-. 

En 1olrto P A ILLASSE. 
Mm• Bdha; \tM. Liu••· ~'.•11ul. fowl9"1•l. 

LA FI L LE DO REGIMENT. 
M .. dr-C..•re.. e..i._rdi MM. '1..,.u. v ... O .. lH,1\. Ma rooc:cy. 
L nndl 5 : LA TOBCA 

~"'.: ~u~:d."iÂR~~T~i~~·~b,Rlchr&. 
Jlardl 8, L'- BARBIER DE SEVI LLE, 
(Mlft'lr- d1_.tri\.._,1;.o.. QUf' , Ma•d1 29 upt••"-r .. 1 
lllercr edi 7 FAUST. 
.._,, u., ,,,. ""1 Va-.. v •• ('M,..,.tr. J.1.,,,..L 
lend! 8 LES PECHEURS DE PEl\LEB. 

~tt.·~è~:"~he& tP6'-:!~;.:S~:'K:1:.!t.'•-> 
Vendredi 9 lrll\Ell.LE 
M• 0.111 0..•J\wrt. S..,.,.. M..t P Rif\&. c.a.. .. .._ R.r-.il. 8o:Fu. 
8amadl 10 ll:IGISON 
(W._. dum"1"- cr.• • t....li ~ •• ,..,..,-...-..) 

,, ... - ~ ~':':.." ..:;1:_ ~,:.,. '::. 't.':~~lt1.U1DJ.I COVPOll 

Les nuit.a et les ennuia de M. Léon Blum,. 
On pourrait fcnre un con1.e moral : c Uon Blum ou I& 

cbltlment de l'aml:llUOD • · Cet homme d "\lne .ubUle lnloelll· 
11ence et d ·un lnconttttable talent a conM4rt • •k • la 
poUuque: U a voulu dennlr chef de ~ et cbd du cou
•ernement Tout a paru d abord ;e >UVlr, la dllJ>&rltlon 
de Jawù. celle de Jules Ouesde. de ~na.udel, le v1eiw
ment de Br&ue. la mechocnte de la plupar1. des e1>1i0nta 
du parti. les rautea de la drolle. nncona!steDce dea radl· 
eaux et finalement un succès élect.on.I sans pttœdc!l4.. 

On uaurt qu U rut t<i pnomier à en être elfrayt et que, 
a·u pnt le p0uvo1r . e'est qu·u ne pouvait vralm•nt pu la.re 
autrement Nous avona de bonnes ratsona de croire qu·u 
en rut r~tl.ment atnsl. mal.s qui peut sonder les ~lna 
et lu cœurs? Toujours cst.-11. qu'il flt courngeU>cn1ent r:ice 
à la situat~on et qu• se.. début4 de préa1dent du CO!lM!ll 
furent ~· heureux : Il llt vc.ter t.out ce qu'U vou.lut par 
une maJor:tt lnvralumblab?ement doel!e où volalnakn~ 
des communl.ltes trlomi>hsnt.s. des aoclallstu 1nqu1eu at 
des radicaux terror.ta. En ~eux mols de temps, U fit Yd.C 
~ de fols pour reronner toUte la ~pubUque et son -
nomle. dans le aeru aocl.slate: c Vous allez •oU" ce que 
V0<1S alles •olr •. clama:ent le.s orateurs du (JOnt popula•re. 
On a V'J ce qu·cn a vu ·~ 

Et. toUt à coup \"O!cl rerrondrementl '?Wta rea b<U'!& r+. 
ronn-. u heun•ot à des fait.&. L'lndUSlrle frança!.le. rrl«i 
~ en lob sociales appl'quéu au petit bonheur. r .• k ramp. 
Les finances tiennent enoo~e; macs pour combien de "'m?llf 
Les conruts ouvriers ne s·apetsent que pour reeommenrtr 
lmm<'dlktement un peu plus loin. La guerre clvlle d°El!pl!• 
me met notre Blum dans le cas de cbotslr entre ..,. d&
\'Olrs de chef d 'Un aouvemement paclrtque et set 1ympa. 
t.h!es de chef du parti devenu belllqueux. Et. par detà. 
le. frontière. Hitler. toujours ptus menaçant. ne cacllt paa 
qu'en cas de troubles socla.ux. U est p~t à Intervenir. 

ENTRE NAMUR ET OtNANT 
A PROFONOEVllt.E 

nostdltrit " La Chaumière,, 
Ch1n1ement do prop,;é!• ire : D. t.ETUlll, 

ex·chef cl. C'U•) ;w- dei lu:s MJ SonS de P.aris et Srulll.tl'H. 
8on &it• • 80f'V\f' '.tb't ... Bof\ accue11 • Ouvert tOUtt 'MV1H. 

Wttk·end i 60 f,.ncs. - Confor1 mode•ne. 
ON Y VIENT ON Y REVIENT 

Téléphone : 245. 

Suite au précédent 
Alors. re pauvre Léon Blum, éreinté pu cette vie de chien 

que le• mauvaises hsbltudes de la démocratie françai.M 
lmpoaent à M'a mlnll!lres. cwrt de l 'UD à l"autre. ll parle, 
u supplie Devant - lll&Sl'es ouvr!èr"8 dont 1ea apptt:IA 
déchalnta le d~ent, Il oovre sa conscle.1r.! dé<'bll'ff. U 
cherche à ra'41urer Rltler sans déplaire à S'allne ll a·ecMe: 
c Je SUia f'rançalS. ner d'être PrançS1S 1 parce QU

0

U awt 
que l'on en doute n proteste de sa roi IQCl&l"tte. parce 
qu·on lui a dit que œrta\ns Mllltants n'y croyaW>t plus. 
En •ér\'.I, let nutt.& de M. Uon Blum. ne doivent pea l tr• 
drOles et ocs en.nul aont r.!rtain.S. 

Le dttectlvt Oeri•ue. Membre dlpl6mi d~ l'~l&!Jœ 
oonst1t1.:!e en Pranœ sous l'erid• ~ la LOI du 21-3·1814-

68, av..we de XOUelberi. Btuzel!es. - T él. X.OUI 
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ll.ut8E, IOn \'1cll lln-mll&JO de SAull-ADIOIDe liµ-aDd bbtel conlortableJ. a rea4sé la \'lllo,(1alure ardcooalJe de bon 1out. dans un cadre 1pltnd1de d-.>u Ion do!tine les rallt.s de la Llenne et de l'AlSlle. 

Le. nuit.a et les ennuia de M. Salengro 
En votlà •= un qui doit trouv que 1, mf~r de mlnllltt n"sl. pu dn)Je iou. le& Jauni Lui auai.. U ~t p.ut1 clu p:ed IPAU(hc, li elall le rc!lormateur tl le concWateur. LH i;rhœ? U en lalaalt IOll a!fa11e1 Ne u.tlll:;.11 pila parler aux oumtn>? Il flal1. au!tlaa.nt et ma;nttique Il a SU.W d une peUl<.l phr&M: du vieux p•tit lénateur Bienvenu-M&rtJn. un dca sachems de la républiquo, pour le d+goo!lor. • O\ll ou non. êt41&-toUI décidé à ne plUI loll:Ter l'occupation des uaine5? • lui a dl'mandé M. B.enrtnu-Ml.l'tlll • Oui > a-t-il n!poadu, craJcnant d ê:re renven6 par :. eénat. W rlpllbli<"a•ns muent: • ar.,·o, Salrngrol • MaJheureu rment, deput.5 cctt.e parole m• morabl~. le21 crévbt.e1, G'J&nd ça. lour thll!l'.<> continuent tûu)ours à occupt'r les us!,.,.. .,. ;,a:m~ro le ui:~re 1ou)o1m. C<' qui le rend parlai~ ment ridicule et m~me un peu od:oux. Et puis, Il y a tellll ~ro!,. de la d~rtloo danl 1'1l l:iD""· qu·on lui a attathée au derrière Comme nous le dl· 1510111 dans ""tr• d•nùer numtto, M Daladier 1111 a u.u•é la m!s<> •n dédarant qu'il a"'t tt<\ acqullU et que, Pfil ~l'llt, Il dl'\1\ t elre ~nu pour umocent. Mat., depul.S, • orsngolre • tlrnt bon. Apn·• la d•!l)0&1Uon du colllœl. u produit tolle du sertent. Abomlnab!e dltramatJon m lfécrlent M. Salenv<> ~ ""' amis. On ne d<>mandr qu·a les crollT; irum alors comme dit • Oringo!rc • . pourquo ~ po11nUlt-ll 1>3-• les dlffnmat~ra rl pourquoi M. Daladier ne publlH.-il pas l~ d05llU·r? 

.Et voi!A pourquoi M Sa)entrro a nUSSI de'3 ennuis durar f.(S nul~ 

Restaurant • A la Ville de Lisieux ,. 
J:!. Pelll• rue d•r B• :li , a Bru.rellu. C~d Françalle - Vmez dég'.1SWT nœ •ptc13lltts du jour - Lll seul• mai!!Ou "' Bru•elle& pour sa ctlèbre pr(·purauon au ta.rnrux plat « Tnpes à la mode de Caen • J>tix modfrt• - cuutt:e reput«. 

Redressement J>O$&ible 
Tout pourra t encore ~If" sauvé, et par M. Uon Blwi lul-mtmc : Il lut suffirait de p:irler et d'agir éi:.t r(iquemelll, en hOllllne de gouHmement li JoUit encore d'un Brand créd" aupre.s de la claa;e 0<.">nen- Dana ce:Jt"d.. on commence à -rolr du nouancnt. Les Jeuneso es communistes, mnnœu\ rérs par Moscou. aont t..ouJours prêtes à !.t~ mettre e.:i cnve peur !es mours kil plus tuuir..; mals l<s ou mes <;UaUnés et « Jranç:u • rommell<'mt fi. m a•·oir ll-Sl5<ZTou.i ceux qui oc m~lcut à lu vie ouvrière le dlunt. Une PQ.'"Olc d'i!ntrote "t de bon sens lrur rendra.lt !DStallt4némmt le courage de res15ter aux ai;,.nts prvlocateUrs. Cctre pa:ul• M Lfon Blwn P<'\l\ fll<'Ore la dire, qu·11 la r!!"' dono. alnon b PraDCt' Ira le?~ une !orme qudc:<>nquc ou fMC'l.!me l)U se la.lsM:rn bolché•1<er pour un trmps, e\, de toute !àçon. w r~pubhque dêmocrat que sera fichue! M Uon B.wn t$t à lit. ~ des chemln.s. Ltalheu~ent. i. dlicou:ii qu'il a prononcé à P<ill:'.y n·n pas rèpondu à <1' qu'on attendlHt.. Bsnallt.é et démaiO!lle électorale. NN\'ellts P-"O!II~ quJ ne pourront pas ~re 1cnucs. 

Nettoyages 
Le service de netto}-aa;e de I& S. A. c La Générale a, rue ~ Lœrum, 77, à Bruullea. ''OU& olfre d'entretenir Journ•I· lem•nt , . .,. bU1flu• ou autres l~ da.na un •utl de pro. pr~ parfa~te 

c La Gtntrale • ~· IOUà SOl.ICIS et t111i rt&l1ler W\e ltt1aae economte. 
~11 lfl\Ult - T61. IU0.41. 

HILLMAN 
1937 

MINX 
1937 

i vttesso.; ayncb.ronJ.s..'ea - au.spem1on extra stable cb....is poutre c:alsson - motour c plus power • -carros&erle tout acier, Jaree, confortable, élfpnte. 
8 CV. - 8 litre• aux 100 km. 

N'ACHETEZ RIEN AV/.Nr D'AVOIR ESSAYE LA 

M 1 N X ~ Agroce Ocnérale : J 90-92, Rue du Mail, Brwcellea. Tél. 44.81.27 

Le colonel de la Rocque 
n y ' mcc.re en ~ Wl" multitude d& bravea gena pour fonder h plua vil• espotra sur 1 .. colonel comte da la Roc:Que. cn!ateur de cette • UCUe de6 CrotJ: de Feu a, qui e t gon heure, laquelle semble ••Jourd hui pauée, &; bien po~ D<' cetto 11~11' dee • Croi< de F•u • le colonol de !s Rocque tut un excelltnl ll4m1nlslntour La plu.pan des manlle<tatlons qu11 orwam-'• lurent de. r~11ss1tea. Mals. saur aux Journées do FéVTi•r, U n'ooa tonter la déQ. al~e actJon. Sa uc:ie <!St léplmient cllssoute Ello na tnuwormée en • parti JOCtal • . De tempo en u·mps le front commun. histoire d• rédiautter le wle de - parttans. cne au P<'l11 faac~ .Mals qui pourrait croire lirleQ. sement ._ l'imminence de et> pet11 en France? 

On malli• sublimement 4U lt;rndaire Cll41et du Oro> Till•ul, à l'avenue do Meysse. lu.•t.e au-delà de l'Ex·Entrfe Astrid de 1 E'.<pOS!Uon Mrnus A des prù: ~ts Traim 62. L et L barré. - Un but de promenade!! - Tél. 28.85.10. 

Et le coup de main communiste? 
De coup do main, on Wlll' d-o- c~ · .• los mllleux, l'lmmlnt nœ Tt mur blancb.e ou terreur tou11e ? Le ayatême de la douche kossaise appllqué A la polltlqu" la pollUdens professlonne\a du pclrtt radie.il font semblant de croire, selon que leur lntêret le leur die~. à l'wie ou l'autre \t'rreur, prépQmnt alnsl pour la rentrfo de5 Chambres UA rt"KTOUpcment qu'ils e:<pèren• protltable. Mala dont U ~ blc,n p~mat m! de dire dans quel sens Il se produira. 

Le problème alsacien 
P~uei.c·mt, .• proi. .. :ue alac1en revienL sur le tapla ~ on po>e la QUl!<lbon de con!la nce : 
• Nou.s voulons VT111ment bien m~. et pas de ces eu>..,_ alamb1Qutt5 et IOl-diaant aavantea dont on se ra~ très Vito. et pour cause. Oil lrtora-noua ? • E\'\dtmment à la Rô~ d'Alaaœ, l'm~t ut9 OOlé dll l()f, boui. Emile JaCQ:IWD (&De. boui. de la Sen.o.el,o 

( 
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BUSS POUR 

VOS CADEAUX 
~OftCILAIN IS, O"trtVIHRIE.a 0 8 JC'Ta O 'A•n 

B4. MARCH E AUX H ERBES. a• - BRUXELLES Le auper-parti 

Le Conaeil de Cabinet de mardi 

On °""'-'il de Cab!Mt s"esL tenu mardi apria.-mld.i. Les 
lldversairea du .,-ouvemement &\'lllent dit d·avance pis 
que pen<lte dea dk!aloiu qu1 y seraient pn..ea : lia 8$1· 

raient qu·eu~ &Ul'Ltnt des tendances nt!temmt dlcC&io
:rlales et qu·eues 1tralent 1nconst1tut1onneu~. ces ~ns 

de>'&lent être pr'-""• aou.s forme de projets. d'anêtés et de 
p rojets de loi tmanant du département de la Justice et S&

n tent soumises au Parlemen& à la rentrée <i'octobre - ou 
au plus Ulrd le deU.X:ème mardi de novembl'e 

A entRndre les anll·Z<~landlstes. c.,. proJel& de Io~ v= 
les agitateurs t't tendant à renforcer l'appattll ttpres.>I! 
portaient attetnte Ir. la libert.t d'oplnt<·ns, t. la llbttU de la 
Pre.se. à la Il~ de réWllon et 11 la liberté indtvlduelle. 
Meme s'Us avalent poa but de fa\re respcet.tr la Ubuté du 
tr:i"au et d'•h~ter que a implantent en B<-titqut' Ica of!lces de 
débaucbq• qui ont ml! récc.nom:e rrançallc dalll> une s:cua. 
tlon anaotMante, c:ca projets de lois devaient • ....., coOO&mnéa 
à raison de leur &<.'\lie tendance, au nom des prlnclpes Im
mortel$ qul.. que .. . donc ... 

Une semaine de beauté 

Du 28 1<p au 3 oc •. , Ch. Georvts. 45, rut' de !'Ecuyer, 
TOUS offre aes conseUs gr:ituits pour l"fültctlen de votte 
Beau!<!; dtmonst.ratlon ~ f:uneiu prodwta l\4arle Earle. 

Attendons ..• 

Le publlc et la p,_.. en général. se se.nt tenus sur la ré
aerve. ru 58 1100\ llOUVODIU qu'avant que M. Van Zeeland 
proaonç;tt au micro, U y a quelque quinte JOUI'$. le d!.!cours 
retent.Uaant qu~ 1·on .ait. on a•-ait tant daubé sur ce leius, 
on ravaJt tant rtdlculise et conspué, que cu1 cr1Uques ou ran· 
cieres le ~rv1f\:nt .. Tous ~ sens de bonne !ol - en èebors 
de la pollllque. li y en a enc.c.re en Belirtque _ conVlllrent 
que ces parolca -es et mesurées expoa!(oat avee cial1ë 
une lltual.!on p.Jl.IUque. konom1que et IO<"ll!e que !"orateur 
n•ava!t paa ettk Dl&!& dont il araJt seulomeat rœueilli le 
f uneste hirlta'°; liS com lntent aussi que ceux qw, prtsen· 
te!Mnt, ont la cbarie cles dO'it1Dée.> da pay1 IKlnt des gena 
de bonne 'fOlon~ et que, s'ils sont 1\tjeta • des eneu:s, 
comme le ton\ toua Ica habitants de ce clobe temtqué, lis 
&<>nt à tout le molns 11U!dts par dei prCOCcupatlona qui les 
font prêrertr le Ctvlmic à la lutte de• claasca. des lancues et 

des sect.es; U. COll\'lnrent, enrin. que d'autres polltlclens 
n·ew..ent pu m1 .. wc fait que ceux...,1, dont les crror1& ten. 
dent à urer d·une mau•·ai.se 111uat1on le parti le moins 
IDIUftb. 

Et Ill ae promlrmt d"aUèOdre, une autre ro.s, de savoir 
de quoi U rftoume "' ant de prendre pc.slUon. 

Au ~il de mardi. les nun!stttS ont examln' les pro
jets de to.. et lea projet. d'arrêtés que l<'ur a sown1s M. Bo
.. e.sse. Ils n·ont pu ae mettre d'accord •ur les t.txtes pré
senl<!I et ont nommé un comlté mtnlstérltl pour les • ré
uamlner et les mettre au point •· 

Quand ce t.ravall aera terminé et Io texte dea projeta pu
blié, te public appréciera - et nc.us noua rl8Qucrona Ir. don. 
nu cotre humble avis. 

Boudina blanca et boudins noira ... 

.Brd, to.11< la ai n• des Boudtna e touta les cocbo:J. 
nallles aeront pripcm!es comme au bOD vieux t.tmP8 les ,;a

meôl 3, dJmanche 4 et lundi 5 octobre par 'finte F~llcle 
to la l~ndattt • Abbaye du Rouge-Cloitre •. à Auderihem
Forft. cet ~lab~ment des famille& peint n Olano. Télé
phone SS 1143 Tous les lecteurs de P<>urquO! 1'"1 7 10nt 
conviés et 1eront fêtés pa.r la proprletaltt, Mme Dupret
fertt.l'd- - Prllt doux.. Accueil emJ)l'M96. TOiia OCAforta. 

Qu'est.ce que c•est au Ju<t~, cett• hWolre de groupcne1a 
DOU\'e&u, œuvre de M. Van Zttland. qui réunirait les c Io:-· 
- d.ordn •. IOCl&Utes compris et qui UTIL1t dlr .gé C'n:re 
les extrtmîatea, quels que 10lent leurs buta : lhm!npnli, 
rexlstea, .. -allUll&Dts et commun:a•es 7 

M. Van Zeeland n·a pa.s dém•nU, a fait nmarQUl'l' • Le 
Peuple •. • Habile!<! 1 • dlsent lea uns. c l'rud'!Dce 1 ,. di.:.rM 
Ica autres. • Preuve que ce que 1 on dit <'St na.11 • assu· 
rent lea trolalêmes. 

Quol qu'il en aolt, notre confn·re Rtn~ Hlslnlr•, qui 
occupe.IL let !onctions de chef de 111:rv1ce de documenuit ou 
de presse Ir. 1·0 R.E.C .. devient d1tteteur duo JouTll!ll qui 
parait l partir du 2 octobre et qui .&êl"alt :·ori;ane du ""''" 
veau pt.rtL Ce Journal sappt'Den. 1 • Union soc ale t, 

recevra.&t de.. lnSplnlUODs de M. Van Ucland et &cn11t con. 
sut"' au capltal de quatre-\'Ulgt m!U ona 

Voilà ce qu'on raconte sur :e premier Point, on peu: se 
dema.ndtt al. m cousant ~mb:c da lsmb<'alix d' pro
gT1U11me du p&rtl libéra.!. du parti ot~.ol.que et du parti 
socllllste, on pourrait constituer un proer•mme 1 ne •'alie· 
tur •. La ~panse ne parait pas douteU&e SI les tro:a partis 
sont uni& matntenant sur un pr0&ranunc da gouvuner11<nt, 
ce prQ&T'8mme n'est qu'un compromis. une entente pro•·i· 
aolre : chaque parti a dû g•amplttr ù"uuc pœ'U~n de ses 
desiderata pour le ~"1lser Vouloir nmdr~ dans les mcmea 
concl!Uona l'accord des trois P•rtls ltatle et dér.n tif. c ~• 
leur dtmander de renoncer :i la rb!l.S3tlon 1nur.a:. de l<Ur 

~~·· 
A Md!. 
à Mata~ 
plus de whisky. 
A t'lip~ro. 
choz .es bistros, 
sauf IMô gogoe, 
tous bo. vrnr 
et rebolunt 
BERGENBIER 
capsulée& or 1 

Comment l'accueillera-t-on? 

• 

Fernand Neuray avatt rhe ~e constituer ce S11PM"-parti; 
U n)I avait p111 réUSSI. Rmé IDsl~I~. son dl.!c:ple, psrvien
dra-iru à lui donner la vie en nattant à iOD iervlce ~n 
Journal oil ae Jotndront 11dée tt l'Aet1on? 

On peut toujours essayer ... 
Inulll~ de dire que la pr"s.<c tait mauvaf& nccuell li ctt 

tntrua. On ~tait déjà serré à Uble • u fa.dra qu'on &e 

seT1'e encore pour faltt place il un confrère q~. ben êqUlpé, 
aura aur Jea autres 1·avantage de \"hTt' dans le <o"'=e 
dea maltn!a de l'heuu et d'en ttt ,.,.,. "' !Qr,...,e qu·a·1 pa.:it 
de rue de la IQret<! et de la rapltlllt de ses lnfo=tlom, 
dca avanl&ies oertalns. 

Mals 11mportant e.t de savoir comment 1 oplnJo!'I p,b~lQ"-e 
réaC1n. Elle attend pour exprimer son sentiment d• •Oll' 
clair tlnna Il ... Innovations dont on lui reb:lt 1.,, orellla.lll&i4 
dont el!f n't'llt pas encore suW•amment s31! c pour en co-:u· 
prendre l'ét.cndue et la portée et pour en dc\"lmr les dea
aoua. 

On rentre! 
i:...s vacancu s..•nt finies 1 )Uls en s'en oonsole a!st'nent 
~ é.oquant les Joies ~ ot e!'I racontant l!e b nna 
b.l.siolre1 autour d'Une table bkn !itn1C. .:ans un C3dr~ 
an\Ul&nl, t.oui. en déguStallt les 1pé•!•lltb !r.inçalrel ~01-

tzes. cbarcutorte, plats ~onau.t. rroma~ , le tout aci:om· 
pqnt da !tnea bOuteilles .. . Où H troU>e re paradis? C-r.u 
P L. Lefebvre, 28. rue de la Montl>iinc, W. u.ono. 

ouven J111qu·à mlnult. 
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YORK Dome dl<t, ~et 35 rr. Stucl d tblmb. toua Ut<O 
S. de b>lo. Dun. eonr. 43, r .Lebeau. T. 12.13.18. 

Ce que l'on peut toujoura dire ... 
c. ue roo •t ~ cl.. 'Il at 11c1ant.. et pour ne 

wuch;r qu·a. Ji qu~tl-On do pctnclpe. n.st qu'll n·a jamal.I 
tté drrendu à un homme pol1(1que de !li.Ire du Journal.Wne 
ou d'UlSplrcr un Joumal. On pc.urra.lt m~me - on doit 
mbne <Ure - qu'il en a él.é ainsi de tout temps. 

SI tant est que l"lnten:loo dl! M. nin Z«l:lnd en d"a•"Olr 
1Dn journal, comme U a déjà aon nucro, 11 ne pou•<ù~ d'ail
leurs li.ln! meilleur choix. pour mottre sur pied cetl.e ambl· 
uon rt'Sjleetablo, que celuJ de ce Journaliste débrouillard. 
de ce Joumall.Ste qui c aa1t y faire •, quu l'c.n nomme 
R Hlalalro. 

H.lsb1N! eonnalt le métltt Jusque d&n.> les petits COln& et 
"" manque point d '1dee11. I~ Cl1.ll de•TODt pâlir, ana 
doUte d•vant «lira de son lllwtre maitre. qU1 >OU!uut.e, en 
ell• t, · que la doctrm" ieelandlste devlelllli> une réalité vl· 
vante sous le crane d'lnnombrablei; millier.. de lecteurs aasl
dus n ra VlS Pourquoi pa.s? 

C'est bien aon dro.t, à oet. homme polJUque. SI. cc.aune 
1~ dllent ses nombreu.~ Mhenl11nS. ses Jours llllnlst.eriell 
i;oot romptes. U <~t birn IJbrr de •1lllloir se aurvl\Te par la 
plume et la lfPot:111phie quot>dlenne. 

!."avenir dira a·n eut raison. Pour le prébl'nt, les gens 
bien ln!onné; racontn1t quo 1·equ11lbrlste HJ.slatre a reçu un 
petit cadeau de quinze millions de la par. du Conuté Cen· 
traJ lod i:strid. a•ec qW M. Van Zt~land a toujour.. plus 
Oii moins ru~ ( t qu'il songe • s'entouttr du peut De 
B<ckr.r, qu1 icmo beaucoup M. de Man, et aus,tj d'un tet'
t&ln M. Ztmmer, qui n'aime paa beaucoup M °"1!relle. Cc 
111nt lil quelque• poln~ de repère .• 

Dei centaines de cinéastes se retrouvent à 

Cll~A\~IA\ 
lia 60llt t!DCll!UllC" l"aitea comme eux. 

HARRY l'l.'HJJA.V t: C~. ate111o1<r Louue. 464. 
i.. brocbure 1rratu1t.e c CINA.'dA l'ECBNlC • est a~e aur ilmple d~monde. 

On peut dire aussi que.,. 
On a dlt et ..... ,, rmé que le gouvernement. songeant à sut· 

nlll" non la l1"6le ma15 la l'«nce de la pr1'IM". & songe ' 
oc1n ... r à des oomJ><'tences - on ..,,t que c·~t un des erre
ID•'fll de M V~n zet-land - pocr a·ertairer lul·meme sur la 
par '" les rêpercu.ssions d<S pro Jets qu'il prl·pare. 

o.a oUlc:eux ont donné a t'llt.cndre que des cc.nH•·•atlons 
a1 &i.nt eu lieu, ou allalent •''Olt lieu. entre nunlSttts et 
d~l~J~ de Journaux. . 

Tout cela. no\l• atr1.m1e-t--0n. est plausible. Mals ce qw eot -ln. c"est que l'un des plus puu.:;ants et lntranslgœnts 
ll'.llUll(ous de la IJT8I.'<" lnd.épendanu., farouchement Indépen
dant<-. vient de rentrtt à BnaeJJa ... et que nen de l'Rlable 
ne POUrn.lt ëtre lait en s:m ab><?nce, pour la ra.bon !>«<ml>' 
ro.re que &i rc.n portait en quoi que ce soit atteinte à la 
UtierW oonsUtut.ionnrlle de la prt.:l.'!e. 11 l•-veralt 1·~~datd de I& rc1•olte. 

Et U a les relna aotides. l'ePt'o algu!S<"e ot 1:1. force trau. 
~- d'un &r:"nd rhl··e 

RESTAURANT BLUE-BELL 
mot.el BMalA>I et Marine> 

9, boulevard du Jardin Botanique. Bruxelles. 
S.. rompt.oil$ de dl'l:·:-touon. ""° restaurant. ara Jpkiall·~ Arrtvace jo"Jmalter de moU!es &péclales, moula pa:qu-. 
IDOUles •m blanc. moule. poulettes. moules à l'eac&rgot. etc 
w.i. ·:: •. doncuu.. J rr. le ,.erre. Wormeldalliu 1Moselle>. 

8 Ir la boutctUe. Dlnen a prix ll~e et Il la carte. 
Choût - Quallt6 - Prix 6'UlS concurrenoe. 

« Je n'ai plus ce teint 
jaune et marbré )) 

écrit-elle 
Ft 11<>n médt<ln approu•e '" qu"rllt (lit 

pour combcattre 1:1 consllpatloo. 

La le1tre sulnnte est utlle à lire pour tous : 
c Ag~ do quarante ana. écrit cette femme, Je ta13, d<'JlUJS 

trois a.na, un usage quoadien des S<"L~ Kruschen conrr( a 
const1pa11on AUJourd·huJ. tout le monde me trouve rajeu
nie. Je n'al plus ce teint jaune et marbré et cet a.Ir triste 
d'une femme malade. A:vant été 1ra1tœ par .;IJ médecin rri's 
renomm~. je IUi iu &l"O~ prendre des Srls Kruschen oontre 
1.:1. oon.stipo.tlon et i al eu la satis!actlon d é:re opptoo\otil 
et autorlst'e l contln~er Le 11ngt.-clnq111èmc fùu:cn est 
e-ntré .,, molll-ci à la nialaon. et festlme que les Sels 
Kruscho.n sont auss.i utiles <iue le pain dans un mwaae ,. 

- ~~V~ 1a comblnalson ld~le de tou.> les a<!s m.1· 
~raux ll'g plus sp~ à obte.n!r de notre o=isme un rono
t.lonnemrnt ponctu•J et hlLrtllorucux. Kruschen sr.mule le 
!oie, le., reu1& et l'mtestln. rckbllt leur pie.ne ncti\'l\f, tu
tretlent leur travaJJ éllmln&teur &t antltOXJque. Lea d~ts 
nllmentalres, le, poisons d~ f3nll. les IU dus d~ la n .. f!. 
tlon sont quotldtenncmmt c ba!ayes • Votre Oll:lllllSllle est 
mamtenu libre et saJn. Vo<re sang f1'.ste pur et fort une 
santé joyeuse et débonlanl-0 est b oon.séqi1enœ do oc b1<n· 
taisant (-qulhbrc inten1e que vous de1e2 a ln c J>eW<· do.'e 
quottdienno •· 

Sels Krwc!1en, toutes llhatmacieo • fr l:?.~5 Je tlacon; :n rr~ :o ravd _ n IS".:!.=t pour 120 iOurs). 

Ballons d'essai? 
Un vieux pa_rlerntnt , . e. q1U a;atde &i uonne humeur, nous dlt. 

c S,; faut en croire cet exce!:ent A b Wa•1ters. M. 
Van Zetland 60ngera.it donc à créer un SUJ>er-p:irt!. •. 

• Quoi qu11 Ml soit, le canard, "1 1 car.ad • Il r a, • 
pro\'OQué uni• tornade dana le cJel p0•. !que 

• Lc.s Utl.S de crier baro sur Je ... baud<t, les aut.rcs de Nt 
mettre la U!tc entre 1"8 malna et o"namlncr le coup. tand!a 
qu .. u Oe\t%e plon;ea-'1. cbns ! ttrler da c S..lr • une 
plume habile ~ sympo.thlssnte et que !ta i:azettes a.nncn
Ç&M>nt la m!&tlon. ~ Je Pre~" Mlll1Stl'e Iw·m~me, d"un 
organisme trlp.inate ctu1rgé de c r<.'<:hcrcher dana qu,•!le 
mesure nos mstltutlona dcnnl•nt étrc tntru;!ormées. pour 
pouvotr a'adapte1 aux c<>ntïnt:ences no ,\"t!lk< 1, •• 

S'il est nat qu·o n)' • point de lum~ lilll5 reu ~ que 
les !J&llUlla qw coin·ent aujo:irdbul 1 tlttcl'Ont demain dam 
'ca airs, quels t.io1.leve1,. ments dans l"t<;luqwer parlcmrn· 
1 .• 1re ! Lea h&m!cycles de '" Chambre et du &n.at ne stront 
plua recollll.1.i.ssabl•s Car U n·y a pas moyen de talre l'onie
lette zeelan<llbt~ sans ca-r quelqu.,,. œufa. lesquels pro\'kn· 
dront des divers pou!allkra pclitiquea Uistanta. Tous lee 
part'-S. saur un &eul peut.ftre, f Jalsoeront, >emble·t-il. de leurs plumes. 

L'Union C1atholique n·en m<'n•ra pas large. tlrallh'e do 
tous ootés qu'elle est chaque ~malnc da\'Rntage pnr ses 
propres chels de me, en di'plt des récents efforts d'Un M. 
Rubbens et d'un certain P.-W. Segcxa - rien de commun 
avec son célêt>re hom<>Il)'DlC - en \'lie de c rcaTOUper lea 
catholiques dans un parti catholique rtformé •. 

• Ce ballon d'C$$8.l lanc«! à Termonde crèwra comme 
cent autres •. conclut notre Vieux parlom•ntiure, 

Et 11 ajoute sentencieusement 
• on nl•lllo po.s lo fou dfmocratlqu~ et reau CONt«• 

vatr1ce danS un bain d"tnoycl:qurs pc.nt!tlcal<a. Tout le 
monde 1-.. "4'Dtl ~ compris à Malines <nuls sl •1 - ct M. 
van Zeeland le tout premier l\la.ls ce diable dbomme, n,,,-,.,. 
leur en tout. semble ,.oulotr étendre Io formule Jusqu•auic 
extrémités de rwconclluiblc, et meme à r"bours. ,. 

Qui nna, \'cna.u 

( 
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La Compagnie Anglaise 
On.ride Mal.IOn de Tailloura sur Ml'l!w·e 

Plilce d4 Brouckère, BRUXELLES 

LES NOUVEAun:.s DllIVER 
Mess:eurs. Damtt. Jeun.s Ge.na. Enfanta, 

aux m~m .. pnx que prfcldemm•nt. 
PARDESSUS O'lllVER, COMPLET VESTON 

Con!ortablce ussua d~ la.Ille anglalte. 
Coupe tt mllill-<l'œuvro do 1er ocdre, 

depUla ~. 49$, 660 1 rancs. 

. - .. . ... . 

Le complot 

A\Dal cloue, c• >nt Wal:er Dau11e et ses UeutenllD.14 qui 
ont fait 1 .. !nl.ls d,.. premtène perqul.llUona ordonn~ 'O&r 

le Parquet génér1LI, t. la suite, évidemment, du dlscoura •m 
tantinet panlQuard de M. PaUl Van Zeeland. Dea;relle. d~ 
puis dea mols. ~tait que le erand complot ooaununiSIAI 
a!L>.Jt 6c:l&ter t. la tin de ~- n s'('Il pr'C1>91t sur

tout •U mouvement d'Act!on aoclall.ite révolutJonnal.te, Qul. 
depW.. les demlètta èkctlons. fait paa mal parler de lul 
aurtout da1lS cet!<! 1.raJ!que n>gtou bonûne QIU acmble ~tr• 
dt\·cnuc d~linlt11ein•m la terre élue de tout.es lea ~tatives 
rt. olutloruWres. i.c. i;ens de gauche. d'autre part, npos

t.. que ~elle, lui :u:sol. annalt ""' hommea, et il 
note l'hlstoL"e de certam.. camlona, blind .. ou non, dont 
on tait rrand état. 

Quol QU'Ii en soit, le Parquet a oper~. et c'eat chez Dauge 
qu'il .st tombé. n n'a euère t.rouv• d'armes, œr le chef de 

l ' A. a R. ne sembl~ i>'1& enœro avo.,. ~u le temps de con
Al!Uer ..,. arsenaux, air.si qu'll en avait d'alllcun, à di· 

Hl repris.,,, annow:é l'inu-ntlan. Mais. l la llUlte des 
divi allons d"llJl rratid contttre du llOtr qw eet tombe •ur 
un docwnmt de tou!AI prem1~re Importance une lettre 

de Tro\IJcy à Daugo - le Parque\ a fini par trouver UD• 
"WOlumlneuae oorreopondance éch1U136'! entre Tn>tzky et 
Pau.-.. Cet.:.. oorrcspondanc• en dit Ions sar les Intention• 
4el'1Cil&deM°'"""' 

Pénétration pacifique 

-n ~ """"' to "' -lei' d' BltRCiE.,"BŒR pi>ltt~nL 
111r l~ march.i colonial La blere est bonru. C\ déaltere.nt.e 
t. llOUhalt. En.suite 2.400 bouteilles soot envoyka qul. pac1-

1!quement, atteignrnt 1.,. posta les plwi avan~ Ce:talna 
iBlanca QW ne voult.Jcnt que leur marque, en viennent à 
prendre chaque jour de la BERG'ENBIER. VOUll, lei &Ut.rœ 

Belaer. peurqoot ne pe.a \'O\la lalVér tenter ? 

Le Degrelle de gauche 

Le Oeinlle de puche, c'ei>t &lnal que l'on a accoutume 
i1'appeler Walter DalJ&e, da.na ce Borlnaie QI) let lmaain&
Uœla voot leur train, ~ où 1·00 prttènd méme QU• les dau
~ 'VOOt Ju.5l!U'à .., Uvru t. des oooclllabUlea m.>'lténeux 

ôana lea bois de Collontame. qtU furent chera l Feneton. 
n eat oertain, en t.out caa. que 0au11e vit av«: Trotzky 
llW' un certain pied d'lnUmlt6. n n'eat paa lml)Olllble que 
dee •mla..alfes de Trotaky solmt veous à Flénu ou l Je

m&W"" qui sont les qi:art1ers genfrau.'< des troUpe& dau· 
111!14 

Lee llltue. de Tn>UkJ en <laent Ion&'. d·aul>'e part. sur 
J& mentalltf et l'lntrllleence du Riaae. Ce dernier oonnalt, 
c!aJla 1• moindres dét&ila. tout co QIU se puse dans le 
ftrl.I ouvrier Bell;a. Du Jour où u a appris que Walter 

Daui•. Jouam l'enfant tomble, .., pttpar&it l qll1tter I• 
parti - <!'ou Il •'<~t d'aill•ura rait expU!Kr non ana v ... 
c1Lrn1e - Trotzky a procllgu6 à son Jeune con!ldent d..,. 
conseils et d<>1 koon:, de tactique révoluUounaire. li l'a 
uhort.è, oot.amment, l como~ des hOmmea c1ana la plett. 
c'rst-à-dtre dans toutes les .Maàons du Pl."Uple ooclallltes, 
de façon à y propager l'espnt des 9?'all rnoluttonnallW, 
non pas celui de Staline. re bourgeois, ma11 la doctrine de 
Lenlne et de Trotzk)' lui·m~me. 

L'Arche de Noé 

L't'en"ment qlll marque la reprue de I& 11&110n d'hl\ _. 
bruxeUo!Be de cette annee Mt, u.ns oootredlt, la riouv~ 
ture des locaux accer.slbl" aux membree du gptenclld• 
C<·tcle Pril'é r L'Archd de Not • (que vtem de red~rer 
l'Arclutecte.O.'<:orateur B&rru> 

Cet é\·énmlont a lieu ce vendre<ll 2$ courant. 
D'ores et déJà. on prévoit la cohue de l'&nnee - au 

Cocktàll·Bar, au reat&Ur!\nt qUJ, outre le Olller à 25 franc. 
<de 8 à 10 h> servira d'cxqu!J l!Oupera chauds et !roidi 
toute !a nuit.. 

Quant l la danae, oo OOW1 promet un orchœtre qW atra 

formidable Enfin. Il y aura l'accueil de a.ymond Bow-
aeois. quJ sait crêer une &mblance dont . noua recalllttOna. 
• L' Arehe cl. No.:», 61. bd Waterloo (Pte LoWoe>, tél. 12 8UL 

ll n'est pu prêt 

li sembl· · " · 011t;re. que le peUt oa..,., Hait chuié do 

déclencher u11 véritable rnoovemcnt re>olutloonalre en BeJ.. 
ilQUe. Oear•lle, quand U annonçait que cela '° produlr&lt 
"' la fin de &<'l)tcmbre. se troml)ll.lt : car Dauire n'était pu 
pict n ùn faut de b<'aucoup. n n'est entouré que de 

"i.lques m<'contenl& qui ne lotDWnt pag encore ~ armée 
quetT!e QUI dOlt DOtLS aaureT le Grand Soir. AUSSI ~· 

aounau-ù. un péU naniuo!J, en •"Of&J•t arnver lea Plui
doreo et les officiers de la poUce Judiciaire. Les quelqu .. 
documents qu~ ceux-cl ont trouvés n'ont rien appn. aux 
Bununs qu'ils ne sacltent déjà, c'est-'-dlre que Dauge pre
pnra.lt un petit mouvemtnt moluUonnaize QUI n'avt.JI., 
d'alll<urs, aucune clulnce de rius.•lte. Car, qUOI qu·on dlle. 
Io min.ur bonun d~Utt &tladlé à 1011 YlaUX P 0 B. 

dont il continue t aulvre 1<!11 mots d·ordre. tnl tst de nuance 
001runumst<>, c'~t dans le 1t1laae de Jacquemotte qu•u 
<>Pete. Et l'on amt qu'en ce rnomt:nt Jacqtu·moue se montre 
1.1'1"" 1'ésl'rv 

ACHETER A PRESENT. C'elt ra.re une ..,... 
w.imte cert-iune. SurtOUt. m \'OU& fournlal&ot 
rh!'Z r COcharbon •. dont voici l'heureuae 

,.,.,.. : '-" vrai bon march6 se trouve ~ 
Ain cLuu la (IU&ll~. - 3, avenue du Pa1., 

26 99 10 t3 Ua:nes>. 

Le petit Dauge 

OUrleux bonhomme, d'allleurs, que .. pat1t o..uge n • 
un ~· d'enfant. des yeux mallciettt. le ftlbe haut, la 

parole facile. n a toUJoun e!A l'enfant terrible du s-nt 
llOClallste. n eo: aa.s piquant de rappeler que les débUll 
politiques de Walter Dau11e remolltent l l'tpoque o\l Patll
Henrl 61)6&)< ae rai.Sait traiter, llU le vieil Anaeele, de 1 ,... 

volutionn.atre en smolting •· C'ét.&it l'tpoque béro1qu1. 
Spa&J< avait 0100~. contre le parti. cet!AI ~ de llUtrr• 
tl'épi~ : • L'Action SocJ&:lote >. QUI ni acandal• ft 

<tanna lieu l un cong?U du parti. au ooura duquel U t~ 
QU"6tton de l'v.clua1on de Spaalc et de - &llllS. Lei plin
clpe.ux collabor .. teurs de l'~tuel mlnt.nre des Affatres étran· 
ii~res Curent Wnlter Dauge el le docteur Marteaux. 

Mals Dauce, quJ aV&lt dé.là éto v.clu de l'1 N. R pOW' 

&\-olr, dans "" meetings. ~ les millt&ltel l la dMer· 
lion. penebait de p!us en plua Yen la puche, L' c Aetl<& 

Socl&llste • connut des destln6es assez troubles Spaak, Wll 
foll devenu mlnatre, rut txoommunl6 pe.r le doeteur Mar· 
k~ux. Pull Dauae IUJ-m@me, trouvant la teullle du boll 
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docteur Lrop l'.allnlste, dtgu~lt ..o cl&qUant les PO~ et fonda l' • Acuon Socla!Llte Rèv<llUUo!lNllre •· c·ctt l pe.rtlr de ce mmneot qu'U enu. en relatl0b$ a•ec Trotzty, 

Peu de tempa apra - c'ltalt un po!u a•-ant les dernl"rea l let:t10111 - Da11&e lut exclc du Parti O"' tirr B•lre. li se présenla. sur une llsLe d'Actlon SOClaU.te R'volutlonnalre n ae trouva 7.060 llteUUra pOUr ltU accorder le.in 11\l!!races. 

HIRSCH TAILOR - ROE DES FOULONS, 38 T~ 12.86 83. - Spêclall.sle de l'hablL 

Le martyr 
Dœ lors. Oau~e •'ult.a comme un dl>Lle d&na un ~ni· Utt. A tout prendre, u utlllâ les mêm,.. proeedés que Uon tk1rt:l't' af~1c~a la1li.'1:r· .• :r c·~ mcen1tllLh.•· m, t•t n~ lapagt!urs. au cours dr1Que1&. à dJ.-erY.S repn&<s. U ftt la o ntrad.cuon. ooo sar~ bno. à Jncquemotte en personne. Bientôt, Dauae &eqUlt, da.na le Bortnare une llOrte de 1» pu!arttt C'eWt un tJj>< et qUJ ae rhela1t par SOD foer• Sie. n devlDt l'avruu-earde boralne de la lutLe contre le ... · 1'm• Eoue lui et Levn Oeçcile. ce lut b1enwt la ru~ J'l1la. 

- J'auraJ OeçeUe, a-i..u coutume de dire. D eat venu Il. Pramtries ' la lin du mo!a l'aoat.. n ne reparaitra plus dans le Bor•nage SIDon, Je !Ais decltncbcr la rreve aenerale de •~tre beurea, et oo rem ce qut 1·00 vern Et puJa s'il conttn\..e. Je con t1t e1a d· ~ m ·I ce~ 01n11tres D n'J a que oet~ .otutl0n·:1 Elle fut adop•tt par 14! pro lttartat espeanol au tempS où les oommunlste1 combai. ta ent OU ROCllJI. Noua terona d< mem• ',,..à-~ de Decnlle. 
Cépelldant. ceux que les dauf1$t~ appellent 1 lea ei<· Cl!t>trallM!m• de la dhnocraU• •. t. I• "te de.quels on note le ll'fOS et lteendalre Plumat, Mrœ de au=e. et bourgmesl1'e de Quare1mon. con•emplaltot l'alita• :on dau· I"~ d'Un air gocuenard Quelques tr1pc.ttes lurent écllan ata. le llOlr. de.na les corona charrés de m11•m Les dau· CIStea eo rev1nrm1 enanglantés ma.a pr!1s à de nou••~ux combata. Autour de oauge gr&\1tent d'éll'anies persooD&rts. anc.R.··~teti. n r!s f'.! ~' r.. le ~rH d~p6r6 d'al'er aux extremes na ne ptirlmt que de coups ''Et.&4, oe mUJoea annta, de cxno g!n<ral~. 

Et toujours à propos de boudins ... 
noua. • :mal ns l nœ lttteW'5 que la Kermea.e aux Boudins de l'e Abbay• du Rouge-<:loltre • Cétabl pelnt en b/arn;J aura lku l• S&ll)td.J 3, d.l.maocbe t et IWldl 5 octob~. 

Comcdiante ... 
Le Parquet g'e&t lnqulf!i d'eux Mala peut->tre. tnron llC!cmment, s·est·ll exaaer.; le p.:ril qu'!b représenten~ Aprb t.out., Walter Dauae .. , un romMlen de rrand• <n nriur. D ne âve qu'Une c.hOk· le manyre Ollà U a prb l'hab'tude d~ ae pr~ter aux Ioules comme une sorte ~ bUoa. n .. dll nwt.:.de. pel"pétuelltment au bord de le \ombe. Aftnt de prendre la parole à un meetlni. 11 ee l1Ut =• ptq11 re Et r· •\I li r.:rie 
- Je me donne t.out entier l hl cla.sse ouvrière. Qu'lm· porte ma ante Ma vit eat pour voua n M trouvt. de-ci, C:• lt.. quelqu• mineur ae111tble l qui dt pareUles d~ttoos remuent quelque <bote da.na te CO!W' D ..uie un.. 1anne et D applaudit l tout rompre Quand Dau1e !an~ - formules en raccourcl: - Arme-t.n~ artnt ton •OISlll. Mala l'&l$CDII de oau11e et de ses amla est encore réduit l 1a plus aunple exprd&<on. A motna que ... 

Détective GODDEFROY 
OP"PICtll• JUOtCIAI•& P&.NatONHf' • • RUE M ICHEL ZWAAB TLL. •• oa.n 

DUBO~ 
DUBOINET 

Jemappes et Gilly 

VIN DE LIQUEUR 
AU QUINOUIN>w 

Ll's ctnlres les phis unportant.i des dai.:,c~ aont. aetutllement, d•ms I< Bo"lnacc. Jem.ippcs et dam 1;, Paf' Noir, OlUy. C'es1 à O,J'y que son1 tmprun~ lta lame.a • B .i:et :l... f' '111 1 1 '• rr i;.e.. ma1ne. et qui comtlluent le • wd~mt'<'um • de •out tror~ ta'e qui se respec~ Cés (;octlDl•nts tnwnf'rent plltltm· mm1, me1hodlQUemenl. me .1cultu«ment même let. moyeu.s te<hn Q 1 Q JI ro • d "" P d'Etat !'!• au•vent. à IA Je·tre. l'E'\'8n1ne d~ Tro1ùy Ce dernier. ayant prta des leçons aupreo de Uolne, s·y connait en ttVOIUllOO 
Oauge et ~ amts es1:m•nt que les vtcux mo>""n.s ro!v~ 1ut1<>nnatres dovenu• ~rlmt$. sent aujo-.trd1'ut :n•lft<arts. Lonqu-Une il'éve gen~n\le ee'ate •n """ boratne les ml· neurs. fidèles à un• uad11!on quJ es: ote à Mo.'UV\lle "1tadt 1~ unprrn nt,. d Q1 1 ~"'~ r'f>p \ 1~ ~ r\ .s rn"' t~ rue. et narruent 1"5 gendarm-s M 6 PJoC:~re est au co:.!'&:'lt t'. \ton.>\ tlle nt •elfra:e plu. A lors lts daurie- l'S sont partlSM• d'autres moyen•· cnuP<'r 1.-. c<nnmun:cattons tél~ph:>nlqu.,.. 1 tau le caz et l't!eetr ci1~ par f't•mpl• ou b:eo amrner l· s y:tndnnnes rur une p1ace pub'IQUl" puis.. rnptdem•n• !ore• des tro-is dam IN r~vrr~cs ri •O!'r une "lJl\l;me!k dans les t.rcu~ rt ~ntourer le-s oundnrt"s d'un Cf'rcle de feu n y a 1uss1 d'a.u'res moyen' 1~ m1' .. r,.,H· tettes. 1ea brownUigs perfecuonn6'. Encore 1aut-ll se pro. curer dt11 annes. 

Des carrières d'avenir 
n est utile de a!gnaJer • l'ottentton dea parents les C'lUl'S du Jour tnduotntla ou OOmLltrClllWI d"' :::coll'! tttl\n!ques sJptrieure et 5tc<'tldaltt de 11n.stttut tl Er.ud,.. polytNhnlques. Il rue de Londres. t Ixtlle&, al]:l'é<'ea par l~ot H par dt nombreux emploJeurs O.. conduL.,.nt aux carrier~ d'ltliénleur ttchntcten ou ted:n1c1ens en dllltrentes •P"'C!aUW.. architecte. conducteur dt t:a•aux dl!Mlnattur ""1ét.atre commercial comptablt. rt:l'1ué en sclrnee» comrr.1 relaies ou pre;iarer• à l'Un ou l'au• re v.amen La methode d·enseivntment oolltct!v< add1lionnt<! dr trav .. ux dtri~.:. et de rensel1t1t11•c.:to iud1\·ldueb don.t:t d f'xce1ldit4 rts.ultat.s.. L'&lféaUon dt" 1't\.Cle oour les p.111.ca romrricrc111le el in· dultr!elle permet la cumb!naL<;011 heuie\ISI' f;eu~uellt des dewc dCma!nl'$. creant l'~pmc:i., au patroruu.t ou aux ..... tuat.lons de direction L'écot• po.<akle des rel flCUCe\ aussi oombnu.ses c:u·tt<>1r•U6<1 du vanda chefs de 11rw.., prou-

V8Jl' - wccèl. 
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INIASIHI 
Tout automobUtste IOUCleux de ~der une •oltu.re éle

cante el personnelle achtte une SASU a un p11x excep:!oo
nel - A&•nce &éni'rale. lSO. chaus.stt d"lx•lles, a Bruxelles. 

L'hiver eat proche 

Ail>sl, Whltf Oauee apparalt-U comme un fant.s!slStt 
qui, à la loncue, p0urrait - la misère des c?aWes ou•Tières 
aidant - devenir 8.'Sllez '8.ngerew<. D autant plus que le cli
mat moral de Jemappes, romme de Gilly, du Bonnage 
comme du JlAY• de Charlerol est devenu. durant ce:. der
nières anntes, véritablement exécrab'e La mls~re n·a pas 
abdlqué, malcrt M van Zeeland. et malcre l'Orec. Le$ 

auamentatlons de oalalres n'ont pu 1<m à v-aod·chooe, 
alnoo à •Ui!Jlenter le OOill de la "1e- Les concês payés ont 
tUI dl.strlbl.:es aaez chlcbenent. Les patr0111 ont peut~tre, 
C:-ans ce domaine. maladro1t.ement lb:né El puis. 11 y a 
l'exemple d'OUtreo-Qu1énaln. qU! est contasteux L'hl\·er 
est proche_ U. ldtts de Dauge, si ellt>S n'ont pu encore 
convaincu leoi muau. pourraient bien, al l'on n'Y prend 
garde, dangerewsement se propager Les problemes du Bor i
nage demeu1tnt pcu~s Trotzky le sait bl•n. qui s'est tourne 
-.en les corons pour y prêparl'r le proeramme mlnutieux 
de la révolution qu'il espère. 

SOS CUENTS REVIENNENT parce que 
'lOUS leur vend011.> du bon. Et J)<)lll'CIUOJ ' 

"""'e que nous achetons t-n lOUte Uldèpen
<Mnet. aux meilleu.rH k>'.U'Cts. au. mell:.et.J' 
moment. Pour \'OS ch.atbona et coke3 : C..o
thlU'boll. 3, 1.v. du Porc.. ttl :6119.10 (3 ll. 

Témoignage 

Cet Indus rl•l •conte · 
- Nous revrnlons en voiture. un arnt et mol. d• Seramg 

oil nous oUona al!és pour a!fauu. Noua 1uh1<>1~ la Meuse 
yen Lltile. t;oudaln. bull gal:lards en cuquelte nous bal'
ru>t la route, 1 .. bl'il<> en crotL Je freine sur place. t.'n de.o 
g&lll&rdl ordonne : 

• - Voaa allez noua oonduire à Ourrtt 1 
O - Olla OOllC, m& VOltlln n'est i>3& Wl tAXI 1 
• - J e m'en t • Et J5l ça ne vou.s p:att p:i.s. on voos ! ... 

t. l'eau, voua •t votre bainole. .. 
• Nous éllona IW\S armes. RésU;ter était lmpooslble. Les 

h\14 Individus noua entouraient. 
• - SOI!.. Qu'il y en &lt t.rols qul mont•nt. quatre. gl vou.s 

_.ies ... 
• - C'e&t bon. Ne ,..,u.s occu~ pu do ça .. _ 
• Et cinq dta plll&rda pénètnnl dans l'auto, deux aut.res 

mon~t JUr 1 .. marchepieds. Io hu1ùi·m• 1ur le I011.. Et en 
&ftll.t 1 

• En a...nt Juaqu·au p0nt d'Ouartt w noa tn<IMdus nous 
font a:opper et deocendent, sans un mot. 

• Nous nous eommea remis en marche, non ans consta
ter qu e \ea huit ram&M&lent des pierres. des morcea.ux de 
t er , qu'lla d<'poaalrnt sur le pont, pr~s du pn.rnlJ<'t.' 

• Noua n'y comprenions rien. Nous avon., comprts le len
demaln matin en apprenant l'agression dont Oerrelle •t 
aea comparnon.t, à bord cle leur bateau, a""1•nl eU! les v1c
Umea .• 

Notre Industriel ajoute : 
- Noia no now éUons cuen préoecup4e Jiaqu'alon. mon 

ami et mol. d~ p0l!Uque. Depuls notre aventure, U y a deux 
~deplu& 

Détective MEY ER 
AOllNCS D& 'HCH• .. CHU oa f'OUT ~llllCMIUt OftDlllt• 

66, rua au Pont·Neu/ fl>Old. Ad. Maz). CMIUlt. ac 9 4 ~ h.. 

INFRADIX Saunar pro\'ldt nllt l d ... DIABÉTIQUES 
'I'. pharm.18 fr 1r. b • p. 1 nu.it• 

Le Gouvernement et le c04'poralisme -- ---- --
Ce• atr4 qat ..ilt de près !es chose: la "°~ qu• tnt6-

neur,,, llOUI dit: 
• Lor1que dans 1,.. milleux pultmenta1r~ on parle ce 

r~rlJne corp0:atlt on •<.meut et 1 on crie au !11.SClsm<-- Le 
corporaùsme ap;iarai: aux JçUI des dtv~të.s ~ des ..,na· 
reurs comnie quelque cho..J qui poamm amo.ndrlr l• 
• presUac • dt$ élu.o de l.i Nation.. E: qW dlminu<ralt l'tn· 
t.:rêt dt-s batall?es poàttqu•s. 

• Mals M. Van Zeeland et M'S rollèi!JCS ne l!Onlrlls pu 
sans le &.'lVOlr des part1.s:u1s conva.i.:1cua du corporatisme? 
Chaque 101& que ces mes.sieurs d• la rue de la Lot se trouvent 
de'lnt un problème délie&~. lb.., d!Rnt que les polittc.ens 
sont da.na ltmpo'-Slbll1té de le ttsoudre Et l'on pror~o 
aussllô\ à la nonunauon d'u::., oonuD!as!on. qW comprend 
des JX'rlOimaU~ cllo:Sies en dehors du parlement. 

• On &rait q:Je le gou~<-rmtnent ~.-..1u~ :Es capa
c::b des mandatai.~• de la !':atton et consldrr.' que ceux-cl 
dolH.-nt g'çx~ non à t.-anch.-: les questions. maJS à laite 
dC$ d.acoura A l'h.e'\.U'~ actuel?~. Ji" 1vnvt:mt!ment ne w t 
p:us tu1 .. mme comblen U a coœ•1tu~ de comm .. \S.!or.s 

• Il ~n es\ mrm• que l'on " J>lraît·ll oubli<' de com'<>
quer. Cette habitude de ne prendre de Mc16lon qu'aprb 
avoir roruult.é des compé'tencf"11 &:n~ne ainsi chez nous la 
crœ.:ton d'une &0rte de sys~~me corporutll tnavoue, puisque 
tou!d lea persorma:ttés de toutes l•s pro!easions peuvtnt 
prétMdre t !IW'<! pnr_e d<> oommlsslons consul:au,... • 

Tout «!A est ~I e: bC<"n Mals si l<'3 antl!>SC:Stea 
s'a•15C'nt de reraarqU<' que le ~llll' corporat.>t se subs: tue 
a1"sl len•<m<'tlt - ou se ""l'Cl1">S<' - 11u régime parl•
m•""'""!rt qr ' ,.,.,!fut. meoselgneU?sl •• 

Vollegaz!! - Vollegaz!! - Vollegaz!! 

Ce samedi 26, r<'Ou;cnu1c scn.sauonneue du 
plus Ultime duncrng de" !~mille> de BrW<ellea 
<62. rue de la Mont4"10l 

LE PANTHEON 
T<.... s soirs, de 9 h l mlnUlt. 
Th ·Of ._...,~ les di.m&nch~ à 4 h. avec le tor
m.:d:lble orchestre de Robert de K•n. 

Les camions blindés de Rex 

~o rt ronrrtre le 1 Pt....tp!e- .1 w. rt.~\t~ ces jours dem!er1 
une lt<:S 11rave alfatre: Léon O.'lflclte n commandé à un 
f.l.bricant dt ~:a.rn;.ons automob1! s ctes \éhku:t!s b!tnd~s.. 

t-' notre confrtrc a.&s~re q~~ C<"..S cam.ona. entre les DlA1JU 

de• Ru•. doh•nt b>re olt ce de t-lnb et ~tre. à l'occablon. 
lancé.> t. l'a:l.lqUe ées Ma!sons c1u P<-Up.e i,., s;>éc!&l:>:...o d a 
Journal IOCla"3te a décrit lo. Jtl•mtnt les cam!ons et 
.:>r.ptQ:JC pourquoi ~ ~t:l!ent tt."dCUULb. • ma:a !e !abr!cs.nt 
a cent au • Peu;>.• • qu., oes •elllcu:o llOllt 1d<!n::quea à 
ceu.~ qu'il fournit à tout "1 monde. 

De aon côté. :e )ouma! de °'->er<lle, pour démontrer qu'll4 
ne sont P<>a b:tndts. propose aux membrd du iQU\·ernement 
de s·y prom• ncr. On verra, dlt·ll, que I~ pomm<:.> CU•tff 
peuvent parfaitement traven.cr lo• bl111~e de .. canuona 
rt!XlStt".8, 

Au h1.1t.. aux tempir;. d'into!Cranc"'-· où noll! \.1\·ons. on peut 
se dem&rultr &! tous l..s B<JB~ n~ f<-nUCnl pas bien de 
..., llllt<' falre che-z leur ia.::cur des \ t:cme:its blindes. On 
JOU<! du relol•er a'ec d~volt:ll'e Une tl.ancee del~ 
se •en&o .. u mo)e.n d'Un browning. Des polltldens soull;ntt.t 
leurs désaccor'..a par des coup& de fou. On locataire reai.
ritran' donne des co.;is cle coutc:iW< a oon p•o;>:-lé'.altt 
Un polltlcl"n dont oo n'approuve pc1s les !Mes ~ SOD 
adH•rs:ure. Un ennem! de S3J'llla ai! Jettt aur notre bourt· 
me..tre 

n n'y a vraiment plus qu• le con'rtbuab?e qUl se lalsse 
plumer .s:uis crier et sans arTncbtr ks chevcwc des naoota 
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du fi.se. Un commerçant qu~ aujourd'hu~ '·ouclralt taire 91ÂZÂ 1ortunt n·au.ralt, noua aemble-t.n. qu'à fabrlqutr des dou· ~ 
chas A bon marché; tou.s l•.oa .Bclges fln!ront par éprou•er 
lt bèl<>ln d"et.re douch~ .•• 

Voulez-\'OUI WI bOn oonaell. Il \'OUS n·&us pu encore !lx 
sur Io chou de ,..,. •<teme:ii. dblver 1 AIJu voir la ou
P"-'be collecllon dr \~tcmeni.s et pardes..u.s d'hiver de chez 
:li:AN POL. 58, rut de Namur. la plus rktnts modèleo 
~ la 111• illt'Ur 1.IH" d• tlasus ncomparabllll. 

M. V an Zeeland et le doryphore 
M v~n Zeeland a-Al eu le tort, conunc on le p roclame 

d.s1a 1<>1 mllleu• nntl·mtn1stér1cls, de ne pu te!Ur les pro
mr~ qu'U u1m !onnu!..,. dall$ la d.:Claratlon m.:nls~ 
r~ê de char&er de:> co~ royaux e; des oomm!• 
.iona de s'occuper des rtlormes dont il annonçait la ..-u. 
IAtloD? 

Lorsque, da113 la dkl.arauon mllllsténelle. le premier 
m:nlstre annonça que le gouvenaement allal! com.ba.tt.re 
e:icrg~ment le dOf)'ph<"e U f ~t quelques .tOUraes dan. 
1 tmJey " - et quc;ques <:épula 1e reaatdèrent étonnés 
•· 6 ln~ogërent 

Cerullm se d<mandcrcnt Il ~ doryphore n et.a:t pas une 
r<fonnc aociale !liUrant au programme d"un wouvememeot 
de Iront populaire; d"aui.rœ. coultants da113 les capaci~ 

omlqu.., et llnanclères de l\I, Van üeland, ltrem sem
bùllt de comprtndre et se d.rem que le doryphore é\alt • "3 dou:e une lnno~atlon ;>o:lt;que et socale admirée par 
14 Van Zttla.nd au cou.rs de son 'Ofage d"ètudea atu Et.ai. l'til&. 

Or. vo1c1 que l"on annonce quo le gouremement peut au 
mol,,. a·enorguel!Ur d'avoir me116 • bien une au mo!n& dœ 
tt!ort1K'$ qu"U aval\ p:-omls de réaliser· lt doryphore est-li. 

•&lnru. tou: au molna en not.ab~ ~I 
L<.1 oonaom."naMn-1 de pcmm~.s <!e terre aont dans la 

:lo;e et U 6tr&.1t qul'Stlon d"of[nr à l\1. Van Z..Oland un 
banquet au coura duquel on hll remettrait une medal1Je 
ino~l.rllnt le premier rnln.istre en Saint-Michel tttra.wlnt 
le dO"V"hore 1 

Un témoin d'un an! 

R"' urt'Z-vou., Il ne s·aglt PM d"Une erreur judiciaire 
l.rc temoln d'Un an ne pourrait pnrler: c"•at unt bouteille 
BEROE:O."BI.ER quJ a tté SC•llff u y a un an peur serrtr 

e tfmo!n de !a bonne C'OIIS<!n·auon réelle de la b1ere pli< 
Gr'."BIJ::R · · •n ln." • capsulées or, 

Commission de contrôle 

li ' w JJ.d- e A. '°"'" ui Co:nnù&5lon de contro:e 
.-.!::~ chaq:ée de •ml .er le dt'Mnnem•nt Clu Reich 

c·est l<>!n tout ça! Un certain nombre d"ofllclera 
r&.'lçai&, anglaJ& <'t li<'lif"3 a valt·nt ~te envoyés outre-Rhln 
antla de pouvotra plus lbconquœ que réels. fla.nqués ch& 

d"un otllcier &U<m&Dd. Il& ttalent oel'IMa i.n.pecter e 
!tt Ils devaJcnt a'll.SS'.uer que !" Allemaa~ :.enatt les 

f'mrn:.S contracU:.s • Vtrsa:.:ls 
l.nuU!e de dh~ que d Allemanca leur tirent la vie dure 

b quila purem <"<>natat.er qu11a n·e1u1ent souwnU.! en rlen 
ar ll'ura gouwmemcnt.< re.;pectU• et qu'on pouvait y aller 

• riSqUf'! aucun 
L actuel gtntral Duvtv.er, commandant de notre D T . A 
rs lllAJor, tu: expM!é • stuttprt. u.ns dou'.e pa~ qu1J 

COnnalAsalt l>"a un mot d uemand et qu)J a•·ait 
m&nCl6 à .u11-re, en France, t•• cours des haut.,. études Utt:lires. 
Et Il eut w·bu quelques av>ntu.res qu·u évoque pa.'101&, 
te \.. llrJ'\: u P"'U ~P",1111.-

Client de JULIEN LITS un jour 
Client do JULIEN LITS toujour1. 

Io 1peclallate eJl beau.x bijoux c1e tanwale. 

L'inspection du général von Seckt 
Ce Jour-Io. le wajor Du " r pm p!.lr lti.s l"auU>mobJ.:e 

qui !Ill ét.alt at:ectee. a ac l'o!licier allemand dont U tw; 
obllp.tolttme:it acco:npo.gnti. Ce n"ét.u JamalS qu·au dépan 
qu·u !ai.sait .. ,·011 queue unité de rarim>e allemandt U 
voulait contrOler. Ceci ahn d"t\'lter qu·un coup de t.el._ 
phone ne prtvmt les m:~resah. 

- Où allon.o-nous aujourd'hui. mon maJOt? s1nlorma 
reopectu~mmt :-AJ:<!.tDllDc1. 

- A Ulm l\ou.s tn.spec:eron.s les bataillons de ch--1ra 
qW a'y trou\ent. 

- A Olmi M:\l.s c'est 1mpo.<S1ble, mon major, absolumen\ 
lmpo.<;Siblel t;, c~neral von &<:kt, Son Exceltence Je genéral 
von SecJ< pa&3e ju.s:tm.,ot auJourd"hul l'IDspecUon de la 
aamJson' 

- Et pula après? xou.s la passerons OIUf'mb!e. Ce 1en. 
un dérana~ment de molna pour le chef de oorpo e t pour 
la t.roupe. 

Et le major Duv1vter le fit aJns1 qu~I l'avait dkldé. D 
vit un des bataUlons le matin. tandis que le génûall&>lme 
p&.al• j·autr~ en re\-ue - ~t- ?'aprê&-mldl. on in!.en~ 
:es n>:es 

Comme U n·y avait qu un Don ~taurai . dans la •Ille, 
!~ iénéral en chet de rarml'e allemande et le ma jor belp 
ge ret.rouvèrent à mldl dan• la mémo aalle. On échancea 
des aaluts correct.< et réglementaire.. et le major Duvtvlq 
~ de tort bon appé'.!~ 

On devient =s:nttr, msl.s u p L on nait rOt!!seur. On ro -
b rtque le p&pter peint c un 
tel ». On cret un 

PAPIER PEl~T : 1 1 1 

Roulé! 

Il était lnt~rdlt aux Allemands de POJ.S<!der des mltraU
leu!-ts légerts pour teur caval~r.c - encore une fo!.s. OI 
qat ça a chanrél - e; le major DJ\1\ Ier roupçonnai: un 
r<r:ment d<' ~ uttgart d'en de'dl<: c1c QUOI armer toute 
u:·.e di\·i:,ion. 

n vlSlte la <..,...me de lonCI en comble, tourne partout. 
nt trouve nen Il ~'léd&lt un plan des bàtlments; U le 
•erllle sur place et, !ln.a!ement, conata:.e qu·on ne lui • 
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le meille"t da tow1 let •~Yt·v6t1mut&. 

' Pl\.IO monrn etttaln.s loe&UL D exlit de les voir. On blt 
force d!fltcult~ Le colonel lul·mtme sen m~!e et 11na. 
lem~nt condutt ?ut~:nêm.' nota con:.roteur On amv~ • une 
po~ Ça doit èlre la que IO!ll cntrtposœs les '""'"'" en 
q uest!or_ c faut du iemp. pour rouvrtr. coi.te po~ On a 
~rdu la clef. on ~ la re:rouve pu i.. 111Au1·aiu volon;e 
des Allemands est de plus en olus 6Ylden1<1. leur embarras 
U>.~ En!m on Io- la serrun et. d&'ll ur. rMuu Obscur. 
oo ape:-ço:t des monccawt d armfll. dee 11\ltnll~ léCères 
La ""11.S'..>nce d• romc1er ccntrolf'UT ovalt tt# r"°"mperuée 
li i. t.e:ialt le dtp6t d'&rmelll n ~ prtclplt.e. sa:slt une mJ. 
traUlette et la soulè\e sa.na effort 0·•1&1t d .. ;;imulacres 
en bolSI .. 

Et le lendemain. le membre belae de la Commission lnter
al111•e dt controle lut r~v~lll~ par l'Allèi;!'C4 et triomphales 
aonner1es de trompettœ '. c'tlalt le r~~lment qui, colonel 
en !.<!te. pari.lût à la nunœuvre en !anra1c en la!sant un 
d"'lour pour pa~ SC'l\1.4' ~ frn~•rtt 

Et 5ur les chev~UJ< de b4U aangl~ à l'ordonnance, les 
m!tn.Ule't.es pô6t.lches s'it.alalent. 

On ne boit pas la bouteille 

œ 11 on ... 11~ à eue !)OU> J• ·r n contelu Un~ biére d• 
cl•r.slt.e pt le e: Cine. prtJ)ar" 1i:«hl~n1 pour w consen-er 
PLt:S D'UN A.~ •'l<itnUtlera par I• cap.-t?aae or de Sl'S 
bo'ltellld et sa l'\a!QUe typl~U• • B&ROf'~~BrER t C'e.it 
U.'l• bltt• tres dt~eslive fabr\~ute •pktalmi•ot pour l'E:<por. 
tauon mals néanmoll\S oons:dfMbltmmt ('01\SOmm.:e dans 
OO!~ pays - presque par!OU! (et plltll~Ull~rement clans les 
centf'!'s oû la oonsommatloo de la bl~re ""t lrregull~re>. 

Ayez la curloslt.: de la KOUter l noe &1a,.d1 708 et 808 au 
Salon de l'Allmentatlon 1 

Revanrhe 

N.:>t.re cootr6!eur oe s'av~ualt pu b&ttu n y avslt des 
mJtnoU~<es : U les trou vernit! li rtVU\t p:us~r.. Io\$ à 
l"tmpro1 à«• .ans rien il"1:0uvrir toUS lt'S dehO!'! d'une 
J)'IUt....., urpeccable les Frit: ~ payatrnt JOYell!emenc sa 
Il'• l!D Ttln li aonda1t IN mura •t it'S p;a:l-'o•-s ~•o 
tou)OUn rien! Ma.s "" }<>Ur. U eut une mtu1tlon SOlldaloe. 
C xrnw U s·enga~au dans un oouto r n ti; b?Usquemcn 
dr.mi-t.onr e~ pn:-c1pita le pu. su.h1 ae.s Al.t"Ttland~ q 1d l'ac
compaena:ent et qui pouua.ent dt'S cris dt :>lus en pli.s 
':•vM ~ '• m.,Jor vH rulr devant lut ur.t ~nt.aine d'homD>•• lourdement ch&.liétl ll lee ~t olentOt nottn.pb <pour 
u qui .,..t du cent met.He. on peu~ mM>• encore rna!ntenant 
cnmptn wr luH 

Cha<'Un de oes solda\ll portait tme mJtTatlleusel 
n comprit : chaque rois qu'il entta.lt dans la caserne. 

une corvée chargeait l dos le matêrlel Interdit et lui 
e mbOltalt !t pu. à dls•~nce respectueuae. par l.OWJ les 
coulotn et pe.r tous les locaux. 

Inutile de dire que \)lus JaulJL!J le ~glment. trompettes 
&u .-ent.. ne dérll• aous - ten6•rfS Mals U n'est MS 
dHtndu d'ajouter, avec quelque mttanco:le que cdte Com
m~...it>n mll::&ll'e lr.~Ul~ de contr<>le a é~ plus 1nu1Ue 
encore que !es armes en bolJ ... 

Robel seyantes depuis ~ tl' - Mantall% depu.ls S50 tl' 
et de ll"foClewt nou1·eaUJ< modtla d'hl<er l IOUl pru 1 

ORLY-COUTURE. t3. rue a.!Orl.I. Svc.111..-BrW< (accepte 
,pon.PrOçe&, accorde 10 p c. rU\OW'ne lect.rtva c P. P.?•>. 

P.A.TERRE Too'f co,.,."o",. S't'-"'Cf .., G•"•o1 
GltATUITS 3 1 R U E OU,.ONT ro!O ltO. 

L'Islande, terre d 'enfer 

Au ouJet du naurrsce de Cha.rcot, beaucoup de penonn .. 
$e S()nt demande OOmm•nt les amc1e.rs avaient pu pre1.W-. 
un ph~ pour un autre. 

01.rons un mot de la côte !slandolse. Tout d 'abord, la terre 
y est noltt et rr\&<!. saur le sommet des monts. couverta Il• 
glaciers et de ne~es Oc peu P<U"toUt des v&ll"un torten' 
du '°'· celles dœ feysen boulllani. Au sud des Plaiea un.e1, 
toutes aombrts ou d .. ro<bes presque .ana failles A l'OU<'$t, 
où le • P:lW'QUOI p.,. ~ • a pUI, d hnme<Ue$ ~ancrures •t 
des caps trb ttendus Au bOUt de oes polnt.<a c~raRment 
blU'lltJquca. un tout peut phare t reu nx~ eu • r,.. • ...,01 
:on. rarf'6 ptr aun:rott, et nen ne ressemb!e p!ua • un t.&P 
islandais qu un autre cap Islandais !<lu! :'ü><>rm• Snaetelll-
161<'.ll don• leo 1 7:.0 mettt.a de hau1 se coruc.nden1 dUllcU• 
ment a•ec qu<:lque auttt polnt.e Au bord des eaux une t: roi. 
te bande d'al!unons tullil!leu.ses. Un peu part.OUI, d,.. m:its. 

La Belle Meunière 
Rue de la f'Ourehe. 61 Bru.,euea, w li 22 l~. 

&s menus à 2S 30 et 3!> /r~nct et é. la carte. 
Diner-concert, iians e.uamenr.allon de pruc. lt:11 samedi e~ 

cfün~ncbe 
Mémo rnaaon l Anvers, 17, rue Appelmana 

Sui<e au précédent 

lmaam<lt Un• t<:mP<~ Us lames atl&nUouœ rantes arrt.. 
vent. saDS la moindre barnett QW bnse quekjue peu k ur 
élan. n°'outttent d.aœ l'o..mbOucllure oes !lords. 1»e:nnent 
tes 1'3!aleaW< dana leurs rernoua i1g>.nte6QU!S et 11!11 Jtt~ 
\'ers le r\":"atre ,.., ... now. aouvenon.s a.-o:r nt aur wie l'Ol
llne. • p;usl<un kUometr<$ c1a:is les t-enea en lace d• 
VtSun•nnayer <ou tant de oog pêcheurs ont dtJ• trou« I& 
mort!. un p..uvre Chalutier port~ là par wi ~ urqan 1 El<>n· 
oez·v<>us. apr, .. cela, qu'un officier sur ane dunette abO!':ll
nablemenL M"ÇOU>''t "L lb&Ulle par la mer dechalnee. ait. dtLl\9 
Wl<! t!CI<' Ire!~ du jour crépusculalre oordlque, pr13 un phart 
pou1 un .imre, N que le came solt al!J! se perdie sur les 
réel!• 1 

D'autr~ l>"rl. si l'on veut bien se souvetllr que 1'1"!ande 
a. po.ir uoe .tendue •'Al11nt cr1atrc rots celle de la Be1&1Q11t, 
en IOUt et pour tout la population du plus lmporl&llt tau· 
oourg de Bruxelles. 11 n est pas ~i..:mnant que la catAstr.pbo 
n'"..lt 1>61 eu d< ~moln.> I: l•!sa•t jour cet><"ncla!lt. car, l 
c"tte t?OC1ue de l t n:>l't:. la nua est encore lcrt COIU't<! toc.il 
ces la' • t.uctca. 

Et. tout en ln "c.nurant pour .eur C0'.1.-age et :<W" habi
le~. plallJ1lO!IS nos pt.theu ... ocs-.endaiS qu1 se rendeo~ it.
bos. à l'eudrolt mêrr.e ou CharCOt a 1)6."1. plusieurs loll pu 
an, et f reat<>nt pendant clllr à quUJze ;ours a chaque cam
~e. pi<hant la morue avec lies bataux lnllrumen1 mou11 
ttand.s et surtout motnS confort.ables que le mallleurtUS 
c Pou..-quot P""' ? •· 

D'UN MOMENT A L'AUTRE une haUMe d• 
charbon• peu1 survenir et voua taire ~t-
1.t'r de n·avolr pas é<:Outé plus !6t notre oon
..,u : commandez vlt.e vos cokes et charbon& 
& CXharbOn. 3, avenue du Port. tél. 2699.10 
J 11irnes>. l 

T ourutea étrangers à Pa1 is 
Il& a.int plu d ~ •rtes. ces SieurS et da.mes t.ouNteL 

En vtr1~ u '1 • de QUOI 1 
Or. sait q•~ notrt chani:• dê!al'Onoble sur la Franœ tt

dull. cle plus en plus le nombre dfJI vlslteun bele• • 
Parts. Pour le pl"" ~rand ma."eur •~ dm>eurant, de la rfd. 
proque coa1p1tllcmlon e t aaulU !nl.D•<>-oelee. 
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Cçpcndant, WI fout ~Dt cllmanche, IW de DOS amla ze 

U..UVOI~ aU&bl~ • la ~ d'un reataura.nt dl! )& BlUUlle. 
en compagnie d'un amJ françall na évoquaient, • propoc de 
oo quartier et dl! la rue du Fauboutlr Saint-Antoine, tout un 
d<'COr de romaJ:ltiques barrlclldtol. 

L amt lranç.us fü remarquer que c'était, aujourdbul, au 
<a-ur d't.11troa q\.•i; .~rs q ..e IW't cuJUu.1t 1 ~11atlon révo
luUOilrullre et qu·u y avait belli! lurette qu'on ne mouralt 
p:wi 1 pour '1nit Iran<:& par Jour > a.u f'aubOw-a Sa1nt
Anto!n~. comme au temJJ& du deputé Baudm A ce moment 
bnlsQ.Jtment, aur la piliU de i.. Ba$tllle. débOucbent da 
CAl1I venant prtclsénvnt du P'a·•bo~ Samt-Antom<:. Ca 
r ra dtbontaJcnt d'occupe.nts, leki•els llurl&lmt I' 1 Xnt<r
nal!onale >. menaient le plu& rrand vacarme et tendaient 
!cura pom&a fennès vers lea paisibles promen~urs domlnl
<•ux. oea dra~aux rouaea avec faucille et marteau fai
saient l'orntmmt de ces •~lllcules. La. police 1,., contem
plait avec IDdll!éronce. 

D 1 &gls&alt d 'Une marche org&nlMe ••ra un de ces c ,_ 
llC!llbl<meni. populaires • qui entendent unpaser leur vo
Jonle au gou\·l·mtment. 

Il n·y avait pas de quoi s'alarmer outre mesure. Cel 
bnullards "'11len~ avant tout leur pla.lslr i raire peur awc 
bcUl'itol.<. S'emp.'che qu.e les tour'.a:es IODt mal lmpreuton
n~ à b 'o!J' tcrur alnsl le naut du p&\'é et qu'ils a·auri-. 
t<nt de penser qu~ lo pon du 11luriwx 111&l;ne des c C1olx 
tlt." Fc11 • e t prohlbé t:D France ... 

C'e1t reconnu 

Une ambiance u Tudor if 

Pour coùttr les chann< .• d. l'arti~re-saaon et pour rompre 
11.><e la tlllna.l!té c!e maintes autr .. lloltellerles, visita !e 

c CA.STEL TUDOt: ».au Dol'l'.alne t!e1 Eauz-~'IPU, 
à Campaihwt <17 l:m de Bnuelles. 36 km. d"An..--). 

Pll.r ces tralches l!Olllea d'automne, qu'il fait bon sa
«ourer un diner nn, uno ilillade c Tudor >, aupréa d\m 

BON FEU DE BOIS 14 CHEMINEE OUVERTE), 
tout en domlnan•, cependant, dans un cadre raflln6 ~ con
fortable • IOUhai\, le Domaine de.. E:aux-Vtvea 1 

Quant au sel"lic:e '°'tabli-.nent étant moins enoombr6 
qu'il le rut ~ndant l'~U!. nous 
1P ganintWons comme ~tan~ 
POnctud et Irréprochable 1 

Et toujoura l'attuelJ -
de ~ wasuau. qui au~m
'1onner& • l'executJOn de "°" 
moindres ~ra 1 

"Castel t:udor ,, 
H.aWI dans un parc ra,.,.._ de 125 

hrc"'~ n•ro l&c et canow.ge eL promenades exqu!JeeJ, 
Ex, le11ts menus du cCa•tel "· 25 !r. avec ilbltr. 
Pen •Il Tudor, 45 fr, . Wet'l:~nd Tudor, 66 tr 

T•~ Ci a: >e:nhout 113 rnceord6 J. et nuit. Ouv. toute !'Année. 

.ic CH :oN. a caUM 4• la tm•..., œ aon s.z Le nouveau Caruso à Bruxelles r turw-1 "~.., la mrltft"Ure dP• ,..ux. 

L'histoire de la semaine 

(11 r0J.S •. 'Ol'l d~H • .n1 a,. nombtt&a C'On\ii·f$, l au. 
tr1! loOlr, a l'hNre du Cli"Jt'. :"-;ou• n"D o.vom I*-' bien com .. 
pria la dràlorle, lllllis, pui1qu·eue a f111t nr~ beliucoup d~ 
r\,llllUl &:M:Urs, 1wu1 lai ra_pporton.~. LeUe que noua i·avons eu· 
tendue 

O: donc en cc tempi;.!a, le bon rot DJiObcn eut en;1~ 
<le prrn4:'e femm' D >en OU\Tlt Il son corue!::r. E:lol qui 
~ muntra encban:<e d·e:n appttnd:c ,. nomtc:!c 
- li <'l!t tm>p•. s1ro, lui dlt.-11. qu• vous fa.Si"• une f1n Vou. 
•vt~ tuiSP~ &bu. e ullUi1 des poukltt>S de Ja Cour, \'<>Us to .r 
~· t, linon o IA débeuche. au mou~ a la daolpaUon. 

E out d~ suite, le bon 53 nt arret.a, pour ~léorrr le 
rna •"C• an Pl'Ollr&mme de rtjOUl!Mll""8 dl pnmo cart<llo. 
Q>>nd la nul! nuptial• .omba •ur le pata:s •n fétl', ur, 
totf.ttr. rompLJi-ux. tom ~n RC{t"r, \"n plumr:s rt ~n \'eJours, 
f'Ondu1 •lt lit~ ttpoux au seUll d .. la chambre ronjugaJe LM 
r.lne pa.""a aux mains de ~ cam"rmes dames de tol'ette 
•t c'.omts d honr.eur qw ta llttnt pl11S beUe Ml<IOl'f' qu ri ... 
n Etat la po~dant la parfu:n•nt la pomp<>nnant Le roi 
parut al~rs, et 11,)'lUlt mng~lé tout Io monrie llormls Io 
rrtn~. P'·netni. un peu èmttM. dans le nid prép;iré pour 
l Amour vn augu•1e s!lenc• tomba sublwment sur I•~ 
~bui. royaux p,•ndant plua d·wie heure, nul brun ne trou 
t.la la Vll$tes et sonaTff coulolrs qUI menaient à Ja chambre. 

Or, \'Olci que wut à coup la r~ne se mit à pousser :ln 
CTU ~rçant.6, Aff"'IU 

Ll1I dame, d atour coururent chen:her le CO!l.$<1l!er et 
lonfr~·ur du rot 

A lro•~rs 1a pori.., le grand i;a nt Eloi lw dit 1 O mon 
Vo rr MaJosté a 00t-t-l.e apptlé ? • 

- C' bon lut <111 le Rol. Je \'111.S la remettre à l'rndrou 

1 Je me souviens . .. » 

pa.r le Prlnct• Ch&rlea de SU<de. 
Autour Ce la ra.ronr.ante !laure d• la Rem• ~tr:d. bien 

dt3 couron.--.~ !~m tresaeea Ma11 aucun llomma.ae n a.t.. 
tolnt la Sll>Céntè et 1 emotJon Q'11 M! d~nt de cette œU\Te 

tin auperbe >0lwne de 300 paaœ. Nombret1ll4!a l"U..trat1011.s 
2~ lrancs b<:lii"11. - En vente dans touteo I• Ubn!l'les, 

Benja.mmo Gagh, k lwn••ux tenor italien, à quJ 1a VOIX 
étormante a V&fu, en 11.alie en ~l~:rt>. en Alltmtlfile 
e en Alnh!que, le Blll'Dônl de • DOUV"'"I Garuso >, \'11 '-enJr 
à Bruxelln Jusqu a pr.-..,m la 6plcnlleur de ses cach•ts 
a.mfrx:a.= n an.11 P<la penn1S à DOi dlrecwurs d• roncena 
de 11m1t<'T n se fair() <n'<•ndre en Bcli:i<lue. Le 9 octobrê 
prochain, li chantera au Pl~ des Beaux l\rts - pour rlen. 
La section bnuelc·xsc d~ not:e A.~Uoh de la J>"t'SOC, de 
romm.un AtCOTd avec 11;_on de !a Pf<'llSe tll<!ttmle, lui a 
ck:mand~ d~ "'Dir soutenir ses œuvt'<$, la réponse n'a pa.s 
tarde : "°" roncoura est acQUls et gracieusement. 

Benlamlno Giel! es~ on a'•n doute, le chanteur le mieux 
payé dnna BOn pap; le 1ouvernement lta!len a fait pour 
lui la 11eule CXC.'P!ion au nou\·e:iu réglcment olflrlel <,Ul 
arrête au ma.'<imum de 1f 000 lira Je c:ldlet des \edettes. 
La beanté tt 1 amp!eur de sa vœx, la maJ•rlse de aon rnan:, 
son nom de c nOUl'eau Caruso » (qutllld Caruso IDOW'llt en 
1921, c'est r.Jr;ll qui le remplaça au ~" •ropolltan Olltra de 
New-York), "'' répuwtion mondiale dur à "'' ftlrm IW on~ 
donné la tout~ premier.. p::&ce dana ~ royaume 1:.aucn <les 
ténor< le pays <les r 'o!x clu bon D.•u ». 

Gorge de rossignol 

Il es· ~·au:,urs r"3té pr fondément ltalfen. Fldèle à ses 
orlsines. qui sunt humbles, li demeuru en conract a•ec le 
peuple de a.~ p.~tnc q111 l ldolAtre. c Senjamtno est, dit-on 
couramment là-ba.s, né a<ec une ioria de rtl6slgnol » A 
ct-.aque concert qu Il doonc dans les crandes vU:es d Italie. 
les .ullcs coml>l<s re:u..<en! des cenlàlnl'3 d •t:d!teura; et li 
n·r- pas r'àre que Glgti, au sorti?' de ln reprfsentatlon, 
chante q~oloues mclod:ca du payo, pour c<>tL~ qUI eurent la 
dereme do ster dehors ei la pat1e11.-e de l'attendre quana 
même 

.'\,ou:on.. Que G1gu, dont lts deux auditeurs les plw Clua-
1.rcS .ont Je Pape et la Pr1Ilce$se l\loitla de Plhnont, eat re:s"~ 
Lres c nature • D.ins 1es palaces Ot'I la public1lf Ir con
damne lt. dr~endre, U se falt aw.nt tout p:-eo<mter le cuts!
ruer et Il prend soin de lut expliquer aa recttte pn:tt1·..e dtt macazonl à l'lta!leruic .. 

t 
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L'astrologie, science officiellE' 

ED Al!~ t.oUt au moins. Aln5I. au tkeDt co~ 
IDtematJonru de Ou.5Seldorft, le COU'trnement de Berli:i 
ttlllt représente, le bOurgmeslJ'e de la ville était présent, 
lllDsl que dn'el'S dlttct.eun1 de l'enset111ement doot !'Un dé
clara: • S'il est IOgtque qu·un Etat soucieux de sa respon
ll&l>Ulté morale Interdise l'aslrolo&le cluu'latauesque. U est. 
Îl<jullable, en re\·ancllc, qu'il nC(:(lrdo sa protection et son 
11ppul aux repré.;eutant& de l'nat.roloilC llclentl!ique, pour 
autant que l'enseignement de celle-el soit conlJ'Olé par luL • 
n y aura doue désormD.I& tn AJlelJIAlllle dea astrologues dû
meui. dlpl6mes par l'Etat. O. épreuve9, atverea. pan.lt.-U, 
OU'. déJa eu heu au cour~ du ootlllT"*- Et pwsque le branle 
- donné. sana doote allOD$-DOUa \W les uuoloeues de 
\QUA les pars se ""'1Utt pour obtenir la reoo~ offi
cielle et acadêlll!que.. Il 7 an.lt dlx«pe. PB>• représentés 
à ~dort et des à présent, une c FédCZ&llon lnternatlo
uale des a.strologues 15C!mttnques • a ét• ~ - la Be1-
11r11411e y est représent« p:u- M. G.-L. .Brally. 

Pronostics astrologiques 

On pcmt penser ce que l'on \'eut de l'aatroloefe; Jon;qu'elle 
e6t pratiquée par des chercheurs llérleu.'(. elle donne vrai· 
ment des r~tal4 deconcertanta. li sutm de relire, pour 
<m el.t$ coO\-alncu, ce que la revue belae Demain avait pré
cllt, en 1935, pour Juin dernier et pour l'époque actuelle, 
dangers da guerre, vagues &1ccf5SJ•·•" de bolcbl'\'i.ame, etc. 
Tout so réalise vr.i!ment comme U ~tait pre\'U. Dans l'épo
que de refonte des Idées que noua t.rav•n1<>na, U va falloir 
dôctdément compter a•ec 1'11.S!roloilt\ Qae noua annoncera
Mllle pour 1937? 

R entrée des cl11.Ssea 

- Lb. bien 1 ce p:enuer Jour de claMe, U a eté dur? 
- Pas l.l'op, Pa. 
- Qa'e.;ke Q1'e tu ~ eu? 
- Euh. .. cinq heures d ctude .. , 
- Comment? C'Jl<l heures ...,,. coura? 
- OUI. Le professeur d" mntil cet uncore en vacances; 

l t professeur <I.e la.tin e.>t malade; le profœscur de sciences 
donnait cours alL' deu."< cln.=s suj)t!rleurœ; pour le crec. 
OD avait cbAn~é l'hora.lre, ~t Io ...... 

- Oui. Alors, comme on appeJle c études » les heures 
oll l'on n'étudie pas, tu n'as rioo fichu? 

- SI, Pa, on a eu mwule nvrc les pcUIA Mala la &ema!
ne prochaine, l'horaire &era oh:ulca 
-~ilt 
- OUI. c!~ lundl. nous aurona un hon.:ze provl.IOlre. Et 

pUlt Je doia ch~. comme facultatU, entre ph)>ique et 
-gnol. 

- A ta p:.a.ce, Je pttndzals 1 e<papiOJ.. 
.._ Pi:Jtd'quoi? 
... Vol.K'a, quand on tait une collection. U vaut mlewc 

l'ctamer du côté de l'abondance. 
- ...... 1 
- Tu .. en gréco-latine, ~ID? Ça l'&lt dewi lan8Ues. Tu 

... fait un an d'allemand et tu COtnJnenCN l'anglata. Ça en 
fait quatre. J'nl a\JSôl entendu parler d'un flamand rare. 
Soit : clrul. Plus un tnLDçnL•, dODrul six. L'espagnol. ça 
ter& ~pt. O'est un beau chUfre Ml\lJ dl& donc. toutes ces 
langues, dans ta e•rvelle, quelle ~Inti O'est du .sabir 
que tu charab.aseras l ta sortie de rMt.oriQUe, ça ne fait 
plua da doute. 

Fini 111. Mer, fini les Ardennes ... 

maJa U DDUS reste l'ébb!Wemmt d Bd'tOI&. à Genval. le 
ma;pil!lque, cœfortable et wuque c Rallye &.-Buber\ t, 
ce~ ta>en>e--restaunint qui domlne le Lac et qui Olt d6cldie 
' bra>-et les mols d'hl•<r, puisque le. lnll.lta conr.lnueront à 
1 veol.r. N'est-œ paa un mencllloux but de promenade 7 
Oonaomm. exqu!sils, Mroua l~D<lairea à del prix d'hiver. 

MARIN, FLEURISTE DE QUALITt 
En•ol de fitw'I 1110Dde enUer. - Face a.enue Cbeftlerle. 

languea mortea 

- Mals US cllbcnt que le latin et le grec, ce n'eat pas des 
languœ • 

- Quoi, alon; des cadavres de langues? 
- Non, c'est d'&l>Ord; pour mieux s&voir le trançala 
- Tant mieux. L'eçagnol èplement t'aidera à aavotr 

mieux le français. 
- Comment ça? 
- Parce que dans quelques mols. du train dont vont ka 

choses, œ sera a1110Sl une tansue morte. E\. :e flamaw:I, lui. 
t'apprendra le trançala meore bien 111JeUX. 

- Tu bJacues. 
- Le eenre de fiamand qu'on est oblig~ de t'emelgner est 

une lanl(ue plua que morte; elle n·a jamais rkU. TU na 
te taire une culture épatante arec ce Qamand-là. Tout 
comme on se tait des muacles avec les massue. du am~; 
tu &&la. œs bouteUles tll~ues, en bOls, avec rien dedans. 

c A part ça Je t'enverrai aux •-acances dans Je nord et 
là. avec les ploplnl de ton &ae, ru seras mll à m~. en 
deux mola, de 1uœr la sub5tanti!tque moelle des Strtuvela, 
des Ernest Clnea. et de cawser en bon copain Mec t•$ con
temporalna qui parlent flamand aans Je &avoir. 

- Alon, est.ce que Je ferai l'allemand et l'anglala? 
- L'all&'lala, c'e•t de la petite bière, ça se bOlt au naeon 

Et quant à l'allemand. comme U est à peu prea aussi COU!· 

pUqué que le crec. et llOn écriture aussi tarablseo\ff, ça te 
doublera ooujoun le salutaire exercice céttbral qu'on d~ 
mande à la lancue des dleUx. A part que cet allemand, au 
moins. n'est pq mort et que aa lllterature e5t un peu pi111 
~. 

Pour le latin, n·cn parlons pas. A mon avis. tu aarata 
pu COIJlm!tlttr le latin bien plus tard Maa si on touchait 
au latin, Jupiter en penanne. qui doit IA!nlr à - c ua » 
autant que Plamlngant à ses c rn », now ~lt 
5W'-le-cbamp de toute& - toudreS. 

Protltes dea prix tr+. be.li de la Joaillerie et l'horloeerte du 

bijoutier H. Scheen, 51 , ch. d'lxelles, Bruxellea 

Et cependant ... 

Et oependant, Je t'aasw-e, rten ne vaut l'étude de1 lan
gues pour èl&fllr l'entendement. Mals Je \'Oia «:<'• malh~u
reux pr<'tets d'6tudee. de\'mus t.otalemellt toU> •~ llvrts aux 
a!11U de la ~tropbobie, pas.;er leurs iourntts en pn~re 
dans une chambre entluement tapi.S&<e de proça.m.me1, de 
mé:.llOc!ea pédacOCIQUlll. de circulaires adm!.11l5traUv111, de 
dlagrammts b.a:Juclnant<I "' OÙ des 11\Spect.e'Urll IODOIU di
sent SllJ\\llt~nt en 11tl>t lanaues des D1"5Ses de pluatn>n 
rellrtons C()QtradlctolAL Des messes où en DIAlllm de 1&
crlfiœ, les pcot-ura aux al>Oa cha.cun arme Cl'Un vt~ 
brequln,.., b&tten~ auoour de ta ~ POW' s'Y rioHver un. 
derni~re pellte plaœ, de quot torer encore un ultime pet.!~ 
l.l'ou afin d y déverser une petite goutte de ce a volt qu'Ua 
ont mission de t'incorporer à l'encontre de tout~ les Jol.I 
de la saturation des C<>lll& 

Sept langues, et dea eelencea, et de la morale, et eran<llr 
... et tout cela à la Iota ...... ! 

- Alors, tu crola que oe eera du surmenage? 
- Non, mon petit, du cocktail. 

Relationa utilea . ' 
Voa ttlatlona ..rom une mine d'or, al vous pouv .. les 

UWlser. 
Une le'Ule relation pazml les dlrlge&nl.s de çanda 6t.al>IJ.a.. 

IO!lllent._ bureaux. map.oma, peu~ cuttire. 
OcpnlU.IJQQ modull.a na U&ltan~ ni assurance Dl _,.. 

c!W>d1-
Ecrl.re iiur.u du Joumal n• ~ 
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, .ta bonne culalne, chez Boreu% ... le nouveau propriétaire 
d• 1·no1e1 du MldJ, LuJlln l/Mtuse, On encbantementll ... 

Lea T ournaiaiena !. .. 
Ch.cun ••' q~ Il• 10Dt un pru là Ils f11ttn là dimancb• 

dern~r pour la !tte de la Wallollle. 
cette fête de la Wallonle, qui est devenue une lnstlt\ltlon, 

n'oublions pe.s qu'elle est due à une suggestion de c Pourquoi 
.Pu 1 1. alor» tout jeunet, tout petit et preeque dnti4e. 

Tournai la co'ltbre av.c TICUeur Il. l'appd de la compqnle 
du Cllt>aret Wallon Dftl ontt brures br:.nle-bas, oo~e. 
lanJ'ares, net1r1 de c qua nwla!ne 1 roui"9 et Jaunes aux 
boutonnières. dra))e2W< belg-. et drapeaux au Coq Hardy, 
on ge rend au monument de la Cban4on Wallonne. 

Ce mémonal e9t Joliment pla<'é. Au cbev~ d'Une éJ,Ule. 
1011S des marronnier. t.oucbta pu l'aulOOIDt. 

Il > eut mu.slque, cantate, dN:l>unation. L'Avenlr du Tour
nal&ls nO!lll dtt trè:a bien oes cbOl!es. 

L'auditoire était déjà nombreux quand le long ruban 
chatoytlllt des drapeaux déboucha en fll<)e du monument du 
1 P1cllou • aur lequel le c Titi • semblait lancer a u cl•I. 
&He plu. d'entrain que d'ordl.llalre, son éternelle chanson 
papulalre. 

Parmi les Pf'l'llOnnaliu<s qui attendalent le cortège, on 
rrmarqualt MM, A'IOu. bou"lme&tre, Ra•ez. procureur du 
Roi, Dc-clercq, commandant dt'S Pompier& Souguenct. 
hnmme de letttcs, Krein (plua connu so1.1a le nom de l'oncle 
H1•nr ~ 

Congo-Serpenta-F ourrurea 

Tannage tout.ca peaux - ScuJe mataon spécialisée -
Tannerie Belka. chau.ssée de Oand, l Ha Brux. Tél 28.0'I 08 
DEPOT • Llége. Quai du Rol·Alben. 6'1. 

Fleura, musique .. . 

\!. E P<>nc. M p1.lsident du Cabaret Wallon. en fieurla· 
.unt le mon .ment, rtt po.-.r un tnple hurrah pour la 
V.'allon.c qu·oo acclruna, tandbi que ?.l le bou~cstre AMI! 
~t la grrbc de l'Admln1strat100 communale lmlt.c 
par de nombreux 111·oupemcnta qui asst..latcnt à la cért!· monk 

Aprœ que l'Hnrmorue des Volontaires Pompiers. so1.. 
'expert<' direction de :M. C. Allard eut Joué cAchUle Viaru. 

l'œune s! entnlnante d'Eug~ Landrleu. le cncle Che 
c Pro lhslca • se lit entendre dans c Soir!! •. un cbœur 
d Q A deux Wallon• MM D<.,fOOI.~ et Bouchalnt. Ce rut 
1 QC('r.SJon d'un t.:•au succès pour les chanteur• et leur 
Jeune chef !\t L D.1mortler. 

On applaudlt enaulte, du déllt'at et t..1.lentueu• poète ~ur
nalslen .l.I Alpb. T,.._.:er. un ~c m:itulé c A ToumaJ 
qu'Un é!h-e de M. Vercamm•·n. de l'ecole P-.ms, le Jeune 
H ll<broeelr. détnllla ;n·ee louguo «t sentimt•nt. 

Pul• M. G 0.-lcourt, d'unr \'OIX clall'e et arnéreuse. rit 
r~Hner a•ec brio le• strophts de c Canttona la Wallo
nie •. dû à la plume fN:ond~ de ~t. L. Prllnc;ob, mettant 
alnal le point rtn.1 à la Pllrtl<.' c concertante • 

VACANCES IDEALES - WEEK·ENO 
HOIA'l·Re<stauran1 dr la Plue Tous sp0r11 oautlques 

Domaine du Lac de Virelles, près de Chimay 
P- COT"'P PIJ'Lir de to rrancs. CUlolne ttts so1gne.. 

... et discours 

t.. .(! - L< n S 1Uguenet, IU5onommé. y alla d'lln lai 
d4' i;enre IJTlq~ A la glo.re de la Wallcnte. Nous le dlSQZllo fro.lkmrnt. c'~talt réu"5i. 

Malo •·ollà qu'au point culminant d'une dr l<'S plus heu
r~ m~taphorca, le clocbrr de l'egllsc sonne sœ d002e 
c~u~ ... L'orateur a)· adapte Colbln cab3 ... Pula 1'<-el.t.!ie t1nte 

= 

= 

ID.:dlb•4U11-=
t &oh ao a ou• --0-<0l.UU tp fNl 

Rue de I' Ecuyer, SS - Bruxellee 

[•]~l'Jiiil 
l'Angelu.. •. L'orateur parle plllS haut • Pois les clocbet 
sonnent à toute .-oléc. •• L'oratell!' =te bouche litt, renon
ça.nt a lutttt •• , Quand œ match entre les cloebœ ei nom, 
amJ !ut flll~ celuk:1 cQt l'Oll' <!.- dire que cet lntcrmM& 
avait éU' combiné entre 1\1 le Curé et lui. L'on~ cru ceux 
qui ont bien voulu. 

Là-de& ''· après une aollde c Brabclilçonce 1, on ail:!. se 
mettre à \ble: œ tir. ch&lA Tout le rtpcrtolre ..,.lion de 
la cball80ll y passa .. La orewes en t.<. lt'ront =e da!ls 
quinze Jour&. 

Mal$ •11'581 Msormals la Wallon•c d;iru;cra au rythme de 
l'allègre rt vivante c Valse wallonnn » d~ R Kemlt're, 

Journfr hlen wallonne. 'L qui noua !nit de plus tll plus 
n1mer Toum>I, Tournai, •i.:le royale dm• M Ra~a. ..,_ 
ctireur du R~1 et anlm:l!tur des .s nnlni !olklcr!ques et 
mt:.JCAu, .. a dit en un 11\Te qu'll faut llre les f~tca merveilleux. 

Oetol-Charbons 

Anlhrac 20 con~ ........... ........ ,._ rr ' •.-
~nlhractt('j! :so 50 con~u."3 . ... .......... ... .~s.-
Antbractt<"t' 50180 concass~-s ~............................... 'ft0.-

96, a venue du Port, Bruxelles. - Tél: 26.54 05-26 6• 51. 

A la Sorbonne 

La Sorbonnt comp ... pr/la de vingt mllle etudlnnts lllscrtl<, 
dont nombre d'étrang(lfs Nol.l'e conlrere F'ortunn• Stro" ky, 
membre de l'lnsutut de f mnce vient de leur dr,nner d'ex· 
cellents conaell•. D y a des etudcs CIUl ne riment p:>s à 
erand'cbosc ewrune li en rst d autc qui conUrent un droit 
indiscutable A e<>ndJtlon blnt rnten de n'~tre paa étran
ger au paya donL !es antont~ UJll'Hts u:ures vou.,.,, confèrent 
des grade.a Quatre c llcmres • ue Ntrnlltcnt abwlumrnt 
neo en tant que droit à l'en.,eigncmcnt Mals st ces licen
ces portent aur des matières .rupérleurcs. par rxem,ile les 
l mgues mones et les Etudes d'humanlt clMslqucs, ellts 
«IUl\-al<nt à la p:us favorable des prtaompt.oon.s, 

n n·y a quo l'ngreg-•lion pour f<l- \ 1 o - à un droit, mais 
celJe-là a un droit absolu sur une pin.eu dans un Jycêr •• o\vL& aux amateurs . 

La Haute Couture 

e-- · unan.. 11 recommander les co:ut.s r Charmrnlne 1 , 
Leur coupe aboolument 1111m1table Miine et idéal1•0. 

CHARM F.REINF. 
~J. Mie de~ Fripier$, BruzeUes. 

( 
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VOTRE HOTEL 

17, rue de l'Edelle, PARIS av. de l'Opéra 

CONDITIONS SPECIALES AUX CLIENTS BELGES 
R. CURTET va" der MEERSCHEN, Adm. Dir. 

La « Normale aupérieure » 

L'Eoole normale aupérleun est devenue, &ujourd'bul. une 
mao1èn d• peD&loo de famille qui. aana plus. hèberl;e sea 
hOt.es. • chU'it pour ces dernJ.ers de IUl\Te les cours de 
la Sorbonne. Auf.rclQL,, les élèves de ]'Ecole norm&le supé. 
rleure a1blaaieot ~ funn&tJoo. Cd rt~tlteun <dont 
quelques-uns t!gurtttnt au preml•r plan de l'lntcllectuall~ 
traoçatR> a·en r.hargealent. On a ptt<eid'.l QU• ce-.ie fol'lll&
tion lœ unlfonnllalt. Tout de m~me un Taw, un Jules 
Lemaitre llOnt tort!.< de !'Ecole normale oup r!t1'rt. Un Jean 
Jaum aiusl. En tant que dHormatlon. ce n'était pa.s SI m&I 
Qlle cela.. 

Quand il fallait rembourser 

L'Eco~ normale .supérieure, à laqurll~ on n'ac<:Malt que 
i-r vole de coneou1'1. ét<ùt la ptplnik'e d'Etnt de l'<IL«'llPl&o 
mCDt l('C()nda~. Mal..,, .sur le plan du J<>urnaU.me. ''-' éllA
clnS se trouvalcnt fort solllcltès. s·u~ ct'dnlent à ce• solll
citatlona de presse, on lf'll? demandait. c'tl prtnclpe, de 
rem~ leurs fl'llla de scolart~ à l'~UlblW.-ment de la 
ni• d'Ulm. 

Parmi ceux qUI n'ont jamais rie.'> reml>OUJV, on dte Abel 
Herman• .,.~ Aodri 'Tuxdl= M&!s œ ne &Ol1L peuHtre là 
QUO des 1>1'lll\IC: 

A 50 m. de la Gare du Nord, Bruxelles 

existe depuis 45 nna le c Rogter ». w1e dr .. plua anciennes 
h ostellerle3 de la Qlplw.lc, et dont le succès n'a pu dimi
n ué. Les menus légendaire• a<:tuels sont 1\ 9 et 13.50 <sou
pers 9 50), y compris t-0ujours un plat de po!uon et des 
viandes lncompt.rable.s. Repas • la cart•, ..:mec parfal~ par 
dœ serreun 6t)1ts. c R- n. 4. r. dea Croisades. Brux.-N. 

Le timbre Jean Jaurès 

0 ·1111. maintenant un timbre tra.n.,-als à un rranc cll!quante 
et dont nn "" IM'rt pour les cx.mmuruca tlo:u a' ec l'é!J"a.nger. 
M&ls cette •fltilt reasemble autant à Jean Jaures qu\toe 
peJre de pant-0ulles à une paire de bottes. 

Et que c'est curieux et paradoxal dr tnlnsmuter Jean 
Jaurèt en iran<t bomme patrial alors qun aon •SllO.S.Sin. ce 
stupide VlllAln. tut BèQUltté par Ir Jury 1111r1S1en. émanation 
de la vérl<A! populalre. 

Abl cette c vox popull •· ocmme da.ns la cbanaon. b:e» 

1o1 esi. QU1 rr "'' Tout do mmie. cm aurait pu faire Jean Jawts plwi res-
eemblant. •• 

EN PASSANT L'eojrolt t-Oujours de 
« » plua en plua en VOgUe, 
s'est ajout.6 un attrait nouveau : on pourra, à la sortie des 
epectacles. y trouver un plat chaud et un butret froid de 
Choix ... c En Pa11C1nt>, r. du Beroer, 31, Pte Namur. Bruz. 

Lt1 aboMrmeo\a aUJt Joa1'11au et 11obUeaU01u ~leu, 
tran~als el anclab scat ~u1 l !'AGENCE DEOBE.'INE, 
18, rue du P•ndl, Bruxelles. 

Frouard, Blum et Gribouille 

!"ra ..ni. le c Citoyen • ~ r9.1"- Uon Blum de G rt. 
bood!r. Comme QUOI. an ne aeralt Jam&la tralll que pu les 
Jena. lA fait eet que M. Uon Blum. •oulaot de bo.~ fol 
.auvtr la altu&t.an flnancJm, a ~agé IM dépenses lei 
plus exarh'- Et le ré~r 10W1 cet~ &\'&lan<:he de lfll&
plll&lfN. dont I• contrepartie - en t.ant QUe ncettes bud· 
gétalres - n'est pea à prévoir, ne rraaemble que trc.p au '"""° l~gendalre de Orlboullle qUI entrait à l'ee.u Jwsqu'au 
cou pour "" mettni à l 'abrl de la pluie. IOWI un saule t~ 
!aire, lequel rbqual~ IUl·même d 'e1.re emporté par le oou· 
rant ... 

Votre blanchisseur, Messieura ! 

Sea ch• mise&. - cols. - PYl"'1' . 'S caleçons ! 
c CALINGAERT •. le Blanchwa1e c PARFAIT •· 
33, rue du POlnçon. t.êl. li 44 8.S. LlvraLaon à domlCUe. 

Lee fêtes parisiennes fichent le camp 

n a'aglt de certaines fêtes foraines et dont on aura!O 
pu croire la tradition UltXJ>UIPl&ble. Par exemple, cet.te 
charman~ féte de Neuilly, à laquelle Tout Parts parUd· 
p:ut, la 11\ltrre lui aura port6 un coup mortâ. ED vain. 
après l'annlltlce. cbercb&-1.-0n à la r.awclter. On 1farrtn. 
qu'à lui lnsufler un .emblant de ne et ce n·eat plus actue:
lement qu'une petite !ê:e qur:oonque de quartier. 

Quant à la tete de Montmartre, qulllustrèrent tes lm.agtS 
ren·eu.>e.> et fantalslste3 qu·eo lalssl-rent ~tnlen, WlUeti• 
et Léandre, elle ne meurt PM du m~e mal d'lndifférencr. 
Elle laltMra bien des regrets. Mals vollà: la police de la 
clrculaUon parisienne n'en veut t>ha et a décl<lé son trt
p03, c·eat que l'ancien village de Montmartre est devenu 
un des quartiers les plus pas.ante et les plus encombrés 
de Parla et que les e:<igence3 cl<' la circulation des To.turu 
~raient contrarlHs P9J' la fête du boul..,,ard Rocbecho"ard. 
~a!.a :es art~tes et leurs pttUn un:e. de la Butt~ la 

troU\·ent maun.!.se. ce•:e suppression de c k-ur • reu. 

B A NQU E DE B RU X ELL E S 
Société atlOD71DO. 

Comptes à vue et à terme aux condltlona 
les plus avantaaeuaes. 

Garde de Tltrea 
Ordres de Baune 

La cha.aae au cimetière 

Cria s'est pe.W l'autrt' merer~. dalla une grœae com.. 
mune du Brabant wallon, lameuat dans l'histoire et doo\ 
le nom eat curieusement bilmsue. Un notable de cette com
mune ayant défuncté, ses nomb~ux amllJ l'avalent conduit 
en musique à sa dernière demeure et là, devant la fQSM! 
ouvrrtr et l'assemblée recueillie, un échevin rendait un 
solennrl hommage à la mémoire du disparu. SoudaUI, 
comme l'orateur exaltait a....e tmotlon la fermeté phll°""" 
pblque dADI laquelle son Vle\I ami avaJt ttcu Jusqu'à eon 
dernier Jour, un mouremeot ae produlslt parm1 les mi:g;
clena na le cogna!en~ dtt coude. leurs cou.a ae te:ldalmt, 
Jeun Instrumenta s'entncboQualtnt et 1"'1111 ~ brilla~ 
Et l'lln d'eux bondit. ED quam aauta, U rut près d~ la 
porte du clmeUère QU'Ii ferma p*lpltamment, tandis que 
les autre&, égaUlts d'un seul coup, 1e mettaient à courtr 
parmi lee tombes. enjambe.nt !l'S pierre contournant ~.,. 
crolz. en un cl"OSSo<:ountry échevel6 que ponctuaient d<'I 
cria Joyeux e~ des •Pi)e]8 aacrll~es. 
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L'&:b"2o oe •onlt rtm et continuait • lire aoo dl5cours 

14 &Mlstanta èt&l<n! "dèr65 Ctla duro clnq boones m:.n~
t& Apria quoi 1 on nt la troup. de1 muslcl•ns. l<iU)ouB 
courante, ~ prttlptter ••cc •nv.mble ••ra l"Un de& anrles 
du cunetJére. Et l'on enr.end.1' GENVAL VILLEOI \TURE 

1 l>t .• \Li> 

PKl:'b tltll Al:'LU!!S 

Natation - Pêche • Canotage • T enois - Noua l'a•ooa 1 
Le llmo tt<ut pria. 

POORQOOI PAS ne pu Clonnl'J' T'OI rendez..'PO'.lS dans •1n 
n'ai cadre d .. MJ:Je et Une Nuite '' 2 pu de la Pt• L<Piiae>. 
&~ ra...-..t petit res:&uraot tngoro, 10 r De Joncl<er 
Ill n Ol 88 7 &xœllt'fltt cu1a1ne. apec Onmtalei, R..-. 
n.auenn .. 9' PT&oçaiaa Prll: doux 1 AJora. rouniuol pu? 

I;' "citation - Tir aus pigeooa et aux claies 
Hôtel-Rest. Argentine sur ie 1&e. Neo11, 14 ~ 
l'Pna10D 16 l1'&llCS Caoot.aae r~l 6S ~1 u 
Hostellerie L.a Haraq u e: , 1 ;>lua c.blc mt dee 
•n• d~ BnueUes rout 1w Clldrt. :.OUt o:>nJort Menu 30 Cr, 
PellSJOD dep 60 tt. v, .. l ·eno dtp to Cr ru. 63 IQ 30. 
Mar-ca-1·chou. car ... resiauran• Menu 1a tranca. 
L.es Pettb Etangs Uolt miniature, 
renn1a, Pui1-Pl>na. e o1an11 t\lllOf$ rti.. 6S 01 68 
Normandy Hôtel. Penaio1 O•Pula 60 tranca. rout 
ooDiort Prt-mJèr or<ln rei. : 63 ei oe 

Le aa.lut de la L P. A. 

Au cours de la derruére ~ mtnaurlle du c<>mlM kx-al 
do la Llgi.• dt Prot«U~n A~nenne 11.. P A J d'Un fau 

' bourg de Bl'Ul•ll ... un tchanar de vues a 11111'&1 au 1<11Jet 
du salut q1Je lea me.mt.1~ pou,,...Jrr.t 3'adtf"SSfr t"Utrt t"'J)! 

Il tut dl!cldé qu, l'lncldrnt ne t11urcralt p ... au pr~verbal 
de la 5t'ance. C nt p00rquo~ &l\n qu• 1 na WIL pas Pl'.rdU. 
r Pourquoi Pa& ? • le publie: 

U ~prélldtnt. MCO-<lrura. vo114 n'trinortz pa.s que J• 
mode toit aux aalute dlsttncttt., V-1 fas<hr<'a I• • H1tl~ 
r iens. les Soclaltstœ. P<>'llédcnt lcura ll••l<'a 1ymbQ1Jques. Les 
mllJta res eux·&U&St ; Il& P<>rl<'nL Ja main à leur képi "" 
bonnet de POiice. J'c•tlme que noua dMTIOnt èralement 
a1'0lr un salut quJ nous dlsungue dca aut~. &U."81 J'AI tm.l 

gtué et voua prop...., d'en adopt<-r un QUI rcpr<'d•ura lrs 
tnlllales de noue L rue 'L P A . J)c'ur les non-toit,~., 
Volc1 . on ae peocbe eo avant lr~"tr<nce>: pour form<i 
le c L • on allongr le b:-a• le lor.r du OO'l'5, cou Je en 1111~1• 
dro;t, avant-brais devant le ba&"o main raidie hom.on•ale 
à ta hauteur du nombrtl. PQur Cotmet If r A t , on ~·Arte !<'$ 
Jambes. mam raucb<' horbontal• devant lea deu" Jambes, 
tonnant un • A •. Qu en P<!Ut'&·Voua? 

u,. membre - La lnlttalra ne l'ltlt pas oomplttf8, li 
manque If c P•. 

t e olo&-P"<sldc~t. - CeluJ.là, on le fera q!!.11\d on pour. 
l'L •• 

IA ~ con.t!-n1e.. 

Distinction 

fi rlci.ase c:...na 1.., lus:res l't objets d'an, IJquld"" au tien 
do oeur nl<'W'. par Iœ Etabllslomr.nte 8001~ VO,tr.sotn . 
6 A. ro ll~w<IAt.kln rur Ro)11Je, 142 à Bruxellm 

Dîneni au cochon 

Nous avon• l>l•ucoup de bona, d'ex(<'l~eni.. h6ttls dana 
le& :>etlta bourrt oû fleurit :, toul'ISl!H! e<WV•I v~ll'e •t long 
del routes provmcl•I.-. qu: lt- u:necU et '• Jun..neh<' 
aocueOient des gourmr.tg dont la O. Soto kmbl• doutt d ·un 

L.e Pat •llton Japonais. RestaW'IUlt l• o?d,,., 
CUUint e t vt,,. rtputea retraae SUI I• lac fel. 63 Olj 04. 
< 'afé·Hôtet·Hf!st. Hom~o. IM&Jaan du t>el
itt•ur1 sw lt lac. Menu u. • I lO •ranca Pen..too !5 et tO tr. 
:s:>ecaaureo Pêteto ei "1IU d'l t&Ue rei. . 63 8.'178 
Hntf!l Terminus. vue sur 1e 1ac. Menu 10 et ao cr. 
Pen•100 to er tb ll'l\Jlca 1•e1 : 63 ts8 77 

Hôtet-reRt. Rallye St-Hubert. Tour. cootort. 
fout I'" ordre Menu 25 traocs Perwnn 80 tranca Wett• 
•na l~ rt'ancs ret 63 81 21 L>ll p Bertol& 

Heuu.T t errains au L>om&IOe d• IAI Banque !&11, 
eJec1r1cite beUes avenu~ l!:ncore i tata a cho1111 a ~ tr. 
lt m.c.. eruswt• 35 francs - S'adres.er La Pommeraie, 
OeovaJ 1L&c1 ou a N. &Acroa, arelULeete, Oenv&L 

Le$ chaaseurs de hérissons 

A ceu.e éPOque ou aa cba11 un peu &ra&se prend IOU te aa 
saveur onctueuse. !e bérts.;on est tr"6 rechercbè par la 
n=ades echappés aux camps de oooceotraUon d ·Hi:ier 
tt qUJ ancrent aux c:a.-ntotll'3 chami:><trœ leur roulotte -
salle à lnanger Au crè;>us<:u:e, P<ett<léa d'Un r~ueL •;>éda. 
lUte à l'Odnnu. lDfaUllb!e. tes ~ de ~nuons exp:~ 
rent les ll.Slères de bOlS et les b~~ VO'.&ln.. du 
e&m:>ernent où brastlle le fe<J q.n toot • lb~:-e cuira le 
iib:or enferme dans une c:a.-apacc d'&riile. Genèralemen~ 
la r écolte e.: bOnne. D n)' a p&.:. de Cb&mp gtlOlla ""t'e 
année, DU;.s par cootre. !.. bér.uon Abonde. Et Q'J ·u appar. 
tienne à l'l!SP<!Ce c museau de cluen • ou • celle c 1r'Q1n 
de cochon •. U n'en est p;;.s molJlS délectable, iéwlt-11, 
à COllâlcoo d'étre CU!t à point.. 

A 500 m. de l'Espinette centrale. route Vf'J'S Rhode-SaJnt. 
Oenese. Io Restaur.-PensJoo r Pru.œ Baudoul.ll • voua l.tlvtt.e. 

A propos de la mort de Mme Paquin 
Ill! P6t!onom1que avtrt.l A cet ~ard. U .,.L otrtn10 que 

la Belgique e.t en progr~A Mai. à prt'M·nt la ""k'IOn h6~ 
"' ~ lenrune Alor.. cert.Rlru patt'Ofl4 ce Ol"I tabl.a Juccu. 
!0$ 001 eu une Idée cordla!e et 11•nl'~,.~ Comme 

.=aucoup de lturs rllent.g &Ont d1·vt•nu~ d~ Amtg. com.mei 
·aut r .. te deviendront c""'" RIJS:S1, al on l•s poul\M' un 

• Ua ont trouve qa"n p1>r1od• •I<' r<•làch• Il t,1,l~1t Cal.l'e 
elque cba. .... pour ee grou1><· •ym(lllth'que o~. è P""'tnr. 
pr~parent Us combln•nt donc I• panl.nirru~llque diner 

u cochon QU.l a11ra ltf"u rhez f'U'.IC ,.., Butomne e-r auquf'l 
ronL coo\1éo l<a lldN••. •ou• cc•tx qui durnnt k'< moi• 
-~~ ont ratt prf'!.l\·e d·unr &.'0!1du1tl' louabl<', 
Id~ chArmn:1tr qwon ne- Pt-'\Jt C'Jlfftpprouvr-r tn app!au 

t de.• rnAchoire• et qu11 ta11t l!Ollhalt•r voir a'llnplaorer 
une trudJuon dé$onnata MCa't! 

L'AnelennP t.1 .. 1aon Franço15e. • la p!oce s~ ... atbtrin,• 
rou,·ute •t e&r. •xplon~ avtc auccO!t par Arthur Btr 

d. oou.s l'•iuelgnt du Rutauraut B•mttd, • Tavtmr '\t 
Renommer • Tel 12.49 $4 Spbo. de rotaoons. HU!t~ 

La baut.e couture P&rlSlenne CODS!d~ralt Mme Paquln, qu1 
vient de mounr, comme une de ses bau"" Ulustrat1ona et 
de l'es plus b1enratsaotes !èes. 

Feu son mari ét.alt aUSSi uo as de la corporation. Et c'~t 
â ce Utre qu'a 1 occastoo de 1 elCPOslLlon de J900. Il lut Liée 
légltlmement décoré par M. MUlcrand qw dôtena1t aloro lo 
POrtetemlle du Commerre dans le mirustêre Wald•-Ck·Rou.s
~au Que ces umps se.nt lointains• L'op1nJoo publique put.. 
111cnne llC cabra contre une telle distinction accord~e à un 
c •lmP:e couturier 1 De même qu'elle devait prut<'Ott>r con
ttt l'cctrol du ruban rouge a des COtllédlens Mai. dtpui.s 
hier. de !'tau a passé sous le<! pon13 et quand. plUJ!curJ 
lwnrn &Pl't'S son man Mme l'>lqum fut crtte membr. d.l 
la !<'&'Ion d'Honneur. un concert d'é!<>sea accomPQ8'DA cetto 
dkL<iOD Et C'~laJt Ju.st.lœ. 

liom&rds et dt bor • 1iaa. Ptiz trta r&laoon&ble&. Apprenei. let langues Vivantes • l'Ecole Berlitz. 
10..-..su. .... ~ ... 

I 



11 A l'horizon monte une nue n 
Tb. Gaut.luer 

A !"horizon monte une nue 
Dans le calme de ce beau oolr, 
s·ertgeant, mouvan~ 11.at.ue, 
Sur un oocle de marbre noil'. 

Dans l'azur où elle s'élève 
Be refltta.ot au sein dee ei<ux. 
Elle me remémore un r6ve 
Fait autretou au bOrd d9- notA. 
POurquol ma ptllMe "1\l*bOnde 
De ce b<eu eo"i" 1e 10Uvtent 1 
C'est que par.out. de Il"" '• monde, 
L& fortune Kt IOUVeraln bltJl. 

Or, ce~te nue, en la IUml~re 
De ce grand aolr calme •t S<ttln. 
RéallSll1t Ir. fonne alU~re 
De la • Fortune • au front dl\1n. 

Et dans lA ,·~prto auuimna'e 
- Fus-Je jouet d'une llluslon? -
Je vis briller 11NK'rlPllOn 
• La Loten• Coloniale •· 

Théâtre aoviétique 
One pltce du c oéltbre • dramaturse Slmouko!! fait 

eourtr, en ce moment tt- Tout,i.;o .. 1et n~nd111 .,, Oran(! 
Th~tre de Le!llnir&d : 

v01c1 l'hlstoln 
Comme dan.s WU! l~ pa) 1 du monde un jeune p&fS&ll 

aime une jeune pa;sanne ou plutl>t. comme on dit là-bas 
une • ourne.""e de choc • 

Prenuer acte - 1.. ouvner de cnoc dee:are sa namme • 
la belle entant qw. au moment de répondre, • souvient 
que sa plus belle vache en malade. Le de•o!r J'appelle. 
el e plaque le soupirant pour rourtr à l'ttable ... 
~UXtf'me acte - Le Jeune hc.inmt qtll av t maudlt. Ja 

Jeune personne. s• pàme d'adm1ra11on fi d'enthousiasme 
en appttnant les ratsnna de '°" malheur Tc .t s'azn.nge 
La vache guent U. M' m•nent Un 1r9nd banquet a lieu 
où i.ous les convives font un dl!ICours sur l'élevage_ Les Jeu. 
nl'S manes s·engagrnt n elt vr1 ln plu• grande vache cle 
l'Union. Il n'est pas QUO!llon d'tn!unts! 

Troisième acte Q·i·on m·rxru«- VoUà qui est plus 
d~llrat. Les épOu."< ooot sruls <t heureux après la cér~ 
tnnnle ... 

Soudain, le Jeunt ~.:>mmt ac &0uvient. :., JC" !)a Jument va 
pouliner r. abandonne "' btcn-olmk et court à l'écune 
où li a.ss:stera de i<es sotm L• fl(;èle jument jusqu au jour. 

Epilogue. - La bten-atmte rn plrun •lent 1t plaindre 
du tra1temen1 qu·on lut 1nf11i< c·rs1 alors que son mart 
lut fait honte en lut citant du Sta'ln~ du Boukhanne. du 
Karl Marx. etc pour lul l)J1)UVtr QUe la pro.'J)enté com 
munale est au-<1•~'11! de !(Jllt La Jrune femme à son !Dut 
rougil de boni. d'll\'O'r oubli~ son dr•oir et chacun re
toorne à sa vache et à sa Jumrnt. 

No\15 attend.Otis avec lmpattrnre que Ubeau ou Badan 
nOU! donnent une adap!At ion bruxellolse C:-e ce cbef
d'œuvre NoU! leur promrttons un ~latant succès. 

P 1 AN 0 S Neufs et d'occM1on - Location 
t.ccorda - T~léphone : 11.17 10 
G f'AUCHlLLE 30 rue Lebeau 

Les aept conseils de Sacha Guitry 
1:a s'adressent ..x ama W'S <>nnea btstoires: 
l• one bonne b:suilrc !><'n! dewt t~n de sa >&leur 5l elle 

e&t écrite. c est-à-Oire 5l elle est lue Les bannes blsto;res 
aont ral:es pour ét:e en•rr.duu. 

:io Ne commencez pu l!De b:stœre sans l'avoir reyas.."e 
mentalement. 

J• Surtout. ~l"IQuc quelqu'un commence wie blatolre, n. 
dlt.es paa. radieux : • Je la connais •· '* Lo::.qu·wie de vos natolttS n·a pas c por1• •. n·ajou
tez paa: •Et ce qu·u 1 a de pl~ rigolo, ceot que ceel. arr\. 
•·6. • Non. n·ajoule1' r.en. Faites-VOU! oubller. 

6• R<ocommandt·z à votre femme de vou!olJ' b:cn ne pna 
soupirer lorsque vOU> commencez une histoire que voua av<'S 
déjà racontée devant elle cinquante ou même cent Iola, 
puJaque ça ne voua empêchera pas de la raconter encore. 

6• Quand une histoire a bien fait rire. perd<'S l'habitude 
de dire: • Je la replacerall t Nous savons toua que voua 
l& replacerez. et mal! 

7• Loraque le rklt que vous av<"S entreprla .. t lofll et peu 
lnt<!.-nt al long et al peu Intéressant que VOU! •oua aper
cevez vo~mfme d~ la r.tc~• ~ oil ,-oœ f!t> de conclut' 
ne dttea pu à ehaque lnatant: • Bre! .. • Ne voua M'rvft 
pu du m« c bref • comme d'un petit paquet de les: qu'on 
jet.W! l 11mpa:lence de& auditeurs pour ...,par\lr de p!'\la 
belle. 

FROID 
a -e::l• d~!rult sans mal nJ truœ. ta<brs d 
'in, rous.,eur. clcatrtces. 40. rue de Mallnl'& 
Chirurgie E1thétique du viaage et des aelna 

A vis aux u pura ~ 
lin de nos iurua de Hollande s est amuoé à copier. à 

l'adresse de> pur:stes flamands de Belgique, Wl certain 
nombre d'e1~1gne. rencontrces à Amsterdam Le& en•ti· 
11Jle5 oom faites pour etre compnses; les trndulJ'e en nttr· 
landais de dlctJonnalre abOutU"Blt à lrs rendre uicompr~ 
llenwblee pour les hùll dtx.èmb des passants· allai 
commerça.nia hollandals n·ont·lls garde de !ail'e du Eêle 
llJliutstl<(Je a IA man1tre des parusan.s bcl;;ea du D 
vlaamlch Voici ce qu·on peut ure dans la seule Kain,. 
atraat, i. AmSterdam : 

N• 10: Tyfen Co, l\leubeltn. 
N• 20 : Polyfot.O c de :>aturty<;;e Foto •· St.udlœ PaspoOtl.

folOll 
N• 30. Sotant.itr trommel - Microscoop - Auto oo 

strucile dOOS - Kodok voor normaal !Ill - Reel•mt 
« f'ot.08 album. • - Z1e1 de etalage - Vr!J entre• -
Ftllalen ... 

N• 42 Maison Bella - Chapeaux de Luxe. 
N• ~2 • nrl•nceeSSllircs. 
N• 63 : S1garen Ma1Caz1Jnen. 
N" 94 : Chocolaterte • Certses au i<lnch • - • Palnt 

de ca!t • - RN:lame • Extases bonbon.. t. 
N• 96 Chronometrr en Horlogemsckrrs. 
No 141 • In~t11uut de Beauté - Massage Manucuro 1rd.I 

plomttrde ped1cures - AdVles =~ P>rfum1uen ..r 
To1lct 1.rukelrn 

N • 160 , Mauon .-an Santen • • Pantalon O.ttetolttl 1. 
N• 178 Mllllekhandcl • • Harmonl.lr.a ~rien • - Akkor 

de.in album • 
l'i• 199 • Pbannacle : • l..abor&10rtum voor Ur!Deôflda 

W<"k t, lie 
~. de.là, on Ut tnrore: cabaret. :rrand pla ~c et 

rautewla balcons. hotf'L café. ttStaurant 1• eta;e. 
N'lnS:stona pa.• Nos purs nttrlandl.sant.s o!hcl•ls et 

rants officttl.! savtnt tour cela a1 ~si bien que nou.s 

Lea choesels au madère 

en d~rustatton tous lts JeudlS s<'lt à partir de 6 heures a 
Re.5taurant Novada 22. rue Neuve à Bruxdle 

Pour faire réfléchir lea automobilistes 
On l<'tl"Ur ""'•, communique un ..,,.r&Jt b.<.: lnttlff 

sant du • Journal de C<•mmr< -e de Cblcaco • - st tntt 
fUMllt que D<lUS lt tradu.son~ à l'intentloo des au~ 
1Jatea qul 1 istn t & Pow'qUOI Pas ? 1 

Bar'nl'J Oldlteld, dor•n des pilotes de coune d'Amtt'.qtl( 
clOnne lea oon..~1!s 1111vant.s pour ooaduttt avcç prudena; 

LonqUe ,·oue md:cateur de ntesse atteinl 80 IUl~:l'I 
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• l 'hl'tlre. l"'Mn • 17 m~trr~ C'tst la distance que par. 
orourra la \01lurc « après • qur vous auru Mcldé d'ani
ttt f!t a a•"&nt • que votre pied pu~..e t.ouchtt la P"d•le 
du l rt•n. 

Lanque l'lndlca!"11J' marque M kllo:ntt:H. pe~ l IS-
14 métrrs; o'U marque ta l 50 ldlomè:.-.S, per.stz l 10 mfo. 
tua •t •=t de su.te ... 

C 't&t ce que l<"S expert.. en 'Vit- appellent la c dJ .. 
tan~ de réaction •. 

Afin de connaitre la dimrve m!cf'S$8.lre pour c arrêter 1 
1&n& dangtT t. ~ ou 80 ltCom~LT.... t. l'h•u.,.., la ronnulo 
de <~ as qu'nt O:.d! .. :d mulU;>lle la c dls'.A~ de nao
t lon • J)ll.J' t.rols. 

A 80 t. l'h•ure, on drvralt donc m•11ttpli•r 17 m~trf'I 
rar trois et l!Avolr qu'une dlot.Rnce de 61 m~trea sera n~ 
Cl"'"•lre J>OUr arrê1er la ,-olture. 

Pour réussir 

vos c-0nllture.. rtl'l1 ne \'&Ut C'lELTFRUIT, et quelle écono. 
mle! 2 llvr"" rt demi• de coW1ture rn plus par k!lode l ru1!a. 

OELIFRIJIT ,... fabriqué pn: MATER!'>!!!. Jambes. 

Un brelan d'histoires bien bruxelloises 
L\xceil<'llt co:ned1cn bruxr.!1018 qu'étall Jacques, l'lnou. 

bllabl• créateur de ll"J>3 BcUlcmar,,., avait été inv té er 
wttk-end rar des anus qui occupa1em un• l•rme ar<kn· 
rl~ des rr.rt:ons d .. la b:ln1ere c!e Champlon. 

Poor une l•nne c'étalt une •Tale ferme a\t une ba&!C· 
rour, qui étJl!t une vraie bas."-O-Cour on ne J>OU>11t1 dfp"' 
tc:r un pied 1ans m.1rci1C'r ~an., le: cron.;,n ou dirns ta natte 
N~ \'OUS étonnn pas, tl y n des gcr.s qi11 a ment ça. 
Lo bon Jacqurs un peu r~• r:u-, d~U.illa. t le df>:e>r. 
- Eh bien. I' f"t ltll ~lt ran:. • èrement son hbte, w.. m"llt trot1,..,.t~ t la • 
Et J1cques dr rl>pond·e tn bruS>cle<'r rcnt pour cent 
- Ouaye, c'tst p.1s n".a!, mo t'r~ tog euwa te •·euJ strond, toile! 

Le Château d'Ardenne 
8'.ln R .. tauram l pn> fixe et • ta Carte 
5, ~ arranittmrnta ll.\'ont3R"rux p0ur Banquets et ReceptJons 

Sur les progrès de l'hygiène ... 

> Jx lita\ mntn rt trcxc lo1:;es s>Iït t•n errt-t de\."8...,t 
l o.i10s1t~on gïa.udio~ d un !ab:"1C.Ont d'apparrU.s samtalrcs. 
b 11ano1rl's. Mllea Ue ba nt;. 1 te 

f.!les p:>rknt till tn erêt 10 1-arUCUller à ·:i routnrl 
me ng,ur pc·tcc lof né q111 oc:tJp.. le ct'Dll'r de 1 .x1>v5l. 
l • tcut ru• Uuuit ~ éclat.s 1 chrome polJ et con1por. 

o sur une Ptl le fourche ~t cdan:e tga1t111ent, td1" 
m r-t.ionnr- dourhr 1 main n:'lJèe u11 robinc·L pa1 un tuyau 
aoupJ~. uUMJ rhron~t· qnP le rc t1 

l.'Une d<s comm TI'S dtt à l'nutre 
Ho zé 11<1<1 Trinrtt t~ Il>? friro 111'.n blj d•• 

r atl:~ mtnse : Dt. DWJ'te Ll!ll d<"n tt .ê;>hoo ln heu le b: trnr- ' 

Un délicieux coin po ur b ien dine r e t souper 

PlcrADILLY r " v • R N E 11 :, 1 \ u R A N 2 J ~ ReillllSSIUl< :b ,_, r e ' C1nquan t l 

Sur le bridge ... 

1 • la lllOd• et œll.'< QUI en )Ouen1 •n par;eut 
<olonUen. le plua llOU<ent p.r <0n•i:t1on - rttonnaL" 
.,. le rrol emcnt 111..115 quelquelo1S &UUI par 1 e!f.i 
d 'une men-..ntc unité 

A n>l raisa1t une dame dr ln bonne So<:lèlé bru..ello1sc: 
- Oui, Madame Vnn Br.i.=l l>Olts JOUûlU IX'Jlucoup au 

POUR VOTRE LUNETTERIE 
LES 

PLUS 

CHEZ FRITZ 
BAS PRIX 

BRUXELLES 
Z9, nie St.-lUcb el 

Centrt> rut Neuv~ f't Bd Ad 1.tu> 

FRITZ TOURNAI 
8, nie Ro1ale. 8 

FRITZ 5~ru~c!1c..~eU~ 
br.dg<'. ~os anus on~ quattt t.ab:ta de bridge : mol J'ai 
)oUe au bridge avec le dlrt'Cteur eénual des hl'llcop:~reo à 
.-apeu.r, urndls que mon mari a déjà joué au brlclie avec 
la génér • I~ BoDd. E~ :néme ma jeune nue Roxane Joue 
au brid1e uec le Jeune Oe La Cetnture Dorée et ••• amt' 

Repetant ces prupœ •~ 1Dlr, sur !'ore.ter. à IOD mart. 
Mme Van Bnasel aJouta!L : 

- Ja, mé heu bridge, bndie, ·t uJ z.ljkers wel c OOU1J. 
Ion ,. i""-i 'fi:' za.a.m 1 

LA UltOQn: Kl.fRBl'RGE!'i. TH Haecht 106. 
Cadre n 1me. de boo :.on dans le "'Pinftres Uniqu• ! 

G-1:A>n._ C m1., it; Froma1e blanc. D'1m·a sur CQ.'IUll&nde. 

Brangwyn-Museum 

NoU:. , • n ""• à Bru : et non à Londres. comme on 
Pourrait te c:v.re O:i 1&lt que le plus grand peintre de 
l'Ar.gleurre, Frank B:ane••yn. est né a Bruges, le 12 mal 
1863, dans UM belle ma:$(>n de la rue du V:eux Baur& ; 11 
rs, ins:rlt sous le nom de FranÇOJ11 Brang·wyn. Son ~re 
W1lllam Curt!& Brangwyn, et sa mére, née Eleanor Orl!· 
lilh. séjourntrent pendant c!e longues années dans la ctté 
dl'$ crcnes ou les rcten:Uent des tra•'aux et dta études 
a·an. Le petit Frank passa sa prem1tre enlar.ce t Bruges, 
qu·11 qu t:a 11 l'Age de h"1; ans; li y <C\'tnt sou\·tnt pour 
!'<'Indre; il g1Îrda à >a •Ille nat.nle une tendreS$e filiale 
q-J11 •·lent d~ martJJesl<r ~n lu1 léguant un ensemble adml· 
rnb!e de H4 œuvre• Cdte <XP<l5lt1on est dMlée t. la douce 
et l:d~le mémo re de sa !tir.me née Lue7 R.3y 118i7·1920 
., e!!e est destm~e a deventr un m\!Ue permanent donné 
pa: !e \1eux m•I re à la ri·~ qui lui r'l cMre. 

L'adm:nl•lrn!lon communAle de Bruaes a Installé ce legs 
lmJlOS8nt q•11 exige unr quinzaine de SAllPs, dans l'H6:el 
Arenes. su DY\'er, a c6té da 01".Jthu,,,..Museum. dan• le 
triangle fcr.:né :>ar la cathè<1rale. le Mu$ée de la \'llle e~ 
H6p1 a! S • .Jtan 

Pour la chasse 

AC1reo.. .,., 'W pour vos chemues, à LOUIS DE SMET, 
7 rue a· B<'UtTe 

Brangwyn et V ec-haeren 
Dans w , t LJjlf' publu n JanVler 1912 par ! 'c Flpro •. 

Enule Vernaerrn att.nbue au gr&Dd ]>e'.nlre deUJ< conc.s>
tons suê<XM!vt"S, d'a~rd celle ce la mat:e~e lnl<'rwb~e 
tcra,,.,,..t de ar.. m.lS.."'8 la mtllérable bumani~. I~ t.rvu· 
peaUJ< do PYIPll«• groulllant sur Je sol. pub, plus tard. ce:Je 
de l'homme cnnsagé au point de vue purement humain, 
l'holllllle au tra\'a1l, l'homme dana la dtm1té romai. dA 
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tSeS attitudes, la noDlessc de son elfo1 .. • L ' pttto~e 
des pay.,•acs tmomants, ajoute le préfacier M Paul Lam· 
botte. qui nomme Brangwyn le mati.Te dea forœs wmul
tueuses. celui de la série des pon•a dea eat.hédrales. dC6 
monument.a a été remplacé par la pots1e ~pique du labeur 
- ch&ntlen de construcuons. calies ~- dans lesquellee 
.., bàtUIS!'n~ ou w dtmohssent les 1eanta de la mer, ~ 
fau.!a0es trl1b auwur des \-aste& èdlh.,.. ... • 

D est une par.le de 1·œune branp')'r\1cnne que Je grand 
pœce belle n ·a pas connue. car elle flll poottrleure à la 
guerre ' ce sont les nombreax c.esslna et compoo11loc.s 
Inspires 1\ Brangv;yn par lbaglogrnphle et la tragédie c1u 
ca lvalre Avec une fougue prod1gtetl.'ll' et une Inlassable 
llna(tnauon. rnrus-.e a mult!pllé les fusains, les pastels 
les encrea, Ira crayowi, les sanaulnea: ooua en arona 
comp~ une cent. :ne. 

Les Etanga de Bierges lez-Wavre 

Lea ArO b1 AJ.lC" neit rPnl'!rv\'QU~ 1C'ltct et mon 
daln HOlel r•ataurant de tout ter oràr~ Cadrr uruque pare 
~tang Otnor de 30-35 fr. et a la carte. - Bar amcneam 

Lumière, a. v. p. 
L'œu vre dM1ée i\ la vtlle de Bruiies est de toute beauté 

et variée é l'tnllnJ Elle compte trentt-etnQ peintures 4 
!bulle et à Ill tonpera. oil la hardie""' du conocpt se noue 
à une ·~MlqU<' tran~ndante Frank Brangwyn man;e 
une gamme de couleurs acdac1euS<"S qui !'Apparentent par· 
!ois a Ja:n~ Ensor, li y a là d~s paysages br&&&o'..s de ooletl 
Sea Jl'l'''U!<ll 6Ur bo:s. au nombre d'une cen:.a1ne n!velent 
un admlrab!~ sculpteur de beaute. aou1ent Ulspltt par JM 
Sltcs celtb:es dt BMJ.6eS et de Ocxmode Cttona aussi 
"°~'ante d1"SSln1 sur p:erre. d'une grand1•ur IObre. d~1ts 
nu Cl'ltmin ,. Croi. et n1L' vlllt • panttla1M• de la Belgi 
que martyre; lrentc aquarelles et c1·nt •loi! eaux-fortes 
d 'un faire IOC'oudabl• et complexe qui taalent leur auteur 
aux plus rrnn<1• 

Malh•·ur<uaement.. la plUPf"t d<.a salles sont mal tclal
?tes • Brug"9 "" doit de donner .\. celte oollecUon unique 
un cadn• r ru.natose di~1ia: des œuvr\JJ de relu~ Qu ·oo a 
nomm~. maigre aa oattonallt<:. • un Fl.t.mand ISSU de la 

race àea Rubcr'a <l de• Joràaeu •· 

H O rFJ. OU '1 ,\ H UR 3. rue Artois r PI•~ Ann-.eot). 
Eau cour" nlf>. C'h:i.ot ttintral Prh modt r Oi'Cnot r 11.JS.06 

Bizarreries front<llières 

n n·y a Il"" que te• front.Jores cn!tt~ par les traité> ~· 
1919 qui so11•nl pnrlols pMaao•al..,. 

LofM11i'on "' u-o1.1ve a Oberstdorf "" HRute· Da vlère. on 
~.st a coté du KlNne .. Wuls<rt.1'1 qui est \.'<'moire aulncbleo, 
entre d~ux c )X'lntes • de sol allemand et r:..ltc va llée est 
dot.ee d·un SU&tut tout parUculler. 

Bien entendu, se.s babltant.s paient J'tmp6t à l'Autrlcbe, 
les fonCCJonn&1rea relèvent des autortt6l aul.rtcb!ennes et 
c'est avec des Umbres autrleblena qu'on a!franclUt la cor· 
respondD.nce. Mal.S à part cela, tout eat allemand . Joa aut.o
bia quJ sont ceux de la c Deu~e Re•cbsPOllt •. la monnaie 
à coun ~·- qUl Mt le Man. lee tourl&t.ee qu'on y renoonu. 
et qw vltDMnt tous d'Blllerte lea acut.ments des ~nea 
qul tota toua na%i.s. et mbl.e lei drapeaux qu'on volt aux 
façadu dea malaona et QUI wu toua à crotx ~ ja.
m&lS aux couleurs autncblennee. 

Cet état de cbosœ, au nat1onal..adallam.e pris. év!dtm· 
ment. existe depUJs belle lurette, pU14Quo c·~ à 1891 que 
reDlonte l'accord qui. tout en sauvegardant. ~ur le paplOr. la 
aaero-4alnte eouvera!neté de l'AuU1che, a lncorpo~ le l!Jel. 
nes-Walaertal dana le liYStème douanier du Reich. 

UOTEL OE LA SAPINIERE A SART-LEZ-SPA 
4~ m. d'a!Ut CUtt rj'atr 1dl!ale, arancl parc. ouvert toute 
·ann~ - Pw.slon confon&ble 60 rr. - nnnla. - Gvaae. 

Suite au précédent 

Pourquoi cela? Pour la bonne ratson que, 6'!paré du rea'..e 
de l'Autncbe par de b&utes montaanea. le KJeJne&-WaJ.ser. 
r.al M l'eat de l'Allemagne que par une front1•re tbéorlquo. 
traversée sana encombre par une excellente route où. seuls. 
deux poteaux aymbollques, à l'excl~on de tout gendarme. 
douanier ou autre empkheur de dall6tt en rand - i.aua 
vas>eport - têmo1gnent du l•lt que le ;>ont de la WalserS
chanz separe. ou plutilt, rel.le d<'W< pays. 

li y a quelquea année& aa plua aJiru de la t.en.slon a'"5-
r.ro-allemaadc, l'acoord en quesuon fut renou,ele l .on tX· 
ptrauon. aawi la motndtt duc11&1on. Pourun:. cbrc2..voua. 
J' AUl.rlche quJ a conatrwt la route du Oroosgloclmer, aolt 
pou,·01r ae reUer à la vallee en quea:Jon. Bien sûr SeUl•meat.. 
a quoi cela servirait-li? Le• Autncbtena qui ont preclsém- nt 
le Orœs1Joc1<ner et tant à'autrea &!Les mairrut•QUC$ en ~uel.. 
que sorte sous la main, n'tra1eat paa )tuque dans le KJe.ncs
Walurtal. Et al les Allemands devaient ne plus y venir à 
la suite d'une dénonc111lion de l'actuel • zouverem •. ce ~ 
rait la rwne de cette région actYel!rment prospère, un !ayer 
'llPPltmentalre de mecontentement 

VOiià pourquoi. sur ceiu J)&rlJt de la rtpubUque fédtral• 
d'Autnche. tout est • Reicb$deuueh • l cent cinquante IJQUr 

cent, on dtpll des lantames de la fr(,.iuere. 
Tout? Au fait. D011 : d'\na un aunable peUt Mtel, entn 

Mlttelbera et Rtezle.-o. nous a.ona trou'e un llne ecnt •n 
françaL& par un Belge. Et cet unique U\'TI! de elle:< oous. 
c ~tait I' •Albert Ier• de Dumont-Wllden ..• 

L'Hôtel r1 A la Grande Cloche 11 

~1act ROU~P< 10-J / et IZ, a Bruztlltl reJ~pbo"e 12 8140. 

"' recoa1mande par son confort modtrne. 
.uc.·na •ur. Chaut!age central, Eaux cour. Cllaude r"°'db. 

u Südtirol ,. 1936 

L'&!Tlvée de l'automne marque. mel&n.coUquement. tel, Ja 
lin dea vacancea Sous d't 1tres cttwc. r.lle ramene ver• !"' 
CJmes lea ferventa de la monr.ae,ne En aeptembre et en occ.o. 
bre. l'air est plus pur, Jœ omaœ deviennent rares. la •liil
bilt~ est exceUente. Les ~ura ae mettent en route. ea111 
t<:l"t tl "1\ns hAte, avec le'JJ"S aoultrra rem». leur. plole.1 e~ 
leurs oordee. quittant de ifand _,.., Ira centres d altltudor 
que leur ont abandonnes les .. : tvanta et que le<1 spON 

db1ver n·enrombreront de nouaau que dan! deux ou t roll 
mots. A!nsL naguore. à !>'lte'' ~poque le Rot Alxn s·en 
alla·t dl.lcrèt=ent à Corttna • ..lt'pat.O. a!fro:iter les DO(~ 
mHes 

Lea Dolomlteis l Elles sont sana doute lu plus uelles. I• 
,>lus lr:éellement belles mont.agn,.. d Eu1o;i.:. Est.ce POW' 
cela qu'en Aut.rtclle et en At:emaane - où l'alplDIMne cS 
trèS en honneur - on !'eifette tAnt de les n•·ill' perduet 

• par la ~. aprè# •"Y 61.re alorleusen>ent mamtenu pei> 



cfeJlt t.ou~ la C\ll!M'e •? P"'1~tre un PolJ. mnts c'est JUl'tOUt 
p&tte qu'avrc le.• Dolomlt.r:o! f't If' c 8Udtlrol • ou elles se 
i.rouvent. 230,000 habit.an:. de race aJlemAntle IOllt d"""1UI 
l taliena. 

Lorlque. qum.ant lea rl\'M du dé:jdl'Ux lac de Qer<le, 
tntore tout ar<lente.. d.,. caresses ext•"4lves du aoltll de 
JuUl•t ~ d·aollt, on remonte vers le Nord par celte adml· 
rabl• coml.che qui va de Salo et <le Oardone Il Riva. on 
ne 1e ~ pu oomp:e du ~· de l'o.ncienn" tron~re 
RI\'& ? Mala c'tst aussi pt'U allemand que !>06"ib:e. ~ere:.. 
IO, Ttonte, Borso et toua cea vUJagea rôtis par le 110:r11 mérl
dlo""1. oû l'on vous •'\!Jld dts citrons. des orant:es et des 
~ énormM. aont purement ltaJ.len.s ! La Ianiuc qu'on 
pa~• le a;:71<! des mai!olll. le Q-i>e des Indigènes, la n>ture 
cime, tout • tta!len. t.oul a toujours lltê itallon, cela se 1t11t. Le fuclgme lui-même n'aurait pu Italianiser à ce pomt 
llll• r.y!on qui Aurait Il~ étrangère. 

Mangez et prenez votre thé au Raverutein 1> 

Salle acr""bl•" catme et sanb rt'ngame. 
R•l>&S de manages - &Ions. 

Et pourtant... 

r:t pourtant on est dana cc Tyrol ann•xé. •1 t~roucbe
mcnl revend1qu~ dlUl.'> la par<!e reatN> autTlrhl~e du 
• .t•b' Helmallarid • d'A:idrtaa Hoftr. Malgrê 50l on •Ollie 
au mot du OUce · c n n')' a pla de 'fyr'Ol du Sud. Il n'y a 
~·1'Un Haut·Adlr;e 1Ulllen • . Est.œ que le d<ull qu·on POl't<> 
• lnnsbr.ick nr b!'ralt qu'uno comedlc? 

Wilson. lui. r<i!Tttta d a\olr accorde à Orlando Ul lronllère 
du Brenner A valt·U rai.on de reco~ltre aon erreur? 

PoUM<in.> au delà de 5'llum. A ;>arUr dl' là, tout rhangt" 
Oc n• parle plus que l'allrm~nd. les pa)'3ll5 ponent les 
plttor<'j(juea cootumPs du Tyrol, les p<·t11.S \tl194œ accrochés 
aux Pf'Tll<!S \'Crie.•. autour d• leur égOSt' à toit bulbeux te~ 
ll!!'..b.<n' camm• d"" Ires ta à <<'UX da -de.a du B.enner. 
H tout ce qui est Italien ('St englobl! dans la m~:ue haine. 
k mêmt• meprla que de 1 autre côté de la nouvelle lrontlfre. 

5'1r les :?ro.000 h1Lb1t.ant• du • Südt.irol •· li y a nuiat plus 
il!' 2l0 000 lrldlrldu.• d't•Presoton a11em.1nde. contre mom.• 
dt 20.000 d<ln& la partie la p!w; méridionale qui M>nt elfec. 
llrt:ntnt ltalmu. 

Peu no"-' <haut •n somme, ~t~n t•n~ de dire M&lS 
qu>nd on y !'fl•rd• de plus Prrt• quand on parvicnr à metu.. rra gen.' en co1ûtance. à lts ta1u parler on est d!rayé 
dts .. nwnrnt.. qui l"'t anlnwont de~ espoir& tous qu ils nour. 
ttuont. d..- ra-'tt'Urs qu US l't'SSassent 

Taverne Romain Il. boulevard \ Mp><h, ~I. 11.02.09. 

SI> O!S'ERl:> • 12 50 •t l fr 17.50 irrvis dans la salle 
du prnn:er •r.ace Recommande son buffet Crold 

Anecdote. 

Ti• ou le ba:.ar<I nocu anl: condUU. Il 
fut don~ d'assister " Olt' quorel~ entre <leux eus de 

moui.agn.-, dresses l'un contre l'autr<> par nous ne asvons 
ltta qtiPJle ri\·alttf'i d'u1terr '- ou df' cœur. L un deux emc~ 
li nu •lMll• de l'autre les plua abominables injures. tand1$ 
~ aon ant.aeonlste se!lorç-'lt (e rtoter cslme le <loa ~u 

r tt les bras crolSè$. Soud:un, I Insulteur au ~rme de 
:i •'Oeabubtre .., d..touma en cl'llCh<lnt i.ur le &01 c I:a. 

•llM' 1 » IBL'58-l•ll tombe! 
Cet~ foi$, t'1nsU:tc bondll, couteau nu POU!i et l'assls
<t rntlèr! pr•na:• tait el cau:.e pour lal QYC?qu un eu: 

eur-.;·Pment i:. préstnce d'('Split de crier: • Caabinle 11 • 
u.: cl1n d Cl'!. k combal tut termln~ et 1 homme au rou
u rele\1Ult eon adveraaltt qu un croc en Jamb<- venait 

envoyer par trrre disparut avec lut 
A Mttan. un JNnt homme dans un ll&ra&e. noua deman
al nous \'Ullono dt c Il-bu • Sur noire N$loc.se arrtnn.a. 
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th·•, U no<a harceIA de Q'lestlons pnurquoi !<'$ Autr.ch!e.1111 
an!ent-lls conclu un tnll«<' a·am1ue avec 11ta11e? na 
oublla!ent donc le c SUdUrol •? Et les Allemands. qu•est-œ 
qu 1t• atl<!lldalf'Tlt donc ? 

Vs A!Jemnn& sont dl"Vffius le rrand espoir, Qu&nd. lia 
a..ront au Brenner. à la p!Aœ des Autrlctilens lmp mou. d 
dot~ d'Wl gou»ernement d" rraltzTS. D faudra bien QU9 
l lt.alle rende le TYroI c vol~ •· El alors. """1Sltur, quelle 
joie, quel c Jubtl >. lct 1 

A 1 hôtel, où bous dem«ndions un.:- cllambre, u nous oo& 
amv~ d'obtenir œr•e r~nse e!Caran\e '. c Cel14lnement, 
mor.&:eu:. nous a•on5 ce que vous dtstrez. 8ellltnlfn• -
ro'1S ftos Allmiand, n·a.1-ee pcas? - Je dols YO:JS alimaler, 
avte me!' ex<''""'· qu·o )' a beauroup d<' \1l~ateur. 1ta• 
liens dans la maison Eat.<'l<> QU 'Ii voua convlf"nt n""nmotns 
d y IO![er? 

1.-h \rdrnn•, 001 p<>rt..s de Bruxtlles lplua de 100 m. 
alt.-1 Les i.rom · nade. ae.mtrables en .ampagno et '8Pi
nltrt~. L "t\l'tlltnt re"it.lurant du Fond'Roy '8\'. Pnnce 
d'Orange, t~l 442183. tra!lll< 6 10. Esptnettel o!rtt ta pem. 
à ~O <r Eau. ur ch • ., centr Ta conf. Menu var. U ;o, 

L'italianisation difficile 
On ,c., 1 r • 1-pr· hoatU!té le dénlgrerurnt 1}1'téma. 

tiques. 
En ~litt- IOJI Ir.a!Jrna ont beaucoup !14t pour le Tyrol 

annexe qu îls ont not3mmrnt dote d un magn:flque réseau 
dr rc tt-s e-t ou lis \if'nm·nt df' plus fln plus nombreux pas,.. 
aer leurs vacances B'en en~ndu lis a•err=ent de 1 ltalia
n~. mals sans succés Jusqu à prés<-n• tncott qu·on com
mence d<i.m I!!!! vUles à savoir baragoutner un J>"J la :ang-•e de d'Aruiunzlo • 

L< s écot ... oont natUttll"ll!ent te trnaln d'<'!ll<emPncemenc 
le m1~ux Indiqué. mais la 1 bonne graine » y pousae mal. 
tond!$ qu• • l'l\"!111e > se d~veloppe avec une •lt.alltll ex:ra
ordma re <1ans .es !oyrn Les Jeunes 1•ns sont cn\'Oyts "n 
'3mlsoo dano le Sud et 1.,. naturels de la règfon trouvent 
dltllcil•m•nt à se caser sur place. rous les poatea etano 
occul>"s pa.r dt'S Italiens. ~1ndls qu on tavorL'C leur dl<per
alon dans ta ~nJnsule et en Et.hloJ>l'" .s~:ement c( s~ 
~c bon en aol, na gu~tt donné <lt' ré!Ultat Jusqu'à !ll'é
l<"nt E: ou qu~ \'OUS l'<'ncontnez les lnté~ t:s "' he.:is
ocnt tout de aune quand on les prend pour de.• Baltens: 
P~trdon, je ne flUI• pac: r111.11t"n. je su~ • Stldttrot~r l •. 

Mariage et Hygiène 

Con..ells p1atlques et 1 a • ec ·"-, de 
tous tu orhmt !• dti maladies S<('rtta. •Ul\'\S <l'Une no

mencl.iture des ut1cl03 en caout· 
rhouc et d-. p«1aute1 Pour l'hy· 
111tne mtune des deux aexM Leur 
ruplol vous preonera à Jamats des 
ttelnt1 • 1uru::.tes de la contar.on 

et \ ous évltua à tous b.en des 
•nnul1 et bien dtt1 so~cia. D<-mandez 

HllJourd·nu1 memt: e tarif Illustre n• 9.S_ envoyé 1ratls ,.~ 
franco sous pll rormé par Sarutarta. 70. boulevard Ansll8cil, 
70. Bruxe:t~B<>urse, au Ier traae. oo tous les artlcies sont en n'nte. 

( 



POURQUOI PAS? 

l'Our vœ b!jilax ei montres. adraan-vou.. eo conri..nce à 1· 

HORLOGERIE DE LA POSTE 
Fond~e •n 18S& 

Ch.. Leema.ns, u. l'a.~u~e du '.\ ord. 11. Bruxelles 
Ventes . Achats Echangea • EXJ)ertlses 

Grandes occ:i.s1ons en Bnllant.s. 
Ptü défiant r.ou!AI concurrence. 

Le feu sous la cendr~ 
C<· const.anc< à »< er oontre tout espOlr, œtte fidélité 
~au • verlorene V~tcJQDLI 1 a a:ms doute quelque 
Cllooe qui force le respect.. Pour notre pari. nous derons 
surtout y voll' un reel danger r.; a-1.0n pcis #té JU.'<lu·à nous 
dire qu'au b<'som r . ..::emagne pourrait IOlltenlr les Italiens 
dans une conqtJête de Nice et dll Ja ~vole, oontce ceE6iDn 
eu 1 &ldtirol 1, loollt au mo~ Jusqu Il S&lurn ? 

n ~. en revanche. perma de pc~r QUe ce•:e que;tlon 
du '.1)-rol &nnc:<é rendra dU 11dle Jonç!.,mpg encore, une 
wt.ente parfaue entre le R<'lcb et l ltalle - celte Italie qUl 
doit bien savoll', au surp!u'- que aon comp~ ll"r&it bon. le 
jour o(I. avec son concoUl'5, l Allmuigne aurait réUSS! à 
~\Ure la France. , 

Nous &Olll!IOn.s à tout cela, l'autre aolr, en regaroant 
c l'Ali;>tngllih • roeir l<' Crlst..~llo, \'Crltablement féérique 
d•n.• le ooir tombant, qul noyt11t ln ""li~ de mauve et 
tei>anda it de 1 encre dnns le cll·J ou a'allumalt déjà les pre
mh'res étoiles Et nous nous d ..,lot1a que. par la raute des 
!lllaeW'S de traité&. en 1919, cc mémo Crlstallo, et le Marma.
role et la ll!annOlada, et tous ('<;! Gtont.s fMtaatlq'1es des 
0.>lomltC!I pourraient bien, un jour, à notre grand dam, &e 

transformer en volcan$ c:ipablC!I de mettre le leu à 1 ~ 
enU<:e. •. 

C HASSE 
Frictioc 

vestons, oottes. lmi;>trmêables. 
HERZET t"', 71, M. de ta COur 

Un salon de coiffure. Un client entre accompagné d'un 
Eftmtn. 

Le coilleur. - Bonjour, monsieur; bOnjour, petit. 
Le client. - Bonjour. Voulu.·voua nous couper les che-

veux' Je vals p:wrr Ir premier. • 
CoUleur. - Dêb.1rrasscz.1ous, monsieur: voici un porte

nmn:cau. 
\Au gamin.} : A.s.s.eds-~I Ici, petit, Liens, regarde -

Image'$. 
- v01ci, monsieur 1pr~tant un pelgnoll'' Voulez,. 

,OU!l )Xl.S.'ér la manche~ . Lon;;s derrière et courts devant, 
n·,..1..:c pas ? ... Je 1 eu."< dlre • cou:u dn ant et long; dcr-
11ère? 

Ci1e:i!.. - OUI. comme d'habitude. 
S~nce Cliquet1.&, etc. 
- Prlctlon monsieur ? 
- Friction 
FricUon a<J '!lons1cur 
Cl.c:it. - Vous en donnerez une !\U i1U•ùn. aus.>l 
Cllent. - Vendez-1 ou.' d s ~tgarett.c3 ? 
ecureur - :-<on. monsleur, mals U y a un marchand qua

tre pas p:us b111< 
Client. - Bon, ïY vals et je reviens tout de suite. CD 

wrU 
coureur eau gamlnl. - B•ls.'IC ta U'te un peu ... <Un 

temps.l 
- Bouge pas., •Un tcmps.t Ba1= la tête encore un peu, 

voyons mn temps.I 1\1815 ne tourne PM la ~:e par là .. 
rcrarde devant toi... 1 A lut-meme 1 Sale gœae, ra. 

Frlcuon au gamin. 
Le coureur. - '11» en as de la veine d'a\"olr un papa qw 

tll fait donner des trletlons comme ça, 
Le gamm. - C esl pas mon IJOIXl 
Le colfleur. - c est pas ton papa l Alors c·e..1 r.on oncle 7 
Le .iamm. - Non plus. Je l'connah pos. 
Le coiffeur - Comment. tu l'OO?lll&À pas? 

Le pmln. - Non .. c'est IW quJ m'a a~:~ ••ir b rue 
et qui m·a dU c Veux·tu \erur anc mol te !&Ire coupor 
I<.> cheveux a l'a 1 

RAFFIJffRIC TIRLE~IONTOŒE - T lRLDIOST 
Extcu le aucre acle-tru>cé en boite. de l kUo. 

Déplacementa et villégiatures 
EXtralt de • Tutu-cornme-de-z.-0lseaux 1, Jburnal mondain 

du quartier des Marolles : 
La comt- HOCk·LoultJe a quitté son chitau de la 

Cla.notte poar a r6sldence d'é:é de Plerenboll·mel-Ka
rotjes. 

Le che\·a!Jer Boustrtng d'F:ilantlne retour de Merxplu. 
resura chrz lui jw.qu'à eon procll.aln départ pour H<><1f· 
Stl'.!eten. 

Le \id.'\111' de Van CUtM!D-Pezensa.c, membrl' dU Tourlni;
Club, et m.ld&me nre Konljn·li>t·ltODlJn. ont quJtté lt\ll' rffl.. 
dence de Brwtellea pour •111#g!aturer en leur h~l c A ta 
\'Ue de la atatlon 1 a ~ren 

Le comte Van Knupt~ de Klvendelll"r, pension de vle.!
le..s... pa.,<er3 l'tUl chez 9a !Ille Mélanie, prde-b4rr1h1: 
à Courcelleo.-Mottc. 

La comtes.'C Slaphllnger van Rosseroucault ntt Mana 
Vnn de Zande. pa..,cra l'automne au crtàteau de Kc>el•n· 
ver<>nlx'ek, où "On fil• et sa bru, nee K.lcrcnbustke eon~ con· 
cierges dl"!>UIS dix-sept ans. 

L.ES P l.US L.UXUEUX P I ED·A ·TERRE I M ~AltTIC.) 

146. RUE DE L.IVDURNE. 146 ! AVENUE L.OU 'SI!:) 

Artung ! 
p ~ motorl5é ! pnr ICii soms de l'Automoblle Clu'> 

d'AlSa~ et IDI• &u sen1ce du cœnmwartat NntrsJ e 
StraabcUfl ,. 

Tel est. pour la Joie et l'ébaub..,wnent ~ automobl· 
l:slos en ddaut. dana le chef-lieu du Ba.'i-Rlun. le phénc> 
m•n• qul se mat<'rlall.se l\ir leW'S elaœis par l'appooltlon 
d'Un u-enlsaem•nt auu1 n!digé : 

Automob1hstea, attention l 
Parquer ici 1·otre v<11ture, 
C'e!t rlaquer la Juste sanction 
Qu'appelle votre désinvolture. 
Chol• ._.,,.,, tlonc un emp:ae<'ment 
Qui soit moins has:U'éeux 
Et ret.encz tout simplement 
Qu'\m homme averti en 1·aut deux 

La police. 
Aux deml~res nou.-elles. de Strasbourg, le blton b:antt 

des agt~t· d,. '~ c~"""'llaJ "n sr.nit retttpl3cé par une lyre. 

Les Tramways bruxelloï. 

4 5. 8. 34. 48. 98 ont rr 'lt ·ruwt comme point t.erminus à la 
Bourv, la auper·Uweme c EspaDa •. qUl vient d'être entlt"
rement rtnovt et redécorte. Nous en recauserona l 

Les belles enseignes 
A Ixelle< , rue de la Pab< . 

Rue de la Pat.' : 

J . W ... 
Brt:l'C .. 

Eau cl1aude 
? ? ? 

l otlon /aclale remplaçant la "1'nne. 
INEFFICACE œ:itrc lt~ rldu. lrntt1t1or.; de la J><t:U, 

qrrçurn, etc. 
? ? ? 

Rue de b Fllatu"'· à Satn:-Oille.s 
Bella A ll<:C8SIOD 

Llt aneel&la de deux personnes pmi• a\'"' ~Uintt pris 
!~~ rranœ. NJ>tetas en p6ile de IAp:en. 
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Un bock avec M. René Reding 
Directeur du Théâtre du Parc 

Le Pan: doit fltc cher " • :es B<'l~ lelttts. A tra-. lea VK!s.';lt'1doa du go<lt e: ka changtrneni.. de la mode, en 
do'):'t des botu1ca et drs mau\'&la<s fortunes qu':> connue• l'art 
drac • que, i., Parc n·a pas c~ de rcprewnter ch•'Z nou 
le lb< •re • l!ttéraltc • D aulrta !Cènes. comme le Mobère aux lo<"aux Jour& de l'école naturall1tc, ont pu le concur· r=cr QUelq c. anntes; le Marala, a•ec Delactt dans 
l 'apr~ucrrc immédiat, a pu entreprendre une tentative 
de th lr.re lnl< • c·ctucl ri d 'a\'•nt-ga1de; 160 Oalerle&, spéda ~ 1dam13 pltce à auoc~ t t les tourntta boulenrdlères, 
cnt pu d nn ;.r. dans le u.s. des ~r~ntatlona dont l'éUsge u tb 1que ét.ilt p:irtu!a éleve : le Parc est ttSlé le théâtre 
des B es c ltlvéo 1 1·xpress.o:i des tendances de nottt f !te n a <>St nie! du trhill) romme de l'extr8\11gant, n n'a 
conc«l~ au~ pl~ lJ1J.1geWi'-& ou fnclles qu'un minimum 
de place 11 es distingué tout l'll é fit o.atJOnal prou•'allt ain.1 q'Je r.Oll\ pouvons nttelnctte à lm- et sana m e rus..tm uler à moi-m~me qu'û ait eu dr·• perlodes mt<llocres, 
Je ne P"!S<' J ma!a en r ce de cette b •h• et "1W't bàt '-""'· cmllra te de b<'au arbres hta1or.q1. , •.ulb <prou< r le se<'ll ,lHlcx d SI UH"t\ances ~mc:cnne ... ni surtout. s ·tns re,s.. .sentir une unpl"C!SIOI\ d P conUnUl\é et d'orlC!ll&ll" qu'on n r Tc pa t c ~ r.oll6 da.na un pcoya ou I<> dlspa. tate rt l'hel&wgcnc aoondr nt. 

11 
Bea coup d r.os comp;trlot<s. m~me p;\Tllll cewc qui 

<: pn!I.::"• J pré<X'C"U J t1ons de l 'amRt~ut dP cycllf'mp ou 
de co ombopb.I r ae content<nt de ce Jug<m•·nt sommaire 
«'! 1 x • I.e Parc est un tbi!btre oll iclel Un•· "°"" de ~· pllquo m<âJocrc et 1~01t<> dra Français. C'eat un refiet. 

tz : ri n de plia ! Mais. to<ll ntt contraire. la v~:lt~ u. Parc a w •i:nt monttt la Toi• à Parla, et 
urc11' u cncotc 11 lui a mve d être le tremplin de 

P~u que la !'rance n·.rcuellle pa.s, et qui nvlennent cbez <lk tr=pha ment aprè.s o'l"Olr ettl ~prouvm cbu noua. 
J usqucn 18&6 - 'ldrlc miroir d 'une vie artistique w mnolrnte 1 Parc ci eHct ne aorta11 au~re du pow:lf Et la 

J .,,.. 8 ' ;qu de ccUe ann~là e<:rl\'alt, à l 'adnllae de 
C'Mdll qul di.rigee.. a'ors n<>1.re • preml~re acène • : 

• M <'andh U ne veut :>a& utiliser &es comédiens t. dœ 
lx"': m lenc à terre qu..- cella qui con.•ist.e à piani.el' 

le I•u dra he~ le-. l)<'l'llOIUUlf f'S lacu~. pleurards, i odrh ns et m 1 Iron s d•• lh .à'rt leulllt•lon • 
Deu; ans plus tard tout était c:hanJ ; la troupe d' Anto.ne 

.,., J Pan a<ec une r l!<:e dC' Henmque, Jacques O.w10ur, c l lt le t11rllre libre, J>U moU11. le oommeu dœ 
de t m é'a troublé lœ J<UO•'S !!Il.,. rouglaaten• 

Lo ut r,""' <c ~IAl~ \ •1cior Reding lul·méme) perlait d'ex-

Un succès 
extraordinaire 

Ce tut on succès extraordln<llre que l'ouvertun du c Vmtn 
t. Tabl• ' I• nouveau restaurant de la rue da la Violet.te. 21 !Orand'PIM:e). 
SUcœs q111 n 'a rien d'étonnant s! l on oe dit que la publidt6 
du • Veotn t. Table • tmt•t&lt sur le fall. que • p0ur blm manaer et à bOn compte • . on doit aller maintenant 21, rue de la Violette <Grand'PW · • 
De fait. la carte de oe nouvel établlW'ment est bl~n faite 
pour donner aatistactlon t cewt Qui prtsen t la culsJna abondante. •• et à da prlx doux. Depuis = edl Mir ,lu.$qu't. 
mercred~ heure à laquelle ces lli!l•• ont été êcrlt.es. le • Ventre & Table• a reltae du monde pre.que t. chaque 
IUVlce Buitres et bomarda ont W! COll301lllné& en quan. tlta utrooomlquea, et les amateurs de llrllladœ $l10CU.< Jentea &'en aont dooné à cœur joie. 
Pour le surplll.!I. Il en .,. de l'art de mangl'r comme de la natation : une goutte de pratique 1·aut mieux qu'un seau 
de théorie, et nous ne '53ur1ons a •stt conseiller à noo leoteura de ~ rendtt t la p~ltllere ~IOD au • Ventre à Table •. qui devtendra le ttstalll'ant fa\'orl de toua ~ qui aiment de bien manger. t. bon compte. 
Voici une lis'c de quclq112S apt~lall~ du • Ventre à Table •, 21, rue de la Violette <Grand'Placc) : 
Gnlladt1 <ù t d Il /ra'l.Cl poa~I 150 grammu. AngutUt• au.r dJ~··r "I pr~paratiom. 
Homard entter: 16 fro11C8. 
Huttru • lmptr'4Ü1 Burnham • . cl JS /ra ne. la c!oll1<JI>!'° F~ gras • • croûl t de Strcubovrg, a fr. JZ.50 la port/lin. Caciar Malouol cl la cuil/N'. 
Vina m!Ué• lmé1 à pnrltr de JO /rane1 la boutt tll'. ChampagnCJ au.r pn.r d11 • Pallll/o11 du Champogne:t, cl Tt'N:'UCe 
Blèru fine• • La Vtqnette • -

M~MES SPÉClALITt.<i AU • G L 0 B E :t, 
8, PLACE ROYALE ET 2 R UE DE NAMUR 

1'.o.l.IJI. &ief\. ~\, 
d. ~ COJnpte, V.o..u4 
LAU di.soJ&.ln.al.s 
21, rue de la Violette, (Cd Pl3ce) 

~ PARC PO R AUTOS -

( 
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_ Ma4am•. J'ai oublié mon blUtt de I& 1'°'4rle Colonlale 
llana mon pardessus. 

_ Quelle Imprudence. Monsieur, U \'&Udra peu~ttt d.eux 
mlJllOm el. demi dt'maln ! 

EllllllllllllllDllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllO 
pressions outrées, de certain& mol.6 QW ne peuvent que nous 
«œurer ... Mals Je succès était vif, et la dlT<CtLOn du Parc. 
dé&el6e. 

E1 du coup. ,,,ua que Je Parc ae mettait à Jouer deoi 
~ de combat. En 1888, no~mment, U donnait • Le 
MAie t de Camille Umonnler - aana transactions ru con
Cllll>loos: pws. en 1889 • La Panslcnne • ~ Becque pw.s 
• ~rnunal. 

E1 cel& prol'oqualt à la Cbllmbr..- UM lnttrvenUon d:i 
Comte WCM$~. l'aillant ~trn du \'&llbnt W!bo .. 

Le Parc IDqUlétant la pude-ur pubt11ue. \'Ollâ qui ,·ala!t 
d'ftte rappele! Non pao .seulement l>OW' la cunœlté du 
fait., mals aussi parce que Je lait pcrmtt d'illustrer ce 
que )e dlsal$ plus haut; a certaines tpoques. le goùt belge 
a devencé le gout françal• et nous avona accue11li les pre
mle1'11 ce que Paris se rc!UM>ll a lldmcttre ... 

ur 
Le rôle d'un tbéàtre me dit M ~nê Redln~. c'eoit avant 

tout de créer des pie<:•s • 
- vous êtes héro1que ' 
- Po1nt du tout. s·hil>nouser sur le répertoire : ,,,ua 

ce qui a perdu le théatre français :;ans dou•e, nul théâ~e 
belse ne poumut se p&."-."'" de ce qu'il e&t con,.nu d'appeler 
c Je suc:c8 de Pans •. de la pl~ estamp~ par la presse 
t~. murue d'un odmUta:ur en rtzl., a:;né de quel
qut&-uns des cnUQuh litté. .. tr~ qui aévusen! eDcore sur 
lftl t.raœb poussiereuses de l'oncle sarcey, mals ces pièces 
de rout repœ, "' d'une pan ell<s tont rttctte. d'autre part 
bt.nt.11.Rnt un tbeàtre et lut conltrent à la Jongti. un carac
~re c affalrlSle • qm finit par d<'goOtcr Io pubhc d'élite. 

c·e~i pourquoi nous aimoM :"i creer C'f"~t notre fit~rte ! 
- Comment vous y retrouva-\'OUS d\l POlnt de vue pecu-

11lalre? 
_ ~uçoup plus a!M!m~nt Qll'On nr lt• Pff1$f' C'e.st qu·en 

f'ffet. à Pans, I~ condn.lons du montnKc et suttout du lan
œment d'une pie<:e exigrnt quelle aute a 100 - et sott 
ctnsêe un succès monstre: at btm Quf! chtt n~ \'OlSms, tl 
n 'y. pe.s d'tntermed••\re tn~rl'I 1 c nlt"' .. 

MOSCOU LE PROCES DE 
(A Cc .e.1~1 J 

R.;l".rttdit4~ • 

n 0 

11ocua . dll rk<D' pir0ii; tn091n 1 
"'".,..,ru ~l. Lnt#rnsa.nl docum•nl e.it u Hntf' 
trartic•t• &.n;l•:a et •Ucmalld • • 

UBRAIJUI: \ l -~ .. P. \ ltlll• lhllt·••'- ~lf.6., ftr•ulln 

~ .. . ... 
&: f'l 

fD aeztts 

c c:b-P. n. l7~4'7J , Pr~ nanco. 6 ir B Pris par ::. ea.. . o f.l .B. 

- Et le four TLOlr ? 
- c·eat cela m~me A Brux•ll.,., au contra.Ire, on peut 

concéder sans d<•mmli~ a une p:èce de t.tnlJ' l'a(llcbo 
quelquœ jours, et ceci nou.. permet de faire un peu de th~tre 
de laboratoire, j'enund& de noua U\Ter a deg """herehts et 
de dénlchtr d~ talcnl.6 .. 

- Et les Jeunes Français viennent se fatrc parfois Jouer 
Ch~ VOIJ.91 

- Oui. D'autant plll.9 qu·a Pari.. il n')· a plus de vra1A 
directeurs de t.h~\l't!, le veux d1re des aena qui chtn:hmt 
dea talents rt des piects: 1'1ndustnalisaUon de la ~ne nt 
pou.siée au maximum. Lts nouveautes sont. fa1t.es sur corn .. 
m&nde, oon pouu au sré de l'ul•plration ou de la >erve d'Un 
auteUr, mals J)Clr un !abrlc3.nt dramaUque aux orme& de 
la ma!son. et qUl t.r'llVa!lle mo:ns •ur un thème que pour 
un act.tur. auqutl U a'a;lt de !al.te un l'01e .. 

-Vous dltftl • un acteur • .. Mettons : une actrice 
- Si \OUS fo préfé:ez. Et q\11 n'a pas touJou111 du talent. 

Le piaton, tes blS\OlrC$ de cou1lS&e et d'&lcôve n'ont p~ 
~ulement un ro:c dans les romans : ce sont dœ réalltb 
cmellcs, dont meurt la i;cene françalse. 

Et voilà comme, Je Ir rtpe:e. en plus d'une occaalon le 
pubùc belge Rrt de ban d'~euve. Beaucoup d• Jc\llV'a 
françat• ne déustent pas d• passer par ce premier cnble 

- vous jouez a11ASt des Belges • 
- A.'6ur~ment, et je •ms heureux de detruire en Jlft<AMt 

une Jegende d'apm laquello nos éctivlUD.5 seraient $),.t~ 
matlquemcnt tct\rt~a de notre premttte scéne. 

<Depuis 192S. nous avons JOU• tl't!nte-butt pt~es bel;es. 
d• vtngt..nrur a·.it<'urs d1f!erent.s 1 

Et :.1 René Redin~ d• m• aoume:• re aUS&ltô: un• liste 
lmprœalonnant,,, qui ru de O~stave Van Zypc: Il H•nnan 
closson, rn pus:lnt par SOUmagne Plerre Fontaine Michel 
de Ohddrrode . 

Qu'on dlse encore que nou. n'&\ons pas de ttJüt.re na· 
Ilona!! 

IV 

Mats li n· .. t point d1ntervte9' de dir..:teur de th~rte 
sans qu'il ne M>lt quœuon du programme d• la MIM>n 
souriant, M. R~lng m'annonce, pour le 2 octobre, une br•I· 
Jante réouverture · « L' Ama20ne et !'Accordeur •. de Je. 
rôme K Jèr6m1J, ec1~1pt:i.tum de Pierre Se.1.1...e f't d·Andree 
Méry. Et )'apprrnda du même coup que le$ deux prln<i
pawc rnterprttes de cttl• œune ""ront Andr~ Brùlr et 
M•d•lrlnr Lély. 

Et puis 11 l aura à ralficbe • Rouge •. de Ouvcmots, 
et • Zaza t, la pi.ce fameuse de Piene Bertcn • p~ia c Le 
Fa~r • de Balzu et rnfln. le 13 novembrr. Rotis et 
~nname Broka crtcront aur le plateau du Pa.rc une pltœ 
de oeori;:e oarrur c La PeUte LI~ •. 

Il •<'fait lastld.rwc d tnumerer une lon~e lia.Ir d'œU\Ttt 
J)l'é•'UCS p<'ndant la aal50n d'hiver 1936-1937. ~l•ll au rours 
d• c•tte énumtmllon ~I Reding, a"ec un• mooest1' char· 
mante, mp parle Pn ttrmes si cha1e-urcux d~ gJ\lU Kar· 
senty qu,. }(' n~ puis m'f>mpèchPr d~ lPs sijlllaler tn pu. 
sant Ct"S .z:\1AI ont fAlt florf'~ l'an dernier. Crtt(' anni't\ 
que la Bclgtqu• l'St r~dovenue une oasis. il c•t bten •ôr qu• 
ce M>ra du dC.llrt• 

Et ce •lmp:r m~t d~llr• m'amène à pœor à M Rtn~ 
Rroing un• qcrstion indlstretr « n y a-Ml crt.e du th•A· 
tl't! ? Le pubh• l'Sl·U lnférirur en qullté et en enthousiasme 

l:'C partenœ d'antan ? • 
S·>r ce chapitre, M R~ln~ est ne· Oui, Il ,. n crise du 

nlàtre Ma:s U n'bblc.. pas à dk:Jar-. que les directeurs 
n en'rl'J)rfs<'s drama•lques ont une lar~• part dr m<ponu· 
11:.ll'é dans crt t os• de clloees Pmdant quarar•r am U 
ont ta!• du tbt'à!zc un bUl:ntu et ri•n qu'un bau111e.11 U 
publlc Ir.and d<"S 1'11got6 du platea:i et des mœun d'lm
pttSSarll. a cl'abord rlg~t n fut entendu q•J'un entrepto-
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ll8Ur de tpeetecle, en prtncl~, ~t un eynll;ue n~er. 
f\lmaDt d'triorme. cJcares. &Ubluauant des ftoUes n roulant 
&na des Roi.la, u.na a'f<)!r de l•ttres qu.• celles quJ Kntnt 
à •l&:ner cita cbéquea quelqueroa IDCCl'l&Ull de 1~'11 dttrt~ 
na !'".lia un beau Jour. le public en a •u uuz. U! mercanti· 
IWDe c1e 1a acène • com.menœ 11. 1e d~ter. n ..Ot ron 
blt'.n compr1a Q·l• les c1lrecttu'11 dt tbfà:re travaJIJ-.....,.nt 
pour ragner de ranrent, et U ~nta11 fort 1>1m q1ie OtUX-<:1 
ne pouftle.Dt ltre des eltb~ QJ des pb.llanthtopo.s. Mau li 

1 trouva aaott paradr;:uJ et b~nt6t t.8'fz detoCltaot que tu· 
l.alns d'entre euz De fuaaent pe.a plu.a cultlvâl que des 
managera dt café.conœrui. 

Et je dais a •·ouer qu 'U 1 a du vrai IA.dPdans. Mals je ne 
puig cepend>.nt m'empflcbu de aooirer qu., les rporui, la 
téhéuef et le clnfma ont l<>ur pan d., rœp0naabt111~ dana 
la dkadence d'un art fmlncmment noble. fmlnemmeot » 
c:aJ. a qui - quoi qu'on en dlae, est l'art dee racea et des 
pe•Jpl•$ arl&tœra!lques . et Je aouptte en r>tnaant q,,, la de-
cadence du t.béàtre est due à l"abltardlssement de nos 
&tes. 

- Indlscutablement, répliqua vivement M R<'dlnc. et U 
tst clalr que l'arccnt s'est dfplacê. Des l'Ulltres 1e aont 
acquis un ctrolt payant à dt.S !11.utculll dont ua 80nt lndl· 
pe.s ... Mals qu'y faire? 

- a faudrait, mon cher directeur. qu·n y nit à la pon• 
dl' votre th<'àtrc, non paa un contrôle des bllle111. mals un 
'pbynx, charvé de propOScr une énleme chRque fol.s d1ffl!
reute a ch..lqi;t cancf1d11; 5P<'Ctü'.e11r Qui n'y pvurrau r~poo 
or~ &e1 ait aus.;lt.Ot excl1L 

- Et dévoré? a'enqwert M RMJnc avec le aounre 

V 

Quot qu'il •o !101t, on n• •• n•ra pa. au frrvcnt nom. 
~ de théâtre q~ ·est M. Redtng de r«lutre &a pr, t, a loo aux 
proportions d'un bo•Jlot lucrattt et terrr a terre .. f'lli de 
Vletor Redl.nC, c·est-à~tte d'un llumme qu1 vtcut pe.r .,t 
pour le théàtre, t! s Ctalt d abord 61rict<·ment vu lnte1 dtr< 
par son Plltemel tout espoir de reprrndre le trimard fatru· 

et Victor R"C!~ nal: \'OUiu !•Ire de lul un Hudiant 
en 1e:oncea commerc1a:e1 La irutrre •n d~Jda aut••mtn< 
Ecngé. p:ùs ët!ormé temporatl'f'mtnt Ren~ R<'dina n-n 
amt'11 sur ce poné de LOD<lrea, ou~ ooua le d"-\tlD d" tant 
de Bell8 en ex;J . .i.tu Dearl; qUl ~ p1omena1t au Strand 

- Je rou,re l~ d.>U!les dans qulnw )oun., lui dtclara lt 
' bre ccm~d:cn tl )e val.s 1.- nrh<-nter • Qu.n.on. D t1ou• 

•Udralt un ty,;;.c dans Ion genre .. 
A m. mou le Jeu.tir Re<!~ sent l)éllllrr l'atavl.sme daru 

•ellleS. Adieu la comptabllti;<, les lanruta N •• droit 
ISt'ai Le \'OU6 oomi,ard(' admlnJ$.traleur d~ 8'.')·•rr,., t>L 

!<>rsqu·u y a dtx aM. RN!mg le ptre ;mt n tclralle force 
tii li.rt bten dl den .t: cou Oli au .. ·1.~ utt·r ~Jn Jt!i Pt;UL tl.t· 

~
1

:Je, mals MJà lormr au mellcr. 
AlnsJ René Redina auccfde a Vtc!()r ~lnc. 
Et Il a·a pas â .., plaindre d'a•·olr cllOlal et m~mo un peu 

[Prœ ce de11tln. car a te voir dan. le clair tt coq•m bureau 
~1'Ctortal quJ prend Jour aut' lea domlc•1ca frondal!IOTUI du 
f.'8•c on a lïmrrcuion qu·u eet là comm1· POIMOn dans 

~
- tbe rtgbt man in lh• rtaht pl~cc. O<·put• btent~t 
ans. Il •'est adjoint, dan.• cenc t.lche ardue, le Jeune 
n Mayer, qui dlrlac.. Je tbe.u re du R~stdence .,t ht 
ltre Maya aux Bruxellob fnand~ de nouvrnutO;i 
r est souple. lntelllgrnt et 6t11$1ble Il • de l'altanL 

d,.. antenn~ Ces deux bommea ae complètent a mer· 
Ille et le Parc. entre leU'11 matns. ~ut eaptrer de bfaux 

B~JA.'ll'i C'OtrPRIE 
s .. POl'lralls - Ses m.nbturn - Ml eatampes 

~renue Low.e, Bru.elles <Porte Law.se>. - Tel 1118 29. 

M. E Rennot "'1mlDJ.5trateu1 du Cll&ml>&l(or 
Doyen a éte czclu d~ Smdleat du Comme~ 

deo Vtns de ChamPHoe d., Pranc.. DfUœ que 
le Cbamoaimr D<>•t-n ••ndalt aea trop irrando 
rtns troo t>on mAf't"?°'b 
M- Bennot e.t le plus tmpor~ant propr1ttalre 
de grands prem;ers crus de toute la Cham
pagne, 

m 
Les grands crus cham...., Ol'Jts u complttr.nt: 
une gra.ode bouteil!e "-'I un é!egan1 ellS<>mb!e, 
ta c:Ote de Marne <fi !otlmit l'elol!e, la • c:Ote 
blnncbe 1 la dente'.le, œlte de Rein"' I• >OUl!en. 
~ Champagne Rennot. fondé en l808, Re~ma 
en ses dom'.llnes Jud?tt~usement répart!.5 
réaliSe cet ensemble ldcal. 
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PROPOS D' EVE 

Paresse de bien parler 
Elle. sont Ira..,, •~r c. bateau trau !•lit• d'au1ourd'hlll, 

dont la plus dge. n·a pas tlngt-ctnq an.. Nettes de ligne>, 
bien mwiclte., do.-ees par le 1oleal, hdltea par le vent, 
accompli.ssant avec des ge1te1 mc:r&.1tllleultment prects Zt.s 
dellcates manœuvres cte la vode tl dt Io barre, elles •'Ont, 
certt•, t>eUes a t'Olr, 

Belles o t•oir ... Ecautoo-les: htlost ... 
Ces en/ants d'un 1>011 milieu bourgeou, dont lu parents 

ont 101gue 1 éducation, qui saL"ent se tn11r dons le monde, 
1riang .. r contenablemtnl. aider leur rntre a recet'OU', par· 
l.-nt le Zan.gage Umitt, amorphe. ttt/anttn. saris relu/ tl 
1an.s prec.sion qu'emplO&e l'entant du pt·uple qui ne J)0$-
1ede, "°"' 'On usag~ J'l'rJOnneJ, que lt tocabulaue restreint 
d un llémentaire bc:gage prtmatre. Elles ne _,,.t point wi
galru, cllts ne sor.t point 1ottu, 1• le saù, ""'" 11 /t "" 
U.s connawcus peu, 1e pourrau C101re. a ltt entendre, acoar 
prts de mot d s mùftnrtlu. ElltJ ont dlllberement pr05-
<"Tit IOU! Olllrt pro11om que r1mpnJ0<1~I & 011 •. qll'tlles 
/ont serr:ir a tout usa.gr. c AIO(• cm a dit, olor.t on a /au, 
on i'e>t prom né, on a b1tn n t L'emploi de la nega
tum l•ur semble trop fatigant, t't ce n est peu sons un 
prtat sursaut que ftnfrndt; 1 c..''flt pat di'I trucs a Jarre ... :t 
Car le mot c truc » nt pour elles urt dP Cf'.t L'OCOblt4 omm· 
bus qut dLSpe11seut de l'r/lort ~ truc, un perfectionnement 
meca'1-1que, truc une dccouvcrte 5identtJrque truc une mo
role. truc un S1J.SUme pl1dOl(rplltqut ... 1e t'OU$ a.ssure que 
11· 71•e.sagtre JXII. A "~ no-111 o'1Ptlb&u. tllts ont ad7omt un 
ad1ectl/ JlCl-'st-parrout: c'est • /<JTm•dable •. et t:0"3 pen
•t~ btm que quand dits r.arlcnt d'un • truc /ormidab!e •• 
tl • e..rpnmenl la plus tu"<', la plut tûtolt admiration. 

,\tes troU 1'1.111<·1 /Ille• nt 1ont pas un.- tzcrpt11m. l<llr 
can•nr.porain~ parle•.t prt1q11~ t°"tt~ aec·c la mtm:e pr .. -
c:n07l, la memt absence dt ntr / tt de rtlie/. Je n'e• 
c.u:eplt pat mtmt lu 1nobtncllt• qui. a part Qllti~• /or
m11l•s Qll• les claUMtl, peiuent-<!llts. dans l'ellte, .....,.t du 
mtme t'CX"<lb1'laire tndigent. 

Ce rt!dclttrnt'll du Ion.gage, cxtte pau•rett de rt..rpru
tl01t, l>Oilà qui est bitn fait p<JUr 11lrprcndrt Cor les /ûlts 
de .,ngt an•, d'. nru jours, ont pou..t leur. etudes bien 
plus lom que l<"Ur~ mtrta et lrur.11 pra'1d'tnhes. Elles sai:ent 
- ou .sont cttH1'•'S sat101r - le lotlu; plusieurs 'Il ont a1outè 
lt grrc. et rlle• parlr11t ptlll nt11rr, et nt veullmt pa.• 
se c1Dnnt7 la pr-rnc: dt! parlrr autrtme11t que petit nègre. 

S• <Wr.nrr de la pt111t/ Vo1lâ, 1c pense, le mot de 
l'é11igmc: ce baraaoui'1 n't>t qut le ré•ultat de la /01 d11 
mo:ndre tJ/orl à la<;utlle notre Jtuneue. qui rejette avec 
/mpatlf!nct taute contra:ntt, obdt a~« un• sinqul:trc corn· 
plauane< 

Ct qk n'e•t pas aan. { o 1er par <".T•'f!IPlt c'est que 

IIJ) IE l \V À\ lU % , 

s'tl s'agit d'une tcchn•Qllt, ln chose• chang 111 • na• tpQO 
11/• lts mot"' tloqlltnts i.ient, san.s hès tatlon tt "' 
e/lort, dtJ tenntJ que reelamer.: leur •J»rl, 11 n >mbr 
Il malai>il qu'lta iolent. Mes tr<r.• marlnîtres emplm<r 
a•ec la p1., ICTMJ>Uie1He r.zact11ude lt ll«'Obklalr• mar 
hrnt qut t•t multlp~ tt cornpl~ue. Ella rougiraient < 
dare un c tfliC • povr unt c cynarre » ou une • ('("()Utt' 
Dt mtmt la coutllriere, 14 /ltun>te ou l'tpidère qui par 
o•ec llllttts., ot"ec prtclsum, le langage de •• pro/tsllo 
Cette ntgllg~11cc, cttte paresse. ne conctrncnt clone q1 
les idet•s g1;nt'rak•. 

S• les parent.t voulaient se rendre cnnptC" dt ln rétl 
supértorllt QUe do11nt dons ta conduit• du al/aires, da1 
l't.zercice d 'un' pr0Jtu1on. ou mime dora.s la t.ie eôura~t 
l'emploi /lldlC1tu.r d'une langue a la lob rttndu, atrlc 
et sauplt, ils s'attacheraient, ml~ qu'ils ne le /ont 
enrfc/11r lt bagage dt leurs enfants. dès (ûge ~' pr..,,. 
phrateJ. Je J>tllle à ma petite am,. MargOI qui no 
:uz aM et oui, d quelquts minutes d'udcri:aU~ ml' tU 
• J'ai beau combattre le diable il e>t 101'/0UTI le J!l111 for 
c'e>t o»-sùr"'ux • Puù. • R<11ardc cette .ache q•• a 1 
d'atoir des ltnctte• • C'est blz.Un • 1:1 eri/ n • V1 ru 
comme C'est curieux ctJ fOllrmlt çu1 transport nt lea 
crtlfl! lt 

Gnowru qut m~s bat "lrtrf.7 ru~.sen: /att ctJ rro ronat 
tot10n1 gr4cf' 4 l'e"1pl0t d'Mn terme U1Uque • 1 C't 
drOlt .. • EVE. 

Le couturier RENKIN 
1'nc1en11ement REXKlN el OINE U 

67. chau.atr de Chal'le1"0l. presenU> '"' noureautés d'lll\ 
•n Tallleu"' rt ~lant~ux à "' no:ivdl .. rr= 

JQ a nue dt la Reine t l'loce Lledll) 

Insanités saisonnières 

Tout<' c c J• •u ."1J• sa..an qu'elle l!OI t'OlllPTr 
dte tx'traaran~ Ot'néralcm<·nt 1 ' c·1mtes ltll 
tombtr tt tout est dit 

Mals pouzqool l<s cxtra•"lli;anœs dos colltt IOns daulO 
ne on~l'S tant de 1ucres? c·ts, probablemen• parc< 
tout l'tte, sur lts pta11es. es lemmes ont donné toUr 
brement ll. leur cout du decnuscment et q"'ellts n oct 1 
enoo"" rcpns l'habitude d"" co>tumes c1t11dln11 et n• 
n ables 

La plupart bomrnl d'a1ll•u,.. !eurs lanlJ.11.s!es de renU: 
au chaplltC df•s ch.ip~aux c·e~t que la commaDde d \J 
robt' donm· te H·mps de la rit!lexion! 

Toujours ts~il qu'en matJère de cou\T~hct1. on t 
des cho- bien cur•~•s 

i.. cloch<. l• tionnot ~r>an. I• pal.Il dr IWCT< •• 
~nt nos IA••un y compru d'aUtrt!S colil~ à ~ 
U\dt"SCt1pt1b u. !..'Une d elles. entre "utn!S, n:uc:mbl< 1 

tti.aM4Ui.,.:eA ~.aJ&i.. 
22 80ULCVARD ADOLPHE MAX tFACE ATLANTA 
53, BOULEVARD ADOLPHE MAX IFINISTEREI 
11, RUE RAVENSTEIN !PALAIS DES BEAUX-ARTS! 

MAGASINS 
COLLECTIONS 
MERVEILLES 
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L \ FE.'OIE ELEG.\.'iTE 

qw d Lre 11l><l>wer avec roOt. a un prtz 
ralaonnable. • ~ au Couturier Sn&e. 

H. CBAt;:;SEE O'lXEt.LES 

ruJJmment • l'ancienne cuquett.e dee ttuc.1anta all" 
mandl, Il bien cancatwte par H&D&L lmaJintz un cyttn 
dre d'etoffe aoup:e tel'llWlé par un tond nrl<k Ce d.aqu. 
retombe dn.1t au-<IC61111 du Iront C éWt trQ ccmuque 6Ut 
les deatna d'Han&l Traité par une crande modiate et 
porte par une Jol!e femme, ça ne l'~t paa motna. 

Lbl\er fenH·U Justice de toute& Cf'S folie&? 

BRODERIE PLISSAGE M AH 1 ~ LE HE H Tc 
• u. r HJ;drauJtque rel 1137.48 

A l'instar de nos époux 

Une nouvelle olfcrun"e u !tut en faveur du co.itume mas
cuhn. Nous avions déJà oonnu U y a quelque d.lx ans. 
le smol<toJ de lamé. d autres tent.atlvea ont été fanes 
pour nous vèur oomme noa époux et vo1c1 qu'en 1 pleto 
retour a la fémJnttc •· on lance cette flOmbe . le smo1<1nA 
et l'habit lemJntru Pout le aolr Esperons qu·eue n kla 
tera pas 

Cette ldee sauerenue a dO aenner dans la cervelle d"Un 
bomme enragé d·avolr • lutter avec aon bouton de col 
et qui voudr•tt bien que son éPOu.se partaaett s.... an· 
cois.;es 

Veut-on rettror toute galtt t nue aotrta? c,. amostngs = bao11.g auront ~u remplacer le noir car le bleu 
ntut. ils n ·en 5eront paa mol.nl tuaubree 

Les •·etemeot.g d"llllure masculine. daru l• Jour, peuvent 
donner un genul P<Ut 1.1r garç~nn1er a cellee quJ ~s POT 
lent. Le aoir. r1en oe remplacera IN l>el:ea robea aus 
co"lturs c1:<1te1 et l'habit eocorr moins que le "'10k1n1 
Cttte carapace. 10>~11• m•rvrilleustment COUP<t ne s:•ra 
Jamais a personne. la preu•e en eet Qut ra d1'1ne Mar 
ltnt, Il feMJe cei>'"ndaot de vtt.emeOC4 mascuhna. ne l'a 
Pit.S encore Rdoptte 

Nata.n, modiate, 

" """ d• Pano pr-nt" à aa cllenttle cho1aie. la plus Joue 
to:Jecuoo quJ sou do modelea 1udu1rW< de 11"1• r1 extrt 
mtmem col.llant.s. 

14, Marcht-aiu.11erbt1 

L'éternel Directoire 

La mod• D.roctoLre noua revient ptriodlquement. Tantôt 
ellt se manileste dans Ica robes. tantôt dans les chapeaux 
ou dans les manteaux 

A vrai dire moJ&ré querqut1 robes plls.~s A taille naute 
nous ne somme1 pa.. encore aux tunlquea de Madame Tnl· lien 

Mats les redlniotes à i?'&nds revers ou petlla oouer.s 
sonl leg1on 

Ces petll.$ collell sonr. quelqucfola doubrea er. m~me t.11 
pl•s : noll5 ne nous refu110ns rien! Cette mode a un avao· 
t.a~e. c'esr. que quand on eo est lasse on peur. toujour. 
retirer les colleta er. a"o" ainsi une re<11nrote ordinaire 

Les 1mmeri~11 re\·t~ ~ bordtnt PRrfoU d'un galon de 
ton cont.ra."ant Ct:la fait très tMAtze et on s'en rasse 
trk YJte 

Ces POSUllons sont gt'nt,alerruont d'un ton rt: et ramJ.s 
de pompons. de plumets. de rocan1..._ tout comme une 
mule andalo~ li o y manque que les llOlllle~ Mals, 
1>3llence1 oela •-Jendra peut~tfl!I 

a rau1 n:ueW< ne pas porter un pœtUJoo artc une n<lln· 
&o<e QU ·elle ><>•l à grands re<<TS OU t. J)eUll colleta. à mow 
QU on n'ait le ,;ott IJDmt.<iere des recoost lutlona ~ :.ri· 
quea et qu·on o..- dtsu-e absolument é•oqt:cr !e l)OSUllco d• 
Loo;iJumeau vu nntortuné Courr . .,,. de L)"Oll. 

TISSUS DE LUXE 
Suppliqut> 

li l\OS l.:liJFFO:\S 1> 
Cou- 'iOlCtta • ;i:a, rue OrtlrJ 

Copk "'11.t;ee conforme: 
• :;uue a ü. HSlt<: a. M C ... que Je lw al fat la dcmtnde 

pour mr• deux lenete> qw 'ont i.ombé po.rsc QU li fait app. 
SOlwnant trop tro au p!anc.het Cl. Je na1 P3.S de rtpc>n.so 
u ria encor dcu carau Qtu >Ont tonbè de nou\eaux donc 
voila QUlle reste 3 carau paur 2 tcnetea et Je n« peus plus 
tes fau tenu re bois est tour. CoW-Omcr donc l\lon•1cur te 
directeur Je supose être agréez a ma demande r~n·cr 
me• salutations dlsttnguez 

7'<>tsrent S. V P. 
et ml!me que rai paje le moi ft!•Tlcr et Jo n'ai pas rcsu ma 
qwtance et aussi pour vous demander de balçcr le luyer 
Je ne 1ravaJUe plus que 6 a 7 Jour par qu1mnlne tt Jo 
gagnt :l6 1r~ par jour donc 11 mt"' aa:-nblP Quon peu btt"n 
baiser le toier audre P3.l ils "'D' 001.e donc a•·cc 4 enfants 
11 nlt· ~cmble Q~J·on peu bJC'J' mt Wusé uust • 

Cette <UP!>llque etatt 1rreoist1bre. SaUstacuon pleine et 
entlere a élé donnee à son auteur. 

On aura tout vu!. .. 

Out <-1.darn< J.lc enoore, faut·U avo.r a~mJr~ te 
C..mC'ux bas « Mlrell..'" Cait'SSe' • e-o sote n:t.turtlle. l=cr 
comme le Zéptlyr dou• ccmrce une cansse rh tant à 
l'Usu~e Ce mcnellleUA lla3 est presentt sur une m: m da 
C'rlstal a 1 eta!3:c de la ma.tson H•.,mer n. 17

1 
ch d'Anîcrs a arux~·:1es.. 

Confort moderne 

l>.ms u.i c •· de la gare •. non loin de Montm~y. 
quelques Joyeux Vlllonrults ttalmt attablta dfius1.1.,: 
mou;1 1 erre, de lllles llGUt'Ur, de rraooe. L "Un d rw: se ...-u. 
lant mr'isl>CSè aemand1 à la sen ante ou Sé trou>1u1 le 
• 1'&t<r 1. Ahut1.:>.><m•nt de Ill Jeune fille. Lt- Vll'tonnau 
ttprt.'r:d. • [ e.s • lavabos • quoi • u.. attn _.,tP ne co:n .. 
Pr<:od pa,; dal'aotag. E• I• V rlo!ln315 s lmpaucntc: 1 LO 
p.llt endroit .. le> lleux t.a chose Ln c 1 F.t Il v 
a..!a du mot qw P.,YùrraJ~ et i~nt>r "" t Ptl."e c-W ïne Q'Jl 
\1ent de nait.te. Cette fOhi la senante comprit &aJ\, outre 
h• Ll!IOO. El M>unantA: elle tcPOOdll: 

- Je ne sols pas, Monsieur : 1 o y a que QWlll'e Juu.-. 
QUC Je SWS ICI 

La cours de côte des Carpathes 

La Course de Côte des CarpaLht>s se-.r. rterouréc à Slnal() 
tRoumarueJ en pre.ence de s lit. le roi Ca roi En spo1 ~ 
Ion ZàmJltel>OOu I< rninqueur de Monte-Carlo, ea~na •ur 
Ford V-8 en 2 m. 45 s. 2 100. 

Marie s'excuse 

Mane. • lemme de ménage • bruxelloise cent pour c~nt., 
ian parvenir le mot sul~·ant à la J:>erwnne à QU.1 Plie lûno 

services l'apres-trudi 
M:\dam Quant au.~ chapeaux • Olrtctoltt • c ..,t au costume 

mucu·1n qu'ils empruntent ~ura formN: noua ne voyons 
Pl..s 'u tout de cabnOle'..! mai. beaucoup de pœUUooa. 
Enrw, c·m touJoura le monde de la \Olturel 

Eskezee ma ze ruet ven..""leer voor travat ze mon prntron 
het malade het t..-a\'lll toet la U>ünttr 

\tarie 

J 
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CERMAINE-CERMAINE 

MODELES 

31, M4TCht..iuz-H erbe.t 
Ttt. llJ l.31. 

Logique enfantine 

Le Jeune flls d'un de noa l<!<:~. en seconde année pri· 
ln&lre. deva:t anal)"Sef I• phrall" 6UIV&Jlte: 

• La dlllgen:e ebcllle bUtine la lieur nouvelle •· 
n am•·e au mot buune rt u KT!t : 
• Butine : tem:>" p~ësent, 3e anlm.t.I du alniUlier. • 
On oe =ne: • Trolslt:n• &nlmal du slniUlltr, cela ne 

lii,gn11'1e rien! > 
- Comment, répond-li, tu ne voudnla l>IL> que Jo dise 

trol.!lème • j)er.lônn,. • pour une abellle l 
Mystèe de l'abstraction chez l~ jeunes cerveaux. 

Terroir suburbain 
Op"non meeting w Nedtr-over-Hl't'mbttlt : 
't W84 'nen groo•e mret1n11 ln • den Zue~ Inval • te 

Nooer-over-He-.m-k. En doot· w114 on de t.r\buene 'n•n 
candldaal dle kla"Pt. die kl&:lpt Preclea S•lJJk 'nen Pol* 
.,ayc. 

En SU$ Z3gt tot Jllll • wa, z.oot:<', l)Odomme. Wa zooge I • 
Maar Jiutement. blJlft. den spr.:ktr p&! 1 
• HlJ z t op 'Den ~u •· zect Jan to~ Bus. 

La teinte Auburn est à la ruode 

Le col.fleur Bullb"• s'en est tiu: une s~tallt!. 
61, ~·· Jlarcht4nu-Hube1. tt:. 11.83.19. 

Humour liégeois 

Btetmé, on grand ha.t!•QU•, est èvoT• à Coogo Po z'y ter 
1 pruml terme. Comme 11 un·1ve à Matadi. on p"lit neur 
n~~· C/Uê l'veut ' m avou on bel nou Hamerless so lJ 
ape.le, >approche dl tu et li d'mande : 

- Ke&~i,:k.ba, Q"tût.i..~tou ? 
- C est une pipe comme on n·~ tome t. Lldge. respc:md 
~m~ 

- OUie ouJe, ou1e l Pn-mettelc que Je fume une !ois 
a \"tC? U d'mande Il negue en marolUen. 

- v .... y. m·r~ Il dit B:etnt~. •t &Hr'l• on l.'On n.ud c.6p ! 
I li stlld1e li car.on ~ l'boqu~ et d1 lOl<'S 1e5 ,,..,,..es 1t 

p"l.t n~e set<h• •o t<lun dè fus:~ • Salt • vola s·ues5e 
qui •-oie à s~ules !Ot br•rant: • l'à al' areirt. que fwert 
!<>ubac 1 • 

Traduction 

SUlte au 1umbour-tnaJor de l'autre Jour. cette t:raduct.ion 
en flamand libre et en raccourci, tl'ftll.'>mise par le • fidèle 
lrcteur P D. • • 

Btilard : 
Vlfrvoetiguerollebolle11de1teek,tokipetltutgtaftl 

IR AD I OI 

EXIGEZ DE VOTRE VENDEUR 
UNE DEMONSTRATION DE 

L'AP A REIL 

« ERPÉ» 
MODELt 1067 

à 2.200 Fr. - • Le poste idéal » 

Imperméables« SETA» SOIE NATU,..rl.L~ ,,_OH 
CAOUTC ... OUT(I 

Ot_i~u•a 2)S • ••1rrtce 
ltUI D& LA MOJrcTAeHL 7 • 

La gloire 

Les • l&v<•liM • . revue sovlétlQUe, viennent de publier 
les ré.<sultata ''une enquéte faite parmi les trola centa 
étudlJUtta de l'lnstllut supérieur de l'tndu.st.rle de la. viande 
à Moscou. 

Vo1111 qutlquea quesuons et réPonses : 
Q. - Qu1 a tcrlt t'opéra • carmen •? 
R - Billé, Vtz~. B\lU, Bu et Bezé. 
Q, - Qui étal Socrate .. 
R. - 1 L'un d•.a dlrlJeattla de la Commune de Paris· 

2 un 60Clallste fnuiçala; 3. un as:ronomc. ' 
Q, - Ntron. 
R. - 1 Le dictateur de la Crimée; 3. le dieu de la joie; 

3. le S&ft.llt qu1 ln• enta la IAlnpe de T S-P. 
Q - Muasohnl 
R - 1. Le pr~dent du Japon; 2 le pape; 3. le lllllllatn 

des Indes. 
C'est b:en la peine de "" donner tant de mali 

Les événements d'Espagne 

Les généraux 1-·ranco et Mola, aux pr!aes avec le c Fr-ente 
Crapular • ne noua font cepmdant JXl$ oublier d'apprtcier 
les mei.. savoureux et les vins de \'leille et noble ortrtne 
ou restauron1 

'7 •~. Ill l Ul L'l CL YEJl 

La maia001 de Cadet-Rouselle 

Tél.: 
11 .25.U 
11.62.97 

La mat'<>n <'e C..cl•t RoUS31!1Je qw ttalt. uec la mal8on 
de Du Ou..c:m, une deg plll.5 v1e111es constructions de RPD· 
nes. ,·f'"~'. t!tondrttr 
Cad~ R.oUS.'ltllo o·ayant jama!S existé, on pout a• de

mander Pourquoi lee Rennal» 8\"8.Jent baptl3é hmmcuble 
détruit c.e malaon d. Cadet Ronsselle. Est.ce pnrce que 
cette miuson fut construite en 1792. date d~ la fameu.~ 
chanson populaire qui fut SJ fort en rngue parmi t•• •·o
lo~tal.re• de ln Républlqu"? On ne le sait pou. Pas pi111 
qu on ne connait i.,. noms nl de raureur des parol .. a, ni 
de l'aut<ur de la mw.!que On croit qa·eu. est une parOd•e 
d'unt- chanson dt • Jt:an de N'1vt;-J e • ~rt.iP du DratbUnt. 
et que cette pcLn>d1o est dae à qUelQu. tow.· c d• rl!simcnt. 

La Modiste AXELLE 
pour CC:les qm Ut de - pe". ~,,,. ~., chaposux 
ir.oJ~~tt.. "·'·.i.10..1 & .. , ... Lo,,,u(.Jtnld.1 n: 1.lCQn tt tttl'-

mod? d 1~ Ira 

AXELLE, 91 , chaussée de Charleroi 

Vieille sagesse chinoise 

SI la Chine oe mOdcrnl>e, a·occ1denta..1U par cerUilru 
coll!.'. la v1c11le sagesse des ancêtres n·y est pourtant paa 
rnoore- l.Ot.alem,.nt oubl'ée, heureusement. 

Le cominand•nt du • Conte R.o;.s0 t, paquebot it.aheo, 
lat.sait un Jour. à Shar.ghal, v131ter ...__, bord. Un vieux 
lettré suivait, qui a'lnclir.ait Poliment C:.vant chacune c: .. 
me:9VtUlea QU on :ut i.r.ont:a1t 

- ~'ou• r. nns le toyagt en •'Ulgk:!Dq Jours. dit ·~ 
cor.1mand.mt Martro Vrrbas. alcrs c;ue ses M'"" pttna <S 
cor..i~. """' cous a\0;15 appc."tr de séne'l"'8 mocLllœUcrl> 
• :tos ma:hlnti - Ill"" ~ :at::on.< nu:r.:enant ro >1nat
tro15.-

- Et que Caltn-rous penclallt les dew: autr.s .)oura 7 d.ll 
le vieux kt trll. 
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Vieille. erueignea 

<Jou~ dans r • Honaon • : 
c Le • Poo.., quoi Pu t • a d<>llM drm10ttmeot Un pa

p;er amuaa' 1111" lœ •Dl<llneS de Bnu"1'.es. sur cella d~ 
DOS provtnces c: (!e nœ c:ampa(DOS 

• D a noté : • Rl!quona Tou\ •. • La Mort Sub<te • . • ~ 
I>lb:e Lula •. • LA Pottt.œ ~ Oand • er. qudqu .. aUI,._ 
t.~ Jo~... Mais Il a Omis. '1slble C.!1Su."8tt <l< 
W&\Te, cet~ enaelgne ~!lte par un 1.Mont~c hwno
" Au Paradis d~ Chevaux, bouchetie cllevaLne • 

TISSUS DE LUXE 
Blanc ou rouge 

(1( :\"OS CHIFFONS » 
Couprs aold~ • 38 rue Grttn 

Sm- la plage, deux mam•ns 
- Je n'ai pas >1l votre petit prçon 
- C'est Cdul QUI Joue là. avec oet.t.e pet:"' flll" 
- Oh! le chn.nnant entant• 
La maman. flattée, apptlle aon petit : 
- Gaston! Oaaton 1 Vîens' 
Gaston, tout brun et bouc!~. beau comm~ \Ill Jc!sus de.s 

peintre.. 1tolten . .,, 11ccourt, &nlue la dame qui s·exiaa!e et 
se traduit a.lnsl : 

- On dirait un Raphacl 
f;'.le s·en •·a Quan~ elle eat partie la more haus.e l•s 

tJ'liulcs et dit à une autre da.me • 
- Pourquoi inpare-t-rlle Oaaton à un quinquina? 

Le songe d'une nuit heureuae_ 

Vous 1. v"z "'"t de tnlre des &011l!l"101v mult.Jplea vête· 
m•nta. chausaurl'3. •·:!&cries, chopeau>., Jauiagea, amcles 1, 
Dll'nage meubles, radiœ, etc la~. au reve!I. voua voos 
aperœ>ez que >Ot.re bu~: n rot l'1' ~ez '31'ie Cependant. 
gnice aux bcna d"ac.'1ata. le rt-. amont rtallte Dans plu• 
dt ~ mai;Uln.s de ~rtmltr ordr-. •ow poavez rtmbouner 
1 montan: de v<>s achatl c x me suau1es. san.s aucun 
:n:~rtt, ou Jusqu a 2~ moa d~ crtdl~ mo;mnant qurlquts 
petlta fntJ.s 

Oema.ndez au.tour<1bu1 m~me 1: brochure rratu1te a:. 
Comp!Olr des Som d"Achata, ~G. bOulc.ard Emile Jacq
ir.atn i Bruxell"' 

Subtilité 

Un l'lortntin M-a!t beso10 d'un ch~•-al 1 en "ouva un 
qu on voulut lu •ell(.-c •1Illt~Q d-cata 

J 'fOllS cll donnt'rnl qu~ compta:1t., dit·ll au ma· 
<;Ulgnon, e ~ 11t'1ll •o•re dcb1tror du l"l"Ste 

1"' maqutgnon y con nt t.. Quelq!K'S J •Un< après 11 alla 
de:no.naer liés dlll duca ta 

- li raut dit l'arbeteur •ow en ~ntr a """ romen11ons. 
Je von• a dit q r Jn vous den1< I• re<11r, ~• Jt n~ "'"' le 
<:C'\T8'5 plus a:i je ,·ous I"' pa)1'l 

Il y Q le Club do ~ol! 
r hll dr l'homm O ,-tJ f•lrf'> 

n • Ir 1 1truil-club • 250 fr. 
qu 011 ., DUIARDIN - LAM MENS 

fST Lr CLL'R l'OIJH IQL;S 

Curiosité& 

F. votc1 encore, nous t'crn M V V · 

f '"""'"muunuuHummuwoum-uouoquououounwo110011uon111•u"''"""'""f 

! Grande Maison 1 
@ de Blanc i 
1 ';.Marché aux 'Poulets - 'Bruxelles 1 
' . 
~ j 
! f 
l j ~ UTILISEZ NOTRE FORMULE I 
: NOUVELLE 

1 
~ 1 ! Facilité Economie 1 
! j 

f ':Achetez nos tissus et 1 

:

I_; ::~;; ::;~~~:;m 1. 

Façon tmpeccable 
~ ~ 
~ 1 i DE\IA'.\DEZ :'\OTRE CATALOCLiE Î 
' SPECIAL DE \IODELES f 
:-u..-u •• Ill un u Hl Il lfl UIUllUlltllltl1ttHUlllUIU1UtUttUn1011nu11110.\ 

Sois belle .. _ et parle 

c- J01' · "'•nnet;u1n • quJ la lonune a bruaqueme.11t 
SOUn. sait très b1tn s'hab!t:er. 5e lllaQUiller, dor.f.er, n&Ctr, 
mals n'a J)a.• encore appns a ""'tenir une oon,·er .. uor.. 
Craignant toujours dt se montrer l~noran~ ou VU!plre, 
ell• !<> tait l• plus souvent ce qui agace beaucoup ·s 
am15. 

- Je ne sais pas QUOI d1rt. gémJ~lle. un Jour qu·on 
Jut rC";:.roeha.H ~n rnuti~me 

- C'est p:tr~ que \'OUS ne \.'OU1Pz fB.lre âUC"UD effort. 
\.ou~ n~ \·out tn!'<truisez pas. \·ous ne Jlt.cz pa de Uvrti& 
SE'r1eux 

- Quels Liuts? 
- Par exemple des b1ogrophws. de$ \·tea rom.tn~s On 

vou& en prét era 
La J•Un• femme y met beaucoup de bonne volonté. Quet. 

QU"" jours plus tard. tnv1lée à diner. elle '-ble t.out 
son eouragp er demande à son \'O sln : 

- A•l'Z·,·ous ent""du par:er de l'horrible mort de c"''• 
pauvr,. Mar:(' Sru "'"' ., 

l\lon P<'re ne le 3-3-33 <1833 i • eu 1·occu11>n de m•ttre 
date en abrégé •.ri li" ~n110t <le$ m~mcs chl.ltres 4-4 44 

~ 6-6-66 7 1.n 8·&-1111 9-0.99, l·l·I 1-1-11. 2·2-22 et fNNIE VERBIEST prt..,...nte le$ !und ô •t mardi e oct~ 
ll-3-33 c1r mrm• Il • eu 1 occiunon é• •• ~f\~r des m~me> I " . bre. de 3 a 6 hOUtts, une collectton 
n?mbres 10-1~10. 11-11-11 et 12.12-1: do robes e~ manteaux d'une ll&J!e nolJ\·e~• e~ d'un prl>e 

Ses entanta •t pet"a entAnta auron1 d'a1Jlour1 d•s occa- tr~s i'tud.lé Im· .,. ·ons sur demand• - 42. n.i• Am""1ra.tn.. 
a!o:oa p&l't'~ ~ T ~ êph.,r.• 44 PP 27 

( 
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MADGEO 
Evidemment!. .. 

CREA TION!i DE MODE 
PATRON!i t:iUR MESURES 
Eoote lie Coupe el lie Couture 
12-l, rue Piers Tél : 26 72 20 

En dtJeunant, P~ps. qui veut que son fil• ta~ parfai
t.<ment sa tAJ>:e de mulnphcAti ~n. lu! pose quelques q-~e&
Uons : 

- Voyons. poultt combien ~ont six fol.s hult? 
- MAls toi. P~pa. est-<:e que tu ne te aal.s pa.g? 
- Ccrtamemt::~ 51! 
- Ell b1Ull a.ur, ;;o;irquot qu tu me le <leman<!e.s? ... 

L'Egypte et les Pharaons? ... 

uo parfum seduts:mt e1. tenace. LEgyple de LU·T~ ! ... 

H umour américain 

L'krlvaln cathoUque G.·K. Chrst;-rton \1slt.e te p1rc Roo.. 
acvctt, à New-York. Il admirt au crntre d'une vaste pelouse 
un tromen."' chien co marbre El. plat..antant : 

- JolLc bête! clJtril au iw<:o qw l'accompagne. Quand 
lUI donnez.\•ous sa pâtée? 

Mal.s le Cl~ne: 
- .Des qu'll ta demande! ... 

Pemées profonde. 

On '' 1 4 lcn m en deux catétœ'1œ : les rcnun -a 
oomme li faut et lea !CllUlles oomme U en rnut 

Stta:t..:e Hal que 1·..,urance contre ta gréle rt'111on~ t. 
l'mvenuon du vaccin contre ta \'llrlOl•? 

Savoir commonC.:.;r à us passions, c·e~t une vertu • .s:J.\'OJ'" 

conunnnder au ret;taurant. c·est. un art.. 
Or. comprend que le prOdult de ta poule s'appèllc IJ!IU· 

let; mals comment npllquer que le produit du cht\AI, r.u 
lieu de s'uppcltr c.'lcv•lrt s'appelle poulain ? 

Nous nr !all<ln• ~ucun• dl!Oeullé pour reoonnalt•c quo 
l'apptt!L 'lent •:n mangeant t. ccndit on qu an nous cou. 
c&lc qu'il 6'en "a de même. 

- Rav:• 'ln! cet ~ble : on ne le dtrs' 1>Q3 teint. .• 
- 0.H ffiOI l ort d< la 

CRANDE TEINTURERIE ROYALE 
ov l'on app11q11 encore l'Art de temdre 

Te ·pbOn. 12 tUI - 44.39,11 - ta.Jt.11 - U.07.44 

Lr rtaocteur on chcl des • Iz\'estla • est un homme ar>I· 
rituel, dont l<'s bout.a.:t<'~ rouvrnt cruelles 1.ont 1-cdout.·1, 
dans tou• le.- milieux sovteuqucs. un ami lui dls3 t un 
Jour plal<;ammcnt . 

- Qu111d lu mourras. Je demanderai qu·on cor.acn·e tcn 
ccr;eau dan.s l'al,ool, comme ce:w de Lèolne. 

Bouk:1aru:c haus.e ICI! épaules en rl3.nt : 
- S1 tu aa un peu d'ln!luence. repondlt-11, à ce mol!lfr.t· 

la, denWldc qu'on donne mon ceneau à Sl.alln• qlll t.'l 

a bo: o n, et l'all"O'l! à RykQ[( qw n'en aura Jam:iis ~ 11 l 

Presse el théâtre 

Le 9 octobre pl'lCh.ln. au Palais des Beaux-Arta. aurn 
Utu un grand ccncert de !.• la orgarusé par la 6<.ctktn bruxel. 
lo1'!è de I' A!$0Clat!on Gencra·e de ta Presoe belge et par 
l'Unlo.'l de ta Presoe Théâtrale belge. 

Pour la prrml~r• roi$ eo B<·lgique, on y rntendra le ré
lebre tenor lt.all "' &nJamino C'1gli. dans un récl\.11 exclu• 
Sl\'Cmr-nt consacre à l'opéra et à la muS1qut populaue 
itahcnne. 

Vendeurs ... 

On "' •a.in de oon!ectlons Le client eo..are un •uton 
èe ttssu kger. 

- J• le trouve trop Jalîe. 
- Olll. mats quand U ai;ra eu la\'é une fcr.s ou deux. Il 

rous Ira pnrfal~ ment. 
Le cl,ent &eept:que eLd~ un autre ,·este:i 
- Ctlu.-ct <3t \'ratmrnt 1rop érr.qué. 
- Oui. mais qut.nd li aura été ta\'é ... 

Mm~ JAMAR a tn.na!tré ses cours de ooupe: Il, rue du' 
Pr61dom, Ixellc.• ranc1e:m•mrn~ 1, rue de l'Arbtt·Bénltl,. 

• •. Sea cours .sont incomparables ... 

Flirt 
Mad •ieinP 18 ansl s'informe d'Albert <9 ans). 

- Albtrt. c'e>l mnn 1 flirt •, dit-elle. 
Et sa m~r<' de lul drmander : 
- 5.li•-tu b1'n ce que c·e.si qu'un flirt, Madcl•Jnr? 
- un mrt. dit Madt!elne. c·esi. un peùt '3fÇOll •'~ quJ 

on tu- en cachtU.~ 

TEINTURERIE DE GEEST ··AL; Ru~ de 1'1-!ôpital -'.Téléphone 12.59.78 
szs m:t.Ll:B • SES ll~n'OT~OES 3010 !ID -::- · ENVOI RAPIDE EN i'StQ'nNe& 



Au pays du Doudou 

El m - a cGmmlnt c' qu~ (3 •' rait qt:e, 
• haqu" raup qu~ J' m ar,çume, ~J' - vols d'\'l!(T 11'6 
.., vl:ln? 
B~oate - B<' llOlll' I' b(,nn~ ratscn qu• .16 n a.'W Jam.c 

qa.nd c' quê "°" all•z vos r'lourncr 

7 7 7 

El ~ - 8il0'.Jte dlic.mol oO m mort Cba:'les-le
"r .!:nér:tlre ? 

Bdœtc -
Ossus c' tempe là el' P.::Jt TlnUn aoult!Jl à 8 lout<' 

• Sous les murs d• .Sancy. • 
Btloute <qu'a mau compna1 - Au quaUtmc bncl•. 

' u 

Oairol de Mury 

h sh mpoll"• qui teint ...na dan&rr • .e rait rn 34 nuances 
En vente patt()ut. 

Le co1lleur l'exige; la lrmme l'admire. 

Points de VUl' 

On dcmondc ,1 un Anglau, à un F1 ~nçnls. è un All o
tD n id a un Polonn1' et a un Ru.!M! d't<'flr~ chacun ur 
ou\·m:;e sur 1 1 élcp.an1 •. Ltb<'rté eat lntssé" 1\ rhO.Qlh" 
auteur de tnuter le suitt de la mantl'rc oui lu1 plntta. 

Al.l Jour fixe, l'Anglaos rap.J>Orte un volume rie mémo1n.-. 
&u• • La Cha..'-"' â t·etl·phant •· 

Le F'rançuls. un reporw~e sut • L'Amour chez les ~·~ 
phanla •· 

L'AUcmand. lrol• """'~ P"l!M lnt11u1~ 1 ln• roductYr.1 
a une etude du mom·e:nent ry1hnuque de la tromll<' .-h • 
l'tlépham •. 

Le Poloa:us. un arucll' sur • L'tl~phant et la QU<! t .Oll 
pvlon~i... • 

Enfin. l'a.'Uvre du RIJSM comn>rnce par CC3 mo • 
• L'élephant ex:ste-U ? • 

CONCURREXCE DELOYALE' Xon p:I&, mata!~ chmll 
ur • Gudlawno • Zi ru• Bines eonfl!t'Uoi:ce lut roemt 
.,,,, c1Jo1x Incomparable de chenu.es. cmva·~ et ~t d<lue 
ttndre au pru: de labMQue et $ p. c Cie rtmk AUX l<Ct<"lI• 
de 1 Pourquoi Pa.s 7 o 

f.:i.quête administrativ" 

C::ne dame amat<ur d'tlt'\~t. kn• au mtnlsierr dt 
l'Agr1culture • 

• li 7 n un n::yattrc <bru ma ~ur ChaQu mcit!n. 
~tput. quelque l.cmps, je 1rvu1·e dPU~ ou trois pOU!t!3 
tl<-ndU.s <in· le dœ, rald10 èl rrolds. Ica pattea tu l'air Jr 
zne J>eTmPts d'a\olr tt('O 1n à \'Oltf" huut(" romp~t.rnce • 

Apres le délai rcgletnenta!.rcc, le m1nl•tlre rn1olc, a ré
pons.fi g\ll\'aDte : 

1 Madame, votre INtre du a n'ÇU toute notre ,tt•n· 
Iton. Un~ cnq\l~le approlondle nous permet dtJll d'ét3bllr 
QU· 1·00. poulet.a sont mona. • 

Sachez que ... 

La ml•ture n 3 de Lu·TC•-'I à bfl~ d1• cnmphro-mu><' rst 
ciestlnte à rnrrrrmtr Ica ll<'lllll, Ira chai.,,, à su1>ptlm1 r Io 
tnru.p1raUon du ü•age, ~ mains. dC8$011s de brus, dts 

ds. M<rvelllcux stunUlant, réaohtll!, tonique·, untist·pt.iqu• 
puls.san~ astrinernt. 

R""'"IPl •monts lZ 1110 Lll·Teul. 

Un faux bruit 

.Jn n:pt • d ''"t M'l.-u:n111le oette maxime : 1 Qui 
,. ~se; Clet~ a·enrl:lut. • 

Sur l OO personnes, 80 souffrent 
de constipation 

Une guérison rapide et durable 

DellUJS toujou. .... les sa'-ants a occupent de cc: lmporta:i~ 
proa.o'me lco:nba:tre et iutr.r durablement LI C'Olll' 
110n1 

Ce n at que àe;>uts !*U que !ta :robcrches ont lait i;n 
gr:: .d p>s •n nant 

Une prepa:-atlon • HOR"OSlnlASE • partant de ~ 
rnuerenent nouve:!~ • HOR:'.IONES • ccmbat .-111rnce
ment la C0!1.>tlpatlon. r0duque l'mtnt " et <cart< ~ n· 
no:nbrablcs troubles. maux e: maladies ;:rares -nsec-w.ils 
à .ne coll!.tlpa .on op:reàtl't'. 

En 'f',·:litf' dan.; tcut-es lu. pharmac~c a 20 tnne.s. 
Demand•z ren>o. gr.itu1: de la brochu:e n Ho. 362 à. 

HOR~fOSTL'iASE. 50. rue d"-> Commerç-.uit. Il BN\Clles. 

La clé 

t:'"! Nr Yor!<a1s QUi a son bureau 11 Wall Sllcot, ol'llit 
lrw1tc queJqut:s anus à l'occnsion d1' um nnnl\'er&alrc. 
C'éla, t prcc1sement a 1 •POQUe ou lc:i gr.rço1~< d'ascc•n l'S 
faJSllent gre\e, Or. Ol')t.t~ ht'Jm1ne hab::"1t non m ci L'l, 
a~ •".Je ctage d'un gratte-c;el en rorle qu oprts les !oil• 
c1tJt cns c!"usage. la conrcn.at1on rouln auss lot sur J'rar'.n. 
qu !l r udrai"' ro1trntr PCU!" at!.etndre Je leu dt• ln ttm• ''t 
M , .. blh 1 lhèt<' et ses inntés N•ll'llt Jeun<os et \lgour<11" 
et la perpccure 6e la fête eu· to: !nit de b:lnll.lr toute il•'· 
slut,on 
Am.~ da!lll le h.111 du Jraft<-c!cl. les ami, ac oO!»"<:r· 

~rc .t ~· 1 on convint q'-le l'ascension •~ ! •a t i:.e co tt\ 
Se:i!em :-it pour la rvid?e mouts pl.Jbk Il l'Jt en'end'J 
que chscun à tour de r6!c c<>ntl'ralt une ane<"do1c dent 
Je J'e'Cl' durern.1· opp:oxunac.nemf'o~ le •cmps qtfU bu~ 
poi. L'<l:ltcr CII'Q étng<.< 

On «ait arrh·é passablement eQOUf:~ au 2;r é' \$e 
et le tour t • renu ;iour lèOt" clE router la Sltn~ • •on 
!: s· lrr cL • I est CO'-lrte. mais mtlrumt t p:us d"6:c QU> 
es 'r!i'~ enro..~ cr.ie parfnt•emcni. n:J'htnttque- La \'Old: 

J Al oublie u buua:i la clé de mon appartement • • 

S. •ous llcsuu :m r~tement sur mesure d unr !lime~ e, 
BARBRY, ra.lle-wr-co~turltr. 27S. r. Rc;a e CEg~ Stc l\lu c) 

An~leterre 

Un patron anglats q111 bo!t a\"CC son •rnploye t&noma!U). 
Il pJr\e m 1JSlaclle ldewuéme anoma ltl 
L employé dccbre • 
- Je n'aime pas \otre moust.ache 1Lro\Slemc nnomal.tc> 

et l prend le bar·mald à témoin. 
L• bf\J' =là répond "'uis hésller • 
- J~ parie mille lh-res que la moustachl est inusse rt. 

l:JC je p~ux l'enlever quand je \'eux 
Li1-<l~us, wul le monde se prend ~ boxe1· ; PIU11curs 

blt>.s.s~s. 
Et eth\, c·est moJru 1DVti\l-M~mbh1bJe. 
Angleterre . 

Nous vous invitons COrd.taJemtnt à nou!l rendre vt~lte. 
afin de \:OU:, ~oumettre oou1 fa smson automne--h1\"cr 1936--
1937 un Choix de tLSSus d~ plus rar1è&., co}rr1.1 nouvtatJx 
pour costwn -,-re5.ons et pardessus l'ios onx et nos qua. 
ht.e.s \"OUs dl.. op ù satis.lact1on.. 

au « Dôme des Halles » 
- B.lh ! bah 1 rêpt>ndlt-11, c est un !aux bruit que IC3 
~ fOIUCO\ôrU', 

.ARCHA.'iOS. T ULLEUR:; 
!9. A!archt l'IL li<rbt• (1c...-. c • " Gale<t " •f) 

TIL 1?16.!i BRl.,'Xf:LlES 
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g1:a-1~ 
. 1JofM J<.Oi.drl 

EN VENTE TOUTES PHARMACIES 1 25 Frs. LA BOITE 
"'":iiif.. ... - ..... -... -- .. ~ ' . 

Premiec voyage 

A M&L.;Q.c-..r l 31 1uar. deJUl..r. &t:ntnaristes et élèves 
du collège 5alnt-Josepb de Flanarantyaa om tn.augu.ré le 
che= de fer qu reUe cette ville au pont de Mana-Kara. 
.ur l Octan Indlen Voici glanks d4ns leurs cahiers, quel
qu~anei; de leurs nota 1oru tellts que les rapporte te 
bul et.m m:sslOllD&tre c Ch:ne Ceylan. Madagaxar ». 

• !\OllS runes ta ..-apeur ~t le pl&ton avec force 
pour faire afiDCCt la mat' hl ne J 'al bien oontemplé la 
belle qtl! pou-..;a • 13 m3nllelle et la manivelle qui pous
>:Ut les roues lnd~!tnlmmt . J...es arbre• srmblaient courir 
de1ant les yt'U.X dc5 1oyqcura. Il n'y a pa.• que le.'J éleves 
qui rontrt nt Il leurs repas . la locomollve sen alla boire 
de rca.u C.1lns la g..re l'ot.otnc et p"ndrc de' charbons 
romm~ nourntun.•_ • Mais le arrmd trlsson. c'est le pas
MB• d•t tunnel d" ph'" d un l<llomNre de long entre Tata
ma>) et Anka1'1'111po1A1 • 1-<.'S "agon.s. puis le tl'lllll 
dllnlnucne peu ~ Pf!U dan:i les ll'nebres C était hôrrtble. 
C tS ta premier~ 1 q J a1 vu '• que c'est qu un tunn•I 
Je a. 1 co::une n d port notre Quand on 111 
entrer, Jal envie d'étre peurc11X, nt.tnmolns, j'ai le oou
r11&e de n.'uolr pas peur, quand on c:st arrivé dedano. 
l rei;anle dessu •t 1 ai •-u que le p:arond est a.s.ez 
tort et< la me donna cwrngt Il~ r.wa.· tout à :aJt obscur 
t't Il n)' a•a t pas de dlfrmnce d'ouvrir ou de fe.rmer les 
)eux, on nr \O)'a personne ni IOl·mble • Aucun acc!
dcm ne oe prodtllsl qu'un chapeau perdu 

J\ la Sllllt' de cette txcun1on excepuonne'I•. l'on oonctut 
me anro quemtnt • /lpr s 1~ m~ on .. gratte ta t~te .• 
Pour att4 re i t u .on du plR r ~ prolong,. aw pom· 
< li écrit c Le smr on dll'lllt que le hL marche en
~ott 1 

Le meilleur lait 

LAITERlt L.\ ÇQ'(COROE. 
..fU Chaussee dP Lnu .. ·1ll""- t~lf ohonr 1.5_81 5:? Bnu:e114:'S 

Le petit poisson qui a trop bu 

Un pet..t po!Sa<'- ~ C:..o.s d•l ,.hiakv ll ost for• 
itnncye ~a se conçoit. et se dtbat a\et ang:ots.5e-

Le chat arme altlt~ par le bnllt 
sauv,,.moi • sauvo-mot • hurle le P"Ut IX'l<SOO ce1i.e 

h to re tst LI•nll!Mtllblable • et ~u poon 11.i me man!:<!• 
demain 

Le rhat renéchtt 
- F:rJm dit-il 
Et li le lL f! du ,\ 11..skY .-t le l'r'nl<'l dans wn Kqua.rmm 
L1 l nrletnaln • v.~·nt \Olr lr pou~ .• vm q1n euut heureux 

c ommf" un µms.son dan.s l"tnu rt lui rnppt-lle 58 promesse. 
Mm 1 r Jp po1~11 !\.toi ' Mol ' Ah 1 oui, c'rst bien 

pos.\1ble Mals je ne mr rap1M"l'f" pl\1$ rirn. mon \'1eux 
let 1s tcUtment inr. que Je nr. IM'ali pa:-. ce que 1~ 
rl;sa ~' 

A la recherche d'un pl'Oduit très efficace 

Pour tvtte.r te: rcu au ra.sou cous vou.. co. ..s u.1.ons .• don
r..rur le GW.S.roz ettme l..U· feMI dt Paris Le nacon : 8 fr 

M d"E - Appliquez une coutil• a"'nt le saTODDa~• •' 
une aprts vous être rué. lrlcUoonf'Z ltgtrement avec lea 
dolifa - Lu-Tessl 19. rue dt'I Epttonn1e.ra. Bruxelles. 

Evidemment 

Ce docteur, cb.-ur et aoooucli.."111' rèpUte, un peu aurpr1• 
et déçu peu~tre de n·avoir paa été mandé pour d'1!vttr 
la temme d'un payaan de QUI U toua.Il lœ tttr ... ra~olt 
ise dlrtieent \·ers - champa. .. 

- Eh bien 1 Ru~... lut dit-li amtœlement : on a un 
.1ouvel Mr!Hr 1 

- Mon Dl.., , oui, !lllt modœtement l'heureux ~re. 
Et notre ami de pounul \"te : 
- Fille ou garçon ? 
L•aut:c. al"dennals cent pour cent : 
- Bf'll Or qU'Nl-<e que \'OUS voulez QU 11 S<llt 1 

M E U B LE M A X O!'f MOBILIER DE LUXE POIJR LE 
PRIX D'ON MOBILIER ORDIXA.IRE 

Oevu. crwu iur demande - 10 ans de 1aranUe. 
M. ru ~101 ·R• ~Potagtres, Bruxelles - Tél.: 17 2~ 80 

1iistoire écosaaiae ! 
Un tOIO.-..ole trsnÇ1lla \1sitant t·Ecœ,.. rut v!cttmo cta 

ttmp& demtcn d'un crave accident d'automobile 
On te iranspon.a d'urgence dans une c11n1que d·Edun· 

bourg, ~t UM transha!on du sana [Ut ordonnèe. 
Des qu'U reprit aea sens. ce fut pour remercier son « c.on· 

neur • et lui remellre un billet de mille !runes 
Mala une rechute grave décida d'une deuxirm• tran•IU· 

sion, à la 1ult.e de laquelle le donneur reçut la m~me 
somme de rem•rclem•nt• et un billet de 500 francs. 

Après la trùlslème tnterHnuon, le malade JUcrl dl~ 
unr denut"' rot.s â aon sauveur toute a reconnalSltanc~ e'
lui remit w1 bill•t d• 100 lrancs 

Comme un ami a·etennalt, aupres da donnl!\lr, d• la (1. 
nunuUon pr~nsaf• e d• ces dons. oe de.-ntL'r IUl •n donna 
rupUcaUon avec phllooophie. 

- C't.st QU' \QYa ml!.~ ma1ntenant il a ~CO'JP d ... 
s.•nr 'Cossa la dans 1 .. 'P!n,.. 

Saumon "Kiltie .. incomparable 

T raductiona 
Dentt lUJ>IL.T coruu tauri•• petit : w dents du loup &0nl 

dr~ J)(>Utcs cornt"l\ de tautf'au 
Btllll matnbu• d•ltatala. Détestable• belie&-m~res. 
Pa<te, non dol•t Il n 'Y a pa.< de mal à 
R' ,acra mütr La m\Yre est unt sac~ chose.. 

Dialogues 
V • U bommt Pohttque: a éte msui.:.e paI n Jit-+Jnc 

ioumalbte 
Le •l•U Mmmo poUuqoe - Vous n êtes Don qu à ba•ei: 
Le Jeun .. Joumallstt. - C t•! po...,ble maia m'1. je nt 

b&\'\!' QI ~· 'lnd \"MIX 

MACHINES A RAMER A. V AN NECK 
1 lO modt•l" 37 Grand Sablon. Bruxtl:••· 

Sous l'auto 
Toto en promPn.1dt av~ son pert. voit \Ciur un côt~ i .. 

la route une aut.omnbtl• tn panne, et d•man'1• en m(!ll-
1rant le chaurreur tt•ndu sou• sa l'01ture 

- Qa'esk• qu'il lalt. le mon•teur. là-<l~as • 
- ll ro":lJ"t ""'"" lrf'ln ' rép<'lnd le ~rt rrattmrn\.. 

Eloquence judiciaire 
L'avocat >.1..- ,. in. J• n a1 qa'un mo~ à \'OUI d!%t 

et Je vr 1.1 voua ~ dlre m d~ mo!&. 



Aphorismet féminins 

Quelquea empnU>la aux c Quelqce,, aphol'lllnes • que 
Ylent de p-.lb:ier Mme Armande de Po:J;nac : 

- Lea b~ dlwlle. aont all.1BJ lllof qu .. dans Ieun 
acuona que lea femmes c!Ana 1eu... paroks. 

- Ce qw fait la lalblcs,,e da ltmmrs, c'est leur 
11Wlq1Je de IO!!darltf. 

- Lea lemmes oc lknt ptua psr leu:3 an:!patbl<s q:ie 
par Jeurs a.rmpatbll$ ccmmun .. 

- n vaut mieux almtr u.ns ftce aime que d'étre aime 
sana alma 

- Beaucoup de l>"1'50lllleS n'ont qu'lln moyen de com
lDUD.icat.on en!l'e e.k3. c est le ••• Ut, 

- Le mariace. c'est la gêne perpét.ucllo. 
- La mort œt l'amie do l'an:wur, comme la vie en -

l'ennemie. 
- En amour, le premier bala<r est le commtncemfnt de 

la mort.. 
- Le marlaGe n·est pag l'acquLslUon d'Un étre, c'est a:> 

destruction. 
- Le réc:baulfé ne l'llut pas nueux dans l"o.mour <iuc dlUlJ 

i. cuisine. 

Detol-Charbon 

Anthracites JO 20 concnaaéa ..............••.•.•...• ... fr. 245~ 
Anlbrac1[fs 30'50 COUCB»tS ................................ 295.-
Anlbracites 50 80 concl1S6cs 280.-

96, avenue du Port Bruxclle& - Tél. 26.11405 • 266461, 

Larmes et chimie 

Ce soir-IL ll ru. n. tMd ch~z lul, pour dlnrr. Sa femme 
luJ avalt prtpar~ un bon rtP'l3, qui était i;àché Il lll"OID• 
meJait, elle pleurait. EiAit-11 tnnutne.! par 1e3 larmts? Non 
D était profcsoeur <le ch.mie. 

- r~ de pleurer. lui dit-Il ~ larm .. n·ont aucun 
r f!et sur mol Q~e sont-tllcs! Un peur poureentare de ~~ 
phœph~rei1x. ~n neu d• clllor-Jre de S<ldlom Pour :e r..ste 
Cle lt11u 8'" • 

~ 
- Parait que •OU• aH2 •m<lu votre chien? 
- Oui. et je m ennui., bien d•puls 
- \'eus 1 almlt>z kllement? 
- Non. c "": ;xia QUe J• l'atm&Ja. rnnLs l<lUte la }ourn•e 

jfo m· "i 1 dlercht:r 1C5 puca 

Indignation 

- v °"" r. ""; Pll4 di!al t-on à t s.~ac, un d•· 1·01 hom<>. 
nimœ 1>3rcourt Je pais d • .,. fals:lnt P&.'5<'r pour 1·0W1. 
enprunte à tou1 venant Hll'r. m1 1·a vu chci un de voa 

- C'e.,t dt>goOtant 1 ··~orle l'autre 1\\'CC fureur, 
Puis .se ra~ouc1s."int 
- LUI :t t-on dom: braurnup? 

VOLETS 
REPARAl'lONS 

odemisme 

1 \LOI Sii" STORES 111,DOIJS 
J \\.,fl tlV'•llolll'1 Ll fil:. 
l~I rue Jo•1...ian TH J7 28 3$ 

Lw. - c· ~·1. J< ni' Pcne que 5 000 rranr.s P.\f m,,..._ 
ce mo:nent, pourron&-nou. no1Js en Urer ?. 

Elle. - Oil I mol, Je rna.rl':Ulltenit •• lllAla vous, commen1 ern.1·ous 7 

m. ~91.65 

• T~l. Z&.19.62 

L'ordonnance consciencieuse 

Nous ne POUJT!on.s c:lre pourquoi et l'OW' comb!rn 
temP-> ~t ol!lc1er du lle de Ug'.rte de\ ait se rendru .1 .. 
camp de Beverloo, rnaJ.s le ra11 est que, par ordre 1 pf
rieur. U de\"8.lt s)' trouver ptéc18émcnt au moment o 1 -
suivant de doctes prè•'!S<ons - Mae!ante donnerait le Jour 
& un futur m1111a1re. 

- Car ce sera un garçon. avait dit le papa et. quant 
l la date : paa de doute possible... AU.'-'1 flt-U, en ~ 
quenoo. des reromman~atlons à son ordonnance qu'il do
val1 laisser à Hasselt aupres de Madame 

- c Ecoute bien, Jus11n, quand mon flls sera né, tu me 
l.èl••grnph1nas, 11.JJco. au camp. ScuJemcnt, comme tous 
recevons notre correspondance au m~'· qu"Un ~égram
me ne pa.<;Se Jamais inaperçu cl comme Je ne lltns P38 
à rincer la i; ... à un ta.s de gens. voici ce cr•c tu rcras : 
au hP.u cte tclé:?roph1er « Ga!çon tnrn ~1"he ». tu mctt..us 
c bicyclette bien arrivée • Compria? » 

- c Out, mon lieutenant! • 
L"o!r1cier l'>t au camp d"PUL' cieux Jours quand, au mess, 

a lbeurr d~ déjeuner, on lut rem•t un lélt'iramme n 
l'ouue rtbrt"emmt et lit : c B:ryclette bien arrivée. Pom· 
pe ~" sacoche manquent. !SliJll!> JuaUn. • 

PEAUX DU CONGO - TANNAGE. _gara- nt_• e _•tra-aou- ple 

Van Gnmbu:eo ()<., 40. r. Oerrp 1ch. d'An•.,.I. Bru1<.-!'\ord. 

M"lrchands de canons 

Le comm1• - Pa:ron. par erreur, on a hrré des torpWea 
au Paraguay et des ~ a la BJllne. 

Le patron. - Ca ne lait nen ... Il,. re:ont bien l'tcilat:n 
eux-meme>. 

Dans l'avant-scène 

Le ,pecta<":e qu., donna:em alors les CapuctM.s n ét&lt 
PM P'éc!s<'meot pow p;eirurres oommuntau1..,. Et la d~ll
c-.euse Daniou s·e1onna1t, un jour, de \'o;r deux J~unc:i HU~ 
à une avanwcrne 

- Je me demande oe qu ·un(' )Mlle tille peut comprendre 
• la piN:e. dlklle a Harry Baur. 

A quoi Harry Baur : 
- Oui. mais eJ:es sont deu.~ ..• 

BERNARD 7. 

HUITRES •• CAVIAR 

RUE DE TABORA 
Tél.: 12.45.79 

FOIE GRAS 
0UVER1 4PRES LES THEATRES P o 0 1 • uccu•-..u 

Impromptu 

Un Franc:a:.s arn.;...t-eu_r du Beau 
Parlant d'"' Clépute- di.sait à Mirabeau 
« LPllr3 decr~~ sont in1mJtabits. 
Leurs orateurs ro:it lncomgarat>Jes, 
Et leurs a>os:gnat.; l.mpayab:C$ » 

I 



2750 POURQUOI PAS? 

BERNARD 
'Il, K l"f. Dt. 1'\\ffR 

oPORTE OE NAMUR> 

1 H l"'.PHOl>E l2 88 21 

Huîtres - Foies gras - Homards - Caviar 
- Salon de dégustation ouvert aprt. les spectacles -

Bonjour 

Sir James-George "'rnl<'r ~t~lt un lll'•nd journaliste, un 
1tand ,-oyageur et l'homme qui • le mieux ét.udie les mœurs 
pn.mJU\·e~ \'l\'antes 

li a.-ait l'air tro1d et tout a 1111 •~!llllble. 

Qaand Il arrh·alt à eon club d• I• Nor1humberland ave
n ue, à Landre.> le rnlet de la porte ne manqua>t jallllUS de 
le S3luer chaque JOU< dlln cl&SS!que 

- Oood mommi;. SU' 

A quoi = Jamrs repoodalt, non moins classiquement 
- Oood mornmg, John. 
Rien d'autre Ils n·khansmnt J3mala un mot MalS œla 

dura \'lngt ans 
Dan• le testament quP. vient de lal.IS<'r &Ir James, U y a 

60 livres pour John. 

Faillite) 

Ce quJ fait ta grnvtté d~ v<>tre aituatlon llnanc1ère. avait 
d it un m ru•tre e<pagnol a un mtni.w-e trançalb des f\nan 
a.1. c'C!t;t que vow. o avrz qu un 11.•u1 mo1 pow expruner 
le nom de fa1t!J1e En E<pa~no nou. en a\'ons 22 c·csi œ 
QUI n<>US a pem1ls de traVOl'st'r tOU\~ tee tracs 

Utilitarisme 

On joumat tondorueo avait ou,·ert une enquête. Dal'llll 
aes lecteurs sur I• sujet •Uh1Ull 

t Quels furent. les th ra d~ ,·otrt Jeune..>:1ir dont rous 
u·ez gara~ le meilleur !Ouvenlr? • 

Voici l'une des répo!lllCS panenul'3 à la re<lactlon : 
1 Le livre de cuis no de m!\Jnan c; le carnet de chèques 

d t Plll"' • 

Histoire juive 

Jacob ol!re à :;:i !mime 5'lrab pour !<ln ann wnaln WJ 
r=Jlll11q:ie perroquet 

- 0'1 1 conu:ie J• oui. con:< n:e Jacob 1 Comme u ~\ 
beau !. Est<e qu·u pari<" ? •• 

- Naturelltmcot s.1ran ri. U p;1rte mlme tres t> en. 
Sarab 1n.>:alle le perroquet dans son •Ion. Elle reço r 

tous ses &ml~ out \1~nnent la CtUC1tf'r Tou: à coup. te 
perroquet cne a tu~téte 

- A bas les Ju I• 1 
Fum·u.e. Sar:l.h sen prend Il son mo.rt : 
- Tu aurals n-aunent pu faire t\Uentlon J 

- Ecoule. Sarah, comment nurnl""k pu le croire capah.e 
d 'Une cho:>e scmblnblt l\\'t•c un 1 ·1 pare\! ? ... 

Sardines 

Saint-Louis 
tes meilleures du monde dans 
la plus fine des huiles d'oliv~ 

Oscar Wilde disait .. . 

lA mw1'11'-le est l'att:tude que IlO\U adoptons \'ts+V'.1 
des per$0nnt::s ri11e nous ne pJU\on~ pas e:enur 

? ? ? 
Toute préore11p;11100 de ce qw, dan• la Mndulte, t:1t 

bien ou mnl, prouve 1m arrêt dans le de'°loppement tnttl· 
leciuel. 

? ? ? 
On homme qui morallSI' rot ordma.iremcnt un h1'll0Cr1tl!. 

et une f<'mmr qul momlL\C ent tnvariablf"ment laide. 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VE.Si E PUf'l.IQLï; DE lft:UBl.ES ET OBJETS D'A 

HOTEL UES \ E::'\TES ~O\ \ 
35, RUE OU PEPIN !Porte de Namur). - TèL 12.24.94 

Après l'interview 

La ltmme Journalls'e cai"&nt surpris un diplomat,, dan. 
sa ba1gnolre1 : 

• Je vou• en pne. monsieur. ne vous donnez p ... la 
pclne d~ m'"" rcC"Onduirr 

Aux Amitiés françaises 

L· 6 Am11 , !fi!': ,,ne 1ou.o communlquf'nt le programm,. 
de lt•urs rcu!llons p0ur la 'aJ.SOll 193tl-1937 

Ln saison d~buiaa par Ir banquet annuel qui ae donnrra 
le 1131110<11 3 octobre et sua consacré a la gloire dca 11111 
de Pranc~ A c~Ll< occas on. les proprtt•alr!'t' dca gra.ndl 
crus de Bordrau• de Bouri;ogne l't de Champa"1• o!lrt
ront aux convi.es des Am!tl6 f·rançalses ''"" bo"lctlles ICI 
Pl't.< choLsles do leu,.. Grand.s 1-tns 

La cam~n• des con! ercnc•s =a IJl:lugu.r•e 1e 8 octotn 
par M Albfn Oe1'tze ancien mrmstre de !a Of!eme nnUe> 
nal•. QUI parl•ra de • La steun·e de la &el;tque • 1~~15 oa 
entrndrn •uccts01Hmtnt · M JOSé °"' mam \1ce>prt:.1d ·nt 
de la !ôoctNo! dt'S Oms d~ Lcttrr> sur • Fdmond Root 1nd 
et Jl'an R1rlwpm •. M. Loms Gùlet, de l'Acnd«m1e tran
çe1<o, sur • Notrr.-Oame de Chartres et ta P*>t• eon~m· 
pormnf" •: M 81rgfr1Nt qui a cho1s1 pcmr &UJC·t • La ron· 
lnbuoon do· ln f r.lllC'C, de !'Anglet.erre et de. Etat. .. uni. * 
ta Cl\llh~aun1' ocrldrn•ah .. •: la ducher'i-f" de ln Hoch,·fo I· 
cauld QU\ tr:tlff'm du • Rôle des rem.me$ dan.~ l'hl rotrr JU· 
gee par ;f':s RT1nds ~n\·:tlfl.S •: !i.t Plt:'rre B1~n.n SOC'ltt.Rtrt 
de la Comôd!e-Fnuiçat:.< qui a cholSI ooc. SUJrt • M-•rl-
1-aux • l• ron!<renre <era <UJ\1• d• l'interpré!Allon J o 
1 Arlt<J lin poli par l'Amo::• • m•erprët~ par M l'lrru 
Bertin li Mlle An ly d•1 Théâtre Royal du Parc 

On rtentrndra Mme C.~lhmne .. ontenav soclétAln! C:t 
l:i Comtd1,..Pranç. ue QOI doonera la •une de sn • 611-
hoorues t' crrJÇ b 1 

Lt'S Am. 1ta Prançalsts sont d~> a pr~m a.ssurees 
i•mon~ du c<mcoun du maltre compo5iteur Reynaldo Hahn 
q:n pnrlern de • I• rnUSJque au th•âl.re ooos le Second ~ 
pire • .fl\'t'C tntt:prtta11ons. du colone-J Pierre Weiss, sur 
• :-:-otrc o.rm~e d<'! 1 au et fa me-nace &erttn.nP .tltt•manc:Se 1, 

de Mc Jenn-CharlPS l,,,;mnd. a1o<'at li la Cour d'opprl dt 
Paris, q1U purlrr.1 dC' ae~ • Soun!ruts criminels 1; dr. .. :ac. 
ques de lo11cn·trllo-. llomnie de lettres qu1 a cho151 pour 
sujN : « Ou rn cfil Jn ltttf•rature d'apre~t·rr1• • 

M P.1ul \'itlery de l'Acad~rnie FranC".'ise, ff'rn une rooft
rcnce sur • t.a dame :1_ tllust-rrc de d morl.!trall~ms chor .. 
gmph1qae3 ""' Mlle Bella Darms. étoile du corps du baUel 
d\1 The.:1tre de b Momuue. 

o·nutrrs ronltrrnccs CDrorr sont •n préparation 
Lt'S ron!frenees .. d'>nn<nt le jeudi soir d qui 

n q mtt... e, d O<'tObrc li mars. dans la grand• salle de 
1 Union Colo:: e rue de ~ as.art l:.1lcs ~nt rtstrvtts CS· 
clliSlvrmem au• membres des />.mit.es França...es. 

Poor condtuons et m.scnp ons. s·adresst"r au Sectt .. a.:4..a\ 
10. rue de la Montagne, de 10 h. a Dlldi et de H à 15 b.. lA 

llll<di de lOb. Il ml(!. ase~men:.. 
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La radio et l'avenir de la mu•ique 
Une =ue rrança~ pub le l'avis du compœ:teur Darius 

Milhaud 6Ur l'lnfluenc<o Que b rad.o - s..lon 1111 - ne 
IIWIQUtTa pas d ••ret"r aur la mU31Qt:e dans l'a.-mlr. 

En ra:sant pmttttr p!lr\Out b mualQue. 1~ T :; P am"
neno prob:lb~ment la p:ochalne l;tntrat on i l'luma P"r
UcUUettmm!, à renonœr au atado pour I• concert. à cr-ttr 
dans rhaQue centre Important un 01cilest.re. une chorale 
une aocJtt,. de musllf1c de chambre, un opéra, C::.,"nes de Cè3 
noms et. Qui donneront un Immense prt:itlge IU't.sUque "' 
pars. 

1>L Darius Milhaud de conr'urc avec un ,,11llant optl· 
n:.tSme : c Alora, le t'd.i~urs de musJq1J(' POurront de nou
veau publlor d<11 œinTl'S don\ les d~bouc:hes tr·ront assure,,, 
!oS compositeur~ auront de., pœslbllllt'5 d·•·xl'cullons nom· 
brtllk• et 1 ... !Ollsie. des l.ournœi •rront normalt m•nt ré-
muntr!'.it La v1r mu c lh r t nhn norini , 

HARIO --- Le poste de qualité 
950 !ranci. l .Bb-0 Ir• .JOO I• "" 3 •so lranc• 
U1'1.,lU 01'~. IA ru' df'.. l .tl>riqut. J A. UrU\t"lh." 

Encore les speakers 

0..'Cidc :net '. le ro~ d1o S~Kcr r•t un rOle b1rn dllllnle 
à Jouer ! Nou.s } ., ona fait &4..JSion réctnuncnt, et. cels 
nous a •11lu pu mal d, lcltns r::n i;tntral on peut dire 
Que les oatl.'-llilstes se rPUdcn1 compie du co e uii:rnt de 
ce <nélier et Qu 11.s ae ë.vl3ent en deux ramps L un r<'clamt 
du apeak<r un bai-aida&• ramn <f 11nHCl1l. 1a preunta•lon 
d p1~ramme agn r• ~de mme •a ' p:...annds, d 
rri Xlons klnt~ de bor humour l 'nu re. &Ll contraire 
ex gé l'annonce lro'S laconique, et 1:1ns l)C;llOnna_~ du 
ULrc de l'œuvrc, du nom de l'auteur et «! celui des tnter 
pre!.c&. 

•.ow; preftrom s:igemmt Il<! point ln:trverur ~ ~ le 
•:>eaker 6" c. ::.Ulller to" 11<:: l'rJt-''~ PQUml.!-11 adop. 
• - hn" !ortn"lc les Jours Pl rs et 1·ac re '"" Jours Lm " .,, 
T. S. F. et Publicité 

L.. -....JJ rata 6 1·or1g n•. la 'l S. P a ou 
v.vre et g:ign &i plac dans 1 h r s-rAce à .a publ!clte 
c c.te.et IX!'DI U.B t. wl' rturur I~ rr:ssou~ &Urtl nt s pour 
l en r .t~n C"1. c fo ln cm m d s 1t.at d !mt.ssio. 
'1-ird ces stallon.s •rot lrrn1 i.;n 1. mb1e ull 1 t 11 
Leu.. • eurr-&. t r 11.\l' c~ progr lndtsJ>('nsabk • 1•"3 g ut",.r
nr:r 1!s a·w. ére!Si'rcnt •ubltcr.ent fi la radt0, a empar~rent 
d rs post<'S. czééttnt Une redm·anrt Cl prcl5<'rtr. nt la OU 
blirlté 

Une sta•lon rut fondce fi f ti.tmbourv qui uci .. 'lle1a de 
cet •nlerdil qui p1-.., ""' ics fmw10113 olfirll'IJ .. 1•11 An1110. 
l<"rt~. en .FranC'~ t•n Bf'Jgtqm·, l'll Al1t maJ!nc• etc t .a 101 
kxcmbourgro& no dl'fcndnm pomt ln 1>ubllcll< rad1opho
mqur-, Ils a::nonC'cs-.p.lr't'cs ~l' rêfugwrent da:i1ho le m1<'1 o 
d

11 

Cl' post<l QUI 6C flt tn(tnU1.l101Ml. l:.1. \.'OlCl QUl' l't'Xl'IHPlf' 
d• Radio.LUXCL1bourc \'O. etrc auh·t dn11s d'au~rcs J>('Uts 
pal:-; : on ennonl"e q:J~ dn p011rparlna sont <'ngna:h pou, 
ér l!"t d !niportuntcs &'.allons pul>l1<·1tnlrts à Monor.o et •t:r 
le terntolre des Repub11a111~ :J'A, dorrc •t do &1n1-Martn 
A'nst 1c-s a!r1lros n Pl'~ • Jamais leur dro!I d li ) nura 

de la r:mtalslc dans les ondts. 

Ce que l'on de~ 

0, 11 mbrcux lecteurs MIU e..:rl'l'mt pour dC'ttl31ldtr 
Il :;. R • 

Ll St.i>::>......ion canp:t.e des caruérenccs polltlQUcs don· 

ntts par les groupements pollt!quea - de raire entaim 
p:i:s lréQuemm"'1t des cp.irettcs moelernes - de c:rétr d~ 
cours de laniut'S ttrangêres ei:.. alWl, un coun d'~ 
ranUJ - de donner l'heure exacte en rtn de 110lrte - d'an
r.oncer les rours de la Booae - de publier i;n manuel 
pour les at:d1t..urs qui suivent les cours de irlllila&Uque.. 

En rollà assez pour aujou."d'bul. 

L'agenda de l'auditeur 

Le 21 sep:embtt, n. :; R donnrra le reportai;c parlé de 
l'u:a::gurauon du monumcn: élC'é à b m~molre de Ou!l
laume Lelteu à Ven~ers. - Le m~me Jour, crtaU<>n d'Une 
œurr~ ,,,dioJ:lhornque · • ~-i.sagc de la Wallorue • par 
li Andrt' Ouery, d'apres le livre de M LoUla Pltrard -
Lf' 28. audition de fopt:ette de Kalm:inn: • Manœuvres 
a·a1:UJmne ». - Le 28. eooo·e. c ActuaJ!l6 • <'<lllll:lcrte •u 
Ve annIVt'rsarre de i.. mon du compositeur belie >'ylvaln 
Dupuls. - Le 30, concert donné par le rmnd orthestre 
symphoruque qm exi'c·Jtera des œurrcs de Ill M1•run-Lu~ 
~ns. - Le 2 oc:.obrc, • Crt<us 'Bl:&!Jol1d t, romMJe ca 

n JC' .,. • .! M1x me .Lrry et CharlC$ otro.rd. 

Autour du Micro 

La .,;•mmne derruére, une oonUtcnce l!ltcrgouvrmrmcn .. 
tale .:>·t.~l ou\·l~ne à Ocncve. ~us les awp1ccs tlt la Soc:rté 
des Nat.ions. en vue de conclure une COH\'t'ntton aur l'em
ploi de la rad1od,Hus10n tiens l~uterèt de la patx - J I c11t 
question d'm.staller au vu• 1cau un (THC tcur de ~lto.·1ston. 

La radio , .• enflD ratte son appanuon en Crt<'t•, trois 
sta!1ons émettrice> vont élre créé<., a A.h~nt:i. • COrfou rl 
n Salontque .- En Angleterre ;; p c. du prodll!t de 1:\ 
taxe sont consacrés aux programmes racliophonlquca, c'ut 
plus qu'en Beli:tque ... li e • n-a1 que 1 Etlll ""t 1!1-ba& moins 
•11tlnnard que l .Etat t.- • Cette Il! te, lts rrprt!en
tat ons de Salzbourg ont lait 1 < bJet de l~ re:.t:i1U1tnlallons 
r:ictioph1.1m ;Jes rerayee3 par ' ..gt nat ans. - En AUema--
gn~ l' "' a at"t ri em n" ; .61, .. -10 dltt'Urs 

Supcl° National F; IR 
uNE PRODl:=10N OIONI:; DE LA RENOMMEE 

QUE LE l\IONDE A l AITE 
A LA U.UN·o·œuvRE BELOE ! 

Instrwnent d'f<lucauon et de délasscmrnl. la radio 
aura maintenant ~a place dans chaqup fOyC'r car 1" 
'<t rf R '\ATIO'\.\L F'\R ossurc la rfr•ptlon l'\R· 
f',\ ITE. de plas dP 100 ,·_.•ions emeitrtcc• <t S< H!ml 

dans tout le payS a.i pn.~ lmpo•é de 

995 francs 
• .\!t~...aur ou r nl•tnel 

( Pt"Ut .s acqMerir par t·tr l~t:11t1 m'"'n..rutl& dt 46 /rJ / 



27;.2 POURQUOI PAS? 

Une lettre de M. Hubin 
à propos 

de la Commission militaire mixte 

Messieurs PourquOI Ptu , • 

Je n'ai p.~s l'h8bltude de p0lémlquer avl'C tee journaux, 
surtout avec Of'UX qui parlent dea ch~• dont Us ne con· 
Missent pas le premier mot: j'ai conllance dans le bOn 
gens de notre peuple; U tint• t.oujours par 1 voir clair. 

Aussi, dan• les arwculet& que voua avez Oôt>$8Alrè$ à la 
c M ~I s~I n'était question que d• IOD prer.tdent, Je ne 
prendrais po.s la peme de ttlever le \.On dttacl>6 et m~prl. 
unt dont vous parlez clU '.eou talllNr de pierres. 

Il 1 • l~ng"'mps que Je s\116 habltu~ i ce mépns atrec::e 
de l" pan de prè1oendus lntellectuela ou prétendues com
pét<~ 

H ;:is 1 tow. leo )OUTS davan:qe, J'aperçois la va.ni~ de 
œs prete:n~1ons.. 

Je vous ronfesseral M~me QU11 arrive pe.rtols au vieux 
t Jlleur de nierres. daus un mouvement d'OflUell lnvolon· 
tan•, de P"ll:SU ti. un '1tW< mtnUISl•r. ROn compatrloi.e. qw 
n'éfalL p:is lui no11 plu•. Intellectuel pOur un ROU, et QUI 
• 11plJ1'l•1t Unuœ Gramme 

Mals u s'14Pt de 01en autre ch-' Il s8'4!1t de mettre 
not.rr pays à l'abri d'Unt" tnva.&lon nou,.itUe. tnvu\On q W st
rrodu.ra1t a,·ec dt• mo>l'llS qui n'éttllent peR ou dù moins 
trts peu en u..<agc ter. de la dc·niltre $.Uerre et Je suis à la 
tels elonn~ et att:rLSlé "" voir avec quelle li;noMU!ce et quel 
"" p =• \'OU• apprl'C:tz le travall de la C. M M. D n'est 
P4> un se tl m~bre de cel!e~I f<n ~ui. conV1ll1lCU qui 
p <Ir.lit b res!)'>noabU1•~ des nrtkulN• que •ous a\-ez 
pubfüs sur ce sujet. tt c'e!t w1 de S<S membre&. mJIJtaltt 
'fXlrml es ;>l.-.s diStingUh. qui a soumia et tait votl'r, à une 
c1 <rm• maJec:ite un t~xtc Inspiré des su,œe&uons que 
J a ls lormullts scr les dt$1mctlons 

Ce. destl"Jrt.lons denalont lire ocrrunan<!ees à dlstanc< 
f!• 1 ir r 1e r.f ~~rau pas un1quen1tnt de cretaer un enton· 
noir à des possages néces•A:N"! ~e routes ou de d~trul.re 
p>r l~ rtln• des ouvrag<s d'art. ma., Cl(! le !altt au moment 
Jincl.\ .... u ~in char dtn!'Sa:.u rr1 tout aurre tniln motorisé q 

tr 1H·rn1t !H•r lei p<>int mtn~. 
Quant r.ù toùt do e111• oqpnlsatlon. ainsi que du nombre 

c.'h ·mwc.' aü.1 ~mit nl'ct"SSfttre pour en as.~urer le !onc
tl n<ment. j'ai nett<ment 1·1mprrsalon que votu Inspira· 
t• 1r n •= pas h~~ à •'ajoutrr lUl·m~me. ROUS ta forme 
d un • -o !ant A 1·~··aluallor. du coClt l/U• Ju nombre dot< 
h mm s néef$.-salri.;5. 

Q:ar.d le moment srra unu. et j't1<ptre qu'il ne tardera 
pas. l optnl~n publique •t le parlement .cr.nt Juees dan> 
rrt•r al! re. 

La r"= n est pa1 s: "'-'mpltqu~~ iu~ cer1&111$ \'Olldraleot 
1,. 1 1 .. ,. cron rt ~ d~ r~tancts sr.: m&nlfe.a.ta1ent. U li 
nurait llru P?Ur le G'°'-1\·tmenent, d ~. roa.tt If'! :ne-sures 
r.tt res pour 1ts v1'.mc~ 

A· fond lOUS ces 1lMJc.le;.s parai-nt ln.cptres par des 
mlh ux oii ron "mble s·Mbltuer •t peu~tre même sou
lu'ltPr ~' vo1r la B•lgique >011• une d~mhlllllon étrangen> 
•lont le rhlmt p0i111~u• leur sount ~lala Je nt pense pas 
que Mtre pa<s soit p.-ét à s• ROumrttre i\ un rêgtme QW 
r.rolt rcgner l'ordre cnmmr à e .. run. 

Lrs mrmbres de la C M M n'ont étt animés que d'un 
s:Li dhtr créer en Bell'IQllt, et dans la rnt'Sutt de ses de· 
\O'l'll vls.â-L• d'el!e-m-me. un ~,...t de th-s tel qu·u ne 
;- ·~ y avoir w: L~terôt mllitnlr• à pt-r par chez nous 
, l è lalrc de :. Bet111que. une lu!$ dt plu. le champ de 
toa•ame qu'ellP" été •rop so.,·rri dam I• ~-

Oro ct·:ntil M""<1eun • Pourquoi Pu? •. vos esJ>('lrs d• 
ro1r M! d ! O-.!Jer le IJ<to.J\'t!mtmtnt a.ci.u~i '5Ur la que.st..on 
d• la l!Hen:!<! d:.i p8V&. ne ~ rtalU<'rODl po.s. Nous en ai:ï"'I· 
1 ns ur hommes de bOn sens •I de rabon qui sont ru ma· 
J rllt' llU Par:ement. et. SI le flO<l\tmtmtnt Van z..,Wid 
c:o .. un Jour ion.ber, ce ne .-ra pu, en d~rtt C:e .-os e3l -s 

a•·ou8, sur cette QuoUon menttelle que la chute se JJl'C). 

dutra Je ne rrvla p:>a dt'TOlr lnYOQU<T la loi aur lta drotla"" 
rePQn.se pour ~rer que •'Ot:s lruléreru la prwni. lettre 
dans les condlt Ions que la loi ex1&eratt si Je devala y avoir 
reevu.rs. 

Veutlln "!f<ttr, M""1eura, l'assurance de ma c:onsldtra-
tlon dlstmruee. G . Uul»n. 

Oil M. lfubtn a.t-11 prl.I que nous f)<l r lloru a.. lut 11Ur 

un t on mépru~nl ? Quelle mouche l'a donc plqut 7 N""'• 
reconnai.uons bttn volontiers qut IJ. Huban, u1tu.r ca"ttr, 
ut un /JIJ>O dan1 lt (Imre de Zenobe Gramme. t•tltl' mt
nulSler : lt pt<" tt lt rabot n'ont nen à voir dans 14 coMf· 
deration que nOM.t J)Clrtoni Il ce.s dt1Lr WaUoq notocro. 
M tmt, puuqu·une comparalJon J)<"Ut fafrt p/alstr Il li H,.. 
bm. proclainmt$ qut, n.r 1tn plan pl~ tlttt, .V. llubln, 
Jlllùqu'll U111ftrt. est "" t~pe doiu le genre dt Conf11ct1t1, 
le ltgiJlateur de la Chlnt, •I de SOOm, lt ltgis/atnir 
d'Alh4'u1. AU0111 mtme 1JLSqK'o dlT< qu notre moltre car· 
nn. q>11 (KI "" a«lknt so:dilt pendant la guent, tJt " " 
t11J)t d<:n.t le f1CIJ'e dt ll'apclton QMt, lui OUUI, etaJt un ,, ... 
lllaire de carrlhe. Et dùon1 /r0<demt•1t qu la Bclglqut. 
n tlle a«r11 la boue dt la lf"Gt.t!Ule, entonnerai' att mo11u 
une /Ot> par 1our. pour 9lcm/1er M Hubin, un de et1 • T• 
D~ louda11um • dt derntrt les fagot> qu1 honortnt lt1 
J>tUP~ qui le• chantent comme le1 indlL-ldu• qui lt1 sa
vourent. 

? ? ? 

Avant arn'1marqut1-. olfmflés de!>! Hub'n, Il nous atra 
l"'Ut-ttre "''"'"' d'lrdlquer un OUITt type are<: tr~url Il 
/orme lt ph•• categorlçue dt1 duparate1. JI i·av:t de Solneu· 
le.Constrvct.ur; M. Hubln, en e11et. aimerutt pa.utr u la 
""'"tente ''"" le nom dt /lubin.Je·De.structeur. 

N<l'U ne J><><<t;oiu que roppel<T, a « au/el, au planclast•
tophllt dipr.rt de 11u11. les corr.menl<>tres rr.u nOlls oMltnt 
ngçtre• lt1 ldtt;s q1< il a 6nut1 à la Comn:wion Mtlltoue 
MlzU. 
Apr~ """'' reconnu qu'il est b"'n délicat puur • n ......,,,_ 

li.SI< de t>Ott-r •nt a~gmentalto:t du tnnJll dt nrdct. """' 
a!ll011.S q~ .\/ . /lubm ata11 dt/tndu arec tl.,q~enc~ ••• 
tormule qui as.1att permU de u conlentfr du xrci!e de 
su moi.s • vr{Janlser a la /n:mtlere belg•. une trh large 
bande <lt dt>lructJo'I On /n-ait. sur de. kltomttrn de pr<> 
1ond~r. tout sau'tr. alnn l'ennemt ne paueratt pa.1 / 

au~~e~11~\:ri~ll ':l~!~~~cn~~:n.t_,i;L:.'[e~~~~~d~s~!~n~~~ 
et obslructte>ns: QU•, P•r alll•urs. la réahsat1on d1· """ pro
gramme cotll1·r~ut dt•& mUhards Pn travaux prt.pt.r.\t.Oltt'S 1•t 
en achat d'txpl06J!s; qu'il faudra1t prevoJr cne armë~· den· 
\·J.ron cmql.M.nt.t amlle 5peo<-,ahstr., maintenus, en tout li•mos 
à. ptoo~·œuvrr pou1 pro\'oquu ces dP.stn•cucms: otl'f'rfm 
tl n't111 pu d'Ob6tad• • mtranrhis.•able • Qui ne pJl.l:u> étre 
surmontt'. a·11 n'<Sl t•nu et d..Ce.'ldu par • leu A p <rt 1;&. 
s·i1 voulait l•ur do1.11er l"al'l!ent t les nomma. Us se rai· 
lla•ent d'•nthoUsl:wne au pNJet H~bm 

Jrl Hllbt• n<l'•I cinrr.mtt qu'il sou;,11 le Parlement dt "'11 

~stbr.t de t,>Jenu .\'ous ne manqutTons pas de "°"' laJre 
l'tclto de rC«IU'U que k Parle.r.n:t IL /l"ta. Et 6 Il •~ trQU• 
ra,t, dnu la Comn ion mt.ru u ,e- mn1(..rHr poi" odn1'ttr 
1,, si.•ttmt dt dtfnse prtconist p:r M. llub•n, "°"' nou.r 
rang""""' t'u c<Ht d• etlle rr.a10f'tte. 

Mai.J .li .. 1"1'b1r. n'admtt pu qt:t ne.li! 11.'o.Jrndtttn.1 pa.1 
r f!~ cb""Mpto u 14 mnr..l"Tt dr dttri..rf'. Et i! •t ba·t "" c-ruc 
dtl/trtnct c!'t:pJ)rtrWUon pour uu1nu:r qut? nou..t r~t01t t 

nos insp1rat1cnu dt. uttlae'!J r ou l'on snu.l'latll! ùe vorr la Ofl .. 
giqu• c •'>US une dmnlnn:lon etran~tre d011t le rtgllnt pt'JU
tlqut nou.• sourit • - C'rst-a-~tre. pi;ur 7J<Jrf,->r dulr Q•"I 
nol's aec11se dl! S(luhotter que to dé/Pnse nl'Jtfonolt' ltilt 10· 
bn1ee ou dl'1oi Qtrn~t't a/M que les hqr1~• ~..1,; ll ltler et dt 
.lfuss<lllnl puusent tflt'Ohrr la B•lg1qut •I !1'11 lr.alolU:r. 

? ? ? 
POli.r donntr u~ upllo:alft"i d celte 1n1uneute 1mbk!l

ltte, 1l ,, CJt pas 1nttt•uarre de r!'CO'llr:r a ~rr mtdectn a·i~ 

11rs1t !I '"''·' d'en dticrmtntT 1-. tact vs: d"abOrd, la 
har.tt~ du Jiuœ-: t'IJUltt l'tmoimtt rrce.utoe dt 
31 H1<bf1t. 

,;v ltmps IOlntaln c-l la poli:1~tJ.e l>dge t011ns<11t aoloia 
d• la querelk clhfl'<>.l'l>&ale. lts c rr.caru cta er.: un 1r~nc
r.1aÇ011 sur .t nt: et ltt libéra..: i:r. c:ort w 1<n petit /rtrt. 
Qu&t qu'U adilnt 4 la ch- J11<bl1~iœ. le cl.irX>JI mettall Io 



POURQUOI PAS ? 2753 

]fil 0 R r\\1l 0m01r IHl l'E l~ A\ ]p> u ltE 
Œlf S IEX\ ({))IL((]) ((if li JE 

TOUTE ~r1ode qui fait suite à de grands conflits cr. subit inéluctablement le contre-coup, et l'apr~-guerre a été une des démonstrations les plus probantes de cette r~gle. Dans le désordre du rythme de vie hàul de' •eize années qui viennent de s"écouler, le dé.."Ordre sexuel 1 perm1• la création d'une science nouvelle· la sexologie, à laquelle le Professeur ,\\a~nus Hirschleld a anaché li ta lois son 'IOm er son autorité scientifique incontc'lable. C'est à ce savant prolesseur er à l'essor qu'il a su donner Il la •exolo~1e que nou< devon< la création et le< progr~s sen-a1ionn• Is de cette autre science. l"Hormonothérap1e Les hormones, découverres par Srarling, sont les sécréuons des glandes endocrines Ces glande~. d1Jn1 le role, depuis les travaux de Bro ... n-Séquard et de Lé<>rold Lén, arparait d'une importance extrême, ~nt étroitement interdépendantes . Une modiAcation de la foncrion de l'une d'elle:. entraine des mod1fica1ion' chez les 11 ires et, par •oie de conséquence, de• troubles dans 1ou1 l'organisme. Sans doute, les hormones sexuelles étaient employée< depuis quelque remp' déià pour traiter l'imp~1-.ance. ,\la'\ pouvatt-on <c douter qu'il existait des hormone, mammaire>, de' hormone::. de la peau et de' hormones 1nres1inales? Grlce à la sélection de ces hormones, on peut tuner auiourd'hui avec une étonnante lac:' ré cnnrrc Impuissance. la chute des sein,, le \•ieilhssemcnr de la peau. l'obésité cr la cons11pa11on. En un mot. l'hormonorhérapic a boulever<é la thérapeutique. La place nous csr trop mesurée ici pour traiter comme il le faudra11 une si importante question. Mar~ nous avons pu obtenir de l' " Institut d'Hormonothérapie cr de Sexologie "dnnt la création. quoique récente, rend déj d immense< <en 1ces. de bien vouloir meure grarunemenr à la disposiuon de nos lecteurs des brochure' de propagande admirablement illustrées et éditées. l.a brochure P . 331 traite de l 1mpu1SSJ1nce Re 1arqu ble par son texte. se• grarhiqucs. 'e' illu~1ra11on' en couleurs, cr l'ensemble unique de dncumenrarinn qu'elle conrient . elle consiitue un ,·émaMe monument de la 'cicnce 'cxucllc ~ou< ne saurion' trop engager le lecteur à en prendre connal'<ance. La hrochure P 3,,Z traite de la hcau1é des seins cr de leur raffermissement La brochure P. 3.B. des ride< et des peaux fanées La brochure P 334, de la constipation. la brochure P 335, de l'obé,né. Nos lecteur:> n'auront qu'à indiquer au Laboratoire d'Hormono1hé:ap1c, 50, rue des Commerçants. Bruxelles. la ou le< brochures qui les intéressent. Elles leur seront expédiées par retour du cou rrier, sous ph fermé et absolument gratunement 
:-:ous r-·n'<!n< qu'il ' a Il une initiathe heureuse qui mènre de n"étre pas perdue de vue. car elle ne peut qu être d'une tr~s grande utilité pour un grand nombre de malade' et de déficients glandulaires 

Docteur L V, 

\ - -t .a ~os .,rb .m tl1 ~nt 11 1tm•in+I •ta bormon .. ;;;~e. Aucun cemmeotaire ne peut ttre ph11 êlOQl.f.Cn que c. doeu.mmt. 

' ( 
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®Jd_Jk 
Vl&NNB ("ulrlchf') 

NOVY JIC!~H Tchtcos~l•l 

LE CHAPEAU CHIC ! 

~ LE CHAPEAU DE QUALITÉ ! 
t"""o....r&:tdMtli.6tu~-

f ra1Jc-mafon f>'' caUJ:t" rt '~ llbérol t'Ollazt le 'P~tlt~/rère a 
trai'<r• l'evénemc11t. A11jcmrd'/1ul, le 1oc1altste est Stdért 
par le fa.<e:sle; ou qu'il soli, quoi qu'il amce, quoi qu'il •• 
prOJ>O!t, le tocfolt$le aperçoit l'ombre du fa!Cisle se irr<>-
1etant .UT la plaine. Les 1ournaru du JJ<Jrlt au•nt 14 J><Ur 
du ren.sme. li faut l<re, dana le c Peuple •, lta titres d'aJf•· 
elles donMs ci des ragots concerna~t DtgTeli.; il faut lire 
toute 14 sme d tcllos qut cliaqut 1our, aont conaacr'• au 
Dictale1tr. La rubrique, avtc ''' arrlCJlleta qui ae ruc«dent 
t11 d'•ordre. conspuant Dtgrtl!t tl UJ atules, fo.11 ~· 
itr a une bande de p ntac!t:s qut fuient d."ttlnt l'auto en 
JJOllJllClnt dt.$ crv 1nartlcttlb. Le• aoclali.Ut.t perdelù, SOtU 
remwe de œ seatlmrnt. la notion de• "'11eur1 et leltr bon 
"'"' onglnel: OONCZ Hubln • Et ce n'tJI Jl4$ un gage de 
pi.r..~~;Jnce potlT le parti. 

Le l«Ond point que ton peut ln~uer 4 trtre ezplrcatiJ, 
c',.t que Hubin o la coUrc prompte tl la reoction 1mpé
turo••· Cette 1mpumi'ltt lui a àe/4 1(!lu p1113 d'un mé· 
compte au cour• d'une c.irrrtre polll•que d'olllturs fort hi> 
norable. Comme on ne u refait pal, elle lut en vaudra pr<>
bablement d'aulre3 encore. 

c·e!t pourquoi ncnis le mellou en prtsrnct de lul-méme 
et nOIJ! lui lat$•on• pour romptt une 1nflnuat1on dont nous 
..,. t.'OUZO'tU pa..• nou.J ëmOUt-ofr autrtment. 

!>'ou. O<'OR$ d~a p<"Trlu b<'al•COllP de p11Jll en cherchant 
d lul trour-r e.lC'ILSC' au mor • ' -rt t.rpltcatio1L 

COLS ME Y 
CHEMISER IE Gt;h.ARD 

1 5 4, boulevard :\Iaurlce Lemonnier 
!rELEPBONE. 11.18.89 (Po.:011 du M:dl) 

Le Chapeau chinois 
pu VILLIE.RS DE L'ISLE-ADAM 

Au moment ot rorcliutre de roptro. N commenoer • 
rtptter z·œnn nOMl><'llt d'un c:ompontevr allemand, I<: cht/ 
d'orchutre l'aperçoll que la partwon comporte ne partit 
de cbapeeu cbloOls CO>Uternatton : il ,.., a ~ dt loveta 
dl< cllopteu ch!ltoù d4ni l'orchalre de l'Optra I \'a·t G 
/aJ!o'.r rt1IOll«r cl lnttrprt!ter 14 brillante part11rmi 1 

Mali ~lq11'11n 1e ltve: c Permet~•. Je crou que f'3 
connal4 un. - Qui a parM 1 - AtOi, l•s cyml>al••· • L 
cymbale. connatiaent, en ef/tt, un ~ proft.,eur de ri• 
peau cl11noù. L'Opha, encllanté, décide d'eni>Ol!tr une dti6 
galion au dlltlngut mrtuOft pour luf demander son co11cour1 

La dtMgatlon ae met en r011te et o.rrtoc dan.s f<• ptlll 
appartement qu'occupe. au fond de3 Battgnollcs, le prnJe 
$tur de chapeau chinois : 

SOudaln tOUS le dkoU\Tlrent: un bomme d'aspect vEJ16-
rab'e. au '114aJe ent-OUré de cheveux 81'1tntts qu1 tombalera 
en lo11111eor boucles sur tfS ép&ules se tenait debou~ 111r 
le seuU. et perai..&lt convier les V1Stt<.'llrs à ~n~trer da 
aon aanctualft. - C'était lui ! L'on enua. Salu\. d•1ne rt 
cba.sie et pure 1 La crolatt, encadrtt d., plan!ts 
pant.ea, était ouverie sur le e>el en ce moment empourprt 
des mervellles de l'Occtdent ! - Les sl.~4 etalent rarn la 
coucbttit du professeur remplaça, pour lea dé!éguès de 
l'Optra. tca ou.omanca et les pouls. Dans les anil<'S 1'éœ 
cbalent de Vl<!UX chapeaux cbm°'5; çà e• là SWient p:u 
sieura albuna dont les Utres eomnundaaent l'atlcntlon 1 
C'était d'abOrd' Un Premier Amour/ mélodie pour ch •pcll 
chlnols, aulvle de Variations bn!l4nlu .ur lt claor•I d 
Luther, concerto paur trois chapeaux ch!noas. puis "pt-.ior 
de chapeaux chinois <grand unisson> mutult . Da11.•" " 
turne de feune1 /fll~s maure<oues dan! la campaqne d 
G"'na<te, au plua Jorl de 1'1nqut81t10n, grand boltro pour 
chapeau cbinois. 

Les cvmbalea, tm émues, prirent la parole au nom 
l'Académie natlona:e de musique. c Ah 1 dit avec amu• 
tume le Vieux maitre, on se sou,·:ent de mo• maintenant 
Je devrai$. Mon pe.JS an.nt tout. Me-~eun, J lnll. • 
U'Ombone Jnalnua que la pante à jouer pe.ralz3al~ dllhcl 
1 Il n·1mp0r.e •. d!t le proles.eur en I~ uanqul:.!.!:lm d 
aourtre. Et ltur t.-odan~ ses malllS pâles rompues am 
d!lflcullbi d un 1n>trumem ln(r&t : • A dmiam. mcssltull. 
hwt heures. à l'()p<!ra l • 

Le Jendemalll. dans tes coulalJ'S. dan. les plt~ 
1e trou du .10ulf1l"llr inq\.üet.. ce fut Wl bno1 t(.Tflb~e. la 
nouvelle s'était ttpandue ... 

Tout l coup, la portA! buse donna passage à lbomine 
d'autreroia . 

.. ,Ayant uaunl un bOnnet de lustrtne noire sur ea tttt 
séculaire. il démaillota Je chapeau chlnoi.>. Mals aux prf" 
mleres mcsueea et dès le prem1er coup d'œU Je~ aur Il 
partie. la séttnJ~ du vieux vlrtu05e paru~ s·assombrlr: UIW 
sueur d'angoiSl\e perla bientôl sur son tronL. li "" pen<lll 
comme pour mleux Ure, et les sourcils contrac:U. lea yeux 
rt•éa au manuacrlt qu·u reuUJeta rtevreu..mienL, l pelllt 
~plralt·U 1 .. , 

Oe QU~ lisait le vaeUlard étall donc bltn e:rtraord 
paur qu ·u se troubl!t de la sortA! ... 

sn eUet ! i,., maitre al:ein&nd se:a>: complu aH·c mit 
lpreté lt'nnalne, une mallgnl~ r.incun!ère. â htl'1!Ml' la 
pa.rtte du chapeau cbt.no:.s de d!l!icul:ts pr<aqc>e 1nau.-mon
table6 J Elle6 1'y 1uccédalent. pres~ ! Uliénl...acs 1 
dalne6 I O'étalL un dtn 1 •.. Qu"on en Juse !, .. Cet'e putla 
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UNE ANTIQUE RECETTE 
DE BEAUTÉ 

('Huile d'Olive 
~pwa la plus hau~ anUquttê. lbuJlc 

d'olive eat rtpu~ pour - venu. 
~ CléopoltJ"e et lea plua 
ctJtbra beauûa de toua les tempe m 
ont proc:J.anW les propr1M61 lneomi-. 
nbles pour adoucir l 'tplderme et ren
dre le temt clair, pur et lumtnewt. ' 

De nos Jours. un rrancl oombre de 
1 IOmlnltés médicales ae aont atlach~ 
1 à découvr:r lea n taons sclmtlflquea cle 

t<-tte action bienfaisante sur la peau. 
Et l'on comprend quo 20.000 UJ)l'rta. 

••• 
votre 
savon 

préféré! 
• 
1 

1 
dans le monde enUer, recommandent 
unanlmetn•Dl PALMOLTVE Clana la 
composition duquel !bulle d'ollve ee 
mélange, en Juc!lcle~ proportion., à 
!'bulle de palme. L'huile d 'olive - la 
1elence noll.'l l'e-tcne - c fond • Ut
"ralement à la l.C'mp~rature du corp~ 
IJ<'nétrant dans la profondeur de11 porn. 
doucement, sanspro\'OQUtr d'trntauun 
c·~ e<>tte actton qui expUqu• que 
PA.LMOLIVE nettoie radicalement la 
peau, la libérant de toute Impure~ tout 

M adame, Yoœ •pp~dcz, certaine
ment, 11 pureté, la douceur do 

anoo Palmolive, aoo action dolicato 
eur •otto peau. A.uurea i l'épiderme . 
bien plu1 fragile encore 1 • de Yotrc 
Bêb4 la .. negarde de J'hnile d'oliYe_ 
Lei h71{iê11utea et lea médedll• aout 
d•ace:ord : Palmolit'o ett le aa•o• de 
loilctte idEaJ poor 1 .. e..faoto 1 

la conservant llOIJp!e, belle, Ylvante. 

"llll!JUlllllllllflllllllllliUlllllllllllllllllJllllllllllllllllllllllllllllllllllllllu11111u11111111111111111hh 
1 1 llllfrtllf,IJIHfUlllJllllJWIH llllllllllllfl!P 

œ se composait exclusivement que ., silences!! Or, mème 
'1'011r ceux QUI ne aont paa du meth·r, qu·,. a+:I de p:u• 
dltilclle à exécuter que le 1Hen«, pour un ch•~• c~I· 
""" ! .. Et c·é1rut un cte1ttndo de 11lcneœ que <le\·ait jOU<r 

•1eU an11:e 1 
n se raidit à cette Vile: un mou•em~1 lleVttllX IUI 

ppa, Dlal$ rien. dans son tns:rument, ne lrah.t les 
tunenta qw l'aJltalrnt. P-.u une cloebttte ne remua ! 

as un i;re:ot ' Pu un !Urclln ne bOUV& On ~ntalt Q\l ll 
J>Ollédatt à fond c·~1a1t ben un miutre 1 Il J0tia, a.~oa 

roncber , &\'te une malttùe. une 1Qr1:U qui trappérenl 
'adnurat1on tout l'orchœtre ! Son exkuttoo, p:c:ne de 
WiJICU. était d'un rt>nd·1 si pur si parlait, que. chose 

Ulge ! U 8rnlb!alt par moments qu'on l'tnttnd•tt l Les 
\'OS allaient éclau-r de toutes parts, quand une tndl!lna· 

sacrée s'alluma d&N sa \'lcllle àme de virtuose ! • Vs 
plculS d'C<!lalra. et ag11ant avec un tracas ellroyable 

n ins'.l'Ulllent vengeur qui sembla conunt un dcmon aus-
u sur l'orchestre : c MC'4ieun1. \'OCUérn l'lllusi.re p~ 

"Meur. J y renonce 1... Je ne peux pas Jouer 1 e·~st trop 
Utlclle 1 je n'y comprends nen 1 - J e prot~-st4' nu nom de 
onoone ! ... li n-, a pas de mélOdle là dl-dans 1 L'art eat 
tdu !... • 
Et, roudroyé par ~ propre col~re. Il tomba mort dans 
lfl'<>"-•C caisse qu'U crevn. et emporta darui le •etn du 
n.stre le secret des charmee de l'ancienne mu•lque. en 

urmurant ces dernien1 mot.\ c J e \'Ous e111·e1Tnl le So11 
'ut< l><'au jour, mon ou\'erture pour l~O chapeaux chinois., 

UtulllllltullllllllllllllllllUllUllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 

·•oubHez pas que la fine « ZOLL » 
et lt «STOUT S ITIS ll 

sont des bières de gourmet. 

r asserie OPST AELE, tél. 48,29,38 

Petite Correspondance 
1... D., EJipen. - Amu-.an~. '""' histoires, mals arona 

donne a peu pres les mêmes. lftrrl, en tout c:as. 
E. D. A Quelle holTe\lr que \'Oire bb!Olte d'bosp1r~ !... 

Bien des IE'CU'W'S ne nous pardonnerai!'llt pas de la !car 
&\-Otr !IUt lire. 

Ez.maroquini~. - Pour les raisons eue nous voua nona 
dite~. nous ne POU\'ons nous engag<r dans cette cUacualon 
at~nle. 

A. V. - Entendu et convenu: tnnt'·Sll< fess·a !ont dlit· 
nuit" .. - oomme on d.it à Mons" Q'e la tnaln d'Allah karte 
dl' votre route les ronces de la vie et que \Dire cœur aolt 
LOUjours comme un moteur quJ tourne rond. 

L . L. - Non, l'éreinteur des m.;rchonds de bibine n·~t 
pas ce H.lâ. Prenom : Fclmond tt non Lucien. 

Partsle71 en vacances. - Vous tr< uverrz « P. P ? • awc 
Messai:er1es Hachette. 111, rue Rfaumur. On le vend ~,._ 
lcment 1\ la gare du Nord, quai de. trains lntematlcmaux. 

R H, Waiermaet. - Votre c Leth·e t\ la Mlllctenne • 
n'est pas mal ftcelce et conttent des motceaax bien venus; 
mnL• elle est lourde de rednes et elle manque de telle! et 
d 'accent. 

Lecteur degoute. - Ne trouv..-,·vou& pao que ce qUI est 
dégout.an:, c'est d'envoyer de.>S Inj ures gratuJte. à des Ken.t 
bien éle\"és sans dtre qat l'on est, de façon à. mettre 10D 
peut dernere a l'abn d!"< coups de pied qu'il mt'rl~? 

E. G., Mont·$Ur-.\farcl11enne. - Votre su~est:on ne man· 
qu• P"S d'mt~rèt. Nous arnns d'aUleurs lmtltùé, Il y a une 
dizaine d'enn~•. le con~ de lé;;end<> dont vous parlea; 
notL• &\'ans du y renoncer faute de place. D'autre pan. les 
nfologismes et 11ébUJOS1tés signalés <tans l'artlrlc aur l'eac:roc 
ne sonwues pas plutl>~ des fautes de typographJe? 
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Des chaussu· H 
res cirées aa.,... 
N ugget attl • 
rent toujours 
l'a tte ntion. 

:MUGG$T" 
POLISH 

/ ' 

1 

Rotterdam-Lloyd
cR01sIEREs 

AUX INDES NEERLANDAISES 
En PREMIERE Cl.ASSE avec 13 JOURS à JAVA 

--HOTas ET REPAS COMPRIS 

Frs. b. 21.500, 

:ROISIÈRE en MÊDITERRANtt 

Holland - America 
Line Il 

Semce rapide de Rotterdam à New-York 

•••• 
Agents Généraux 

RUYS & Co 
RUE DFS COLONIES. 58 - Téléph-: 12-89.90 

BRUXELLES 

Les Dominos invisibles 
NCIUI J>CU'liolu, d41t• notrt d~nier numtro, de la• Roval< •. 

Et noau ~ tgrtn1on1 dt1 aouventrt. En t:ow& un c:u.,trc,. 
que nCIUI trouvom clam lt1 c Souvtniri d'un rtwkte ., 
Il met tn 1c~nt Maurie• Compton, le bon ;otH'Mlillt·lngt
nfeur que lG mort enleva, pendant la guDTe, cl l'amlltt ,., 
cl l'utfme de tant d'ami.t et de qui ks drôl~ttS mlrl/lqt~t 
et la richesse d'lm;i(linatlon sont deml!!lril'I prü~tu cl 111 
mtmolrt dt bl~n du ;ounall•te• d'al'ant-gu~t. 

L& •Royal•• t.\-alt une pbyslooomie SJ)6clale le m•rcredl. 
Jour de Bout8t. Les m&nea lndua~rlela trt.lloDa. 1 .. mem .. 
~m de flnancea d.,. Flandres •'aaseyt.lellt aux mtmeo tables 
lb venaient prend~ langue, ~. t.vec lei plt.~. leo 
mletuts de la '1e bruxell~ qu·11s rapponers~nt dalla lrur 
~Un. On le 1&\'alt e-., quelque!ms. on leur en faisait ao
crottt ... 

Un jOUr, M Camp1on tn\'tnUl. à l'mtentk>n de l'un ô'tu' 
une de ces twnlst.erleJ Il froid dont Il .,.._,t le M!<l'et et pour 
laquelle U me prit comme complice. 

D nous arrivait IOU\'tnt de déjeuner à la 1 R.Oyale • et de 
Jouer. aprù d~Jeunor, notre dem!-ta.SSe aux domlno1 r,.. 
to11m6s. Peut-ttre ne connatssei.vous P83 ce Jeu-lào On ~ 
les dbl la p&rtle noire au-des.ms. c'eat-à4ltt sana monc.r~r 
le& points ~ !lldVrMlalre. Il SUfü que VOUS COn\·ent~, RVl'C 
votre paril.oan, que te mot.• Je• ou •mot• ou c mon• at11nt
flera del' 1 u•: c tu• ou c t.01 itou• ton• dudeux:cll• 
ou caon• ou caot•: du trois. cnous• du QUatrt': 1\-"0US•· 
d u cinq; • tla• du .ix S1 ,·ous n·employe-. aucun d~ cei 
mots. cela voudra dire du •blanc 1. 

CODcrétoo.a. 
La pc>1e est à ~&1.'I. Vou$ p06eZ le doob1e-qua1re ta race 

nOU"e en l'alr tn d'5&nt: c Nous allons n0t1a, amu!ir".:t • \'n. 
tre advU$1l1~ r~: c Je \eux b.en' • ,·n m't 1f' • f!t u 
- ou: c U plt\Jt 1.0UJOUTS! •.<'li met le 4 et 3 - ou •Tan' 
mieux!•· 1 il ~ '" t <t bta.'lC. vous oontmuez en f .lllrDl.'· 
sant le M d..,..,.nde et tn indiquant votre nou\"ell• pooe. 
Ainsi. lei> partenal~ n" se .ont pas montr~ leurs d"" tl., 
cependant, le J~ consl"U1t 'ur la table est 1rréprochab,.. 
rent con•tru1t U sulht 'lle retourner les dt<; pour le pmu~ 
au spectateur 

Au bout d'une d•mJ·heure d'exercice. un enfant conac1•M 
et organisé arrive à Jourr rort proprement aux d~a rNour. 
nu. 

Un provincial qui occupait tous tes mercredi.<, à MjeuMr, 
la table vol.6!ne de la n6tre. nous regardait faltt &\te de& 
yeux ronds; ayant remarqué son emoi, nous avtona ll0"1. 
apres chaque pan,e, de rel.Ollroer tes déO ce qut montra 1 
un leU parfal~en~ ajusté. 

Un Jour, le pro•mcta! n'y tmt plu.< ~ n""!' demanda Il· 
m1dement comment nous oou' y preolOnS 

- Mon o.eu' rf.pondtt Camp.on. c·eosi sinu>!•· tious a1·0111 
tellemeM l'habllUde de jouer eo.semb!e que DOUi d~'lDOI' .. 
reciproquement nœ j~ . c est. sJ TOUS •oula. un phén<>
mène de tranetn116lon de la peosè<! 

- n y • dont b1tn lont".m>l):; que \"OU.. raites totre partit 
à dtull? 

- Environ d1>:-hu1t ans• Tous le& Jours deux !01&. • midi 
èt le aotr 

- c·e.~ ac• pomt , dtt Clllllpion, 0"" nou.• l>OUt'Onl mtme 
;ou,, &mu dt~ 

-Sanadts? 
- Mals out. ~11$ dt>. Ainsi. quand nous voy6aeons •n cM· 

mm de fer. quand nous 'Ommts obllges de l•tr• le pied d• 
grue au coura de quelque reportage. nou.. nOU& ~yo>.~ 
n imporw- ou l un tn fare dt \'autre - et noua JOUON 

- Al!ONI donc' 
- n n·y a pao d• allons doM c·est comme "" 
Et a·aru--n~ à mol 
-Veux~tu q,ue nous montnons à monsieur" 
- Je \'f'UX b1tn ' 
Now appelàm~ ~ p.rçon. !Ul comm&ndàmts d tn:...a 

tes domlDOI el llmta I• ~1te d• nous servir ~ de ~ 
dM que noua ellmea l'air ô'l!tudler un mstant. , 

- Au doubl• al7 la -
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«ETRE UN HOMME ... comme les autres ! » 
H'en..oe pu Il l'aœbltlon llJ1Ume, comme Jt p1at lf"tt'\ df•U·. 

dt toUli cc1.1.a qu.I. '1e~ d VD au.rmt1a.1• l.DkmH ou 't'l•tl:t.& or._ • • ';llttm.ul P•r ~• m&l•d.tt ou 4H nch reoou•..Z.M. cbf'rCa:.. 
par '°'"' let aor.-a• ~"· 1 rf!e~.,..,.., ·~ t~.wu:naa. IUM J•IO.l:AilM &lJ:lao.n. U.G.1 ilt:N 1 ~O.Altfc 

St po!U'tanU .•• 

81, au U.f'\I de fatro uac• dt mldtuUcmt de fOTt int oa de 
droii.Jtf da.nnr•u.aa.. qal ac1nno1. 11 • • I w1bt q:1·•··• Dt te 
Ncùactas.. ou ' ''" dlm. d\IU - tl Ua Mml ~oa - ua.•zn d'ftDb ... reco.r• & .& tdrac. ~ dt r~n~·· doal ~ 
ptaUQ""• a rt•.iuu.oc.nt &t IDOD4• m6dluJ u qu1 compte cbaq>.a Jow pl1U d·adrptn, l:t ctt M ~aMOa.nf'n m\ p.u d'a1101.r 11 &OOC• 
t~mpt e\ .-ola:il•lre.au.nl oli l'hldtnu 111fm• t:1:1 ofcllat•Dl le 
-IU lftO'A •nnUflf'llt rifJ qu WH i. ll'UI porwe l.tnlll~;1t. tt qlll 

- Je ne l'ai pas. llllla J &I le douo.e Clllq. d.lt C.mp1on. 
Et Il pooa aur le marbre w1 111v1.>1blo dvubl&-elnQ. 
- Olnq et deux, ris-Je. 
- I>-ux et quatre .•• 
- QJa'.re et aile ... 
- J e pag.-. 
- 61l< et trois. 
Bru . .,quem~nt. Camplon arr~ta la partie. 
- Le Jeu eat !trmt. dlt-U. 
n fil le almulacre d aballre ses d~ et de décoovr1r. en 

l'5 tiaYuJant.. mea dommœ 
- l'r•lllt'-dtux P:l'Jr '™>l dJt-11 dllne \'01< et.lm• 
~ d'un crAyon b;en taillé. li marqua 32, à c01.- de aon lnJ. 

Uale •ur la table. 
~ provtn•IAI ~lt: ~ doute se &C'tlta1t.-IJ devenir ldlO:. 
- Vouo etes vraiment tr~ tons. asttcUlll·t-ll. •auclla que. 

111"0 1mulé le ges1't de 1 !Aire le Soupe 1, nous y &lOUtionB 
celu• de DOU\ arnir a nouvl":.iu de M:·m d~ 1mag1na1r~s 

- Out mon&J•ur est &"-"" !on, rèpt>ndalt camprnn: m~ls 
n !rere <1ll bCaucocp plus l<>n que 1ul: c 11 me rt"met qua. 

tr• ~st-<ltx-bult po"1ta en c:;,at et li sACne presque tou 
l'liil 

lml)('MUrbGblta. nou.< entamân1es la lK'C~nde Partle. 
Ce rut au mlllru de cette •<'Conde p&rt!e que le pro\1nclal 
1 .. v. l0l1t • coup t't t>:1l "nn cl..apcau n $(IJ s.totalt bru~ 

tnt mum'L~ <AllDmf' saint Paul sur Je chemin de Da-

- Vous voua • , • de mol. beu11la-t-ll Vou• e:es te., derniers 
.. lmb<'eUes ... 
t :i. no'ls ré;Ylnrllmes eN<"n1bte. a,·ec •un mOde.sto et bOn 
rue et ane ron• tcUon prolonrte: 

- S·~ · :œ dtux a.-a'lt-<lcmttTs •. 

LOCATA!RES !. .. 
Il ufttt Qut. \'OlJS folrtniez. d~ns te dt ,1 ou v()f) mo"t'\S 

Ir 11trmet1ront les 20 p c ~u ct.p1ta1 q 111 vo:i. lauarsn 
;10U1 erhct.tz ou tt:-..... ru1tr wotn mlL"JOD fOU rt01boWJWJ 
Wltt ll,.\.pc;Kf1l'QUt" oneit:U.."PI el uou. \'OUS prf'~rona lt~ 
90 p e ,œ1.1.rnta mo~enn tnt un Lnt~rh an..ucl de 
l 76 p e. seulrrnrnt 1 • 

"" "'1f'<al Ill••~ et rtt ID!trèl.! &'lreon.ront enUt~ 
mtnl en Ylnlit a::is. PBt t'Jti;t"r.1,u~ pat <.t~ \trJ.f"mrn•s 
annuels d• 11 o7 &o oar M' W E 1ranc. d• rap113J otito·nu 

&:\pose:i 1mtnr<i1utt'mt·nt \ülre ca., r;.u~ ~nga.&t'tili.'m 
lltJC'lln pUl.lf V01Jt . l'l'NlO:'li 1 NOTHf: OlE..'i •- a • b 1 
t.Yfnue tJaur1c. Maetf'rhuc-& ti:"J S.:haer;,,tt"'·Bnn .. 11~ 
n:.ue:ua ouvrrt.a Pt>ll!' tPO.Sf"l&ntn-Pnt.a marc11 mt·rtrf'd 
n ••ndrt<IJ d• 2 A 4 Il e• •UJ rendta-\OUl l'el lb 34 91 
A~ences tte~1ori1tJt'fl, re rrvte.a à coUauoro.i.eura non<> 

rabtemem coru1UJ1 el acUIL 

tnr ,,.,..._~tu d'obi«tr lu ''n.lr.t, ht«t9l,ooroblt• tf da,.sblu ""' •w~• ..-uqu· pou lttr orta111t.1"-f" 
O'tll OOUJ" comkan C*U• lpo.t•.:Ke n ~ wtp\:.k°.s::n.• te~m...._ .ia • a zaou-e ~~ qw po~a ... t.-u:it u Du~ ce- 9Ui(-arlu~ 
-~-. dMJ.DW>ttn• 1°1Altll1'l dt Rtthf'KCAn ~lbitaP-IQ"'U :!r 
,,...,:. alti 1rac:l!'U..W.MCl .. 1& 41•Poslt10D dt \OUl.t PtUOIUlt aduli.t 
lul tD rais.nt la dt'ma.odt tcMt .. l.l.D re:n.rqul"Jit ouns11 dl)CuH 
tDtot.11rt lllu•trt IUr le Lra.Ji..mtat du dtl.e••ncu ,,;. • ndU1•>ru 
'' sur lu utral"rdtD&lttt PQUlbWtft Uatr&pe:1.1tlq .... ~ dr.a•• •il .f)l.Ct/i(U .\otftO!IGI O«A.SA, f: H:.13 lt':Dtdt or1ui0Ulfra~\Q\J,f 
o:traut iou~a lu ca.n..cuu •tt.nt:tea. et dODl Ir Qiirpe liltc!;!&.: rteonna.:t e.h•q Je )oiu l• be'l1• 1aptrtorlt.I 

Adr-paer ln dtmandea l 1·omce Pharznactut1Q1::t tulst, M"r· 
wtc" A, 24 rur Antotllt Daiuatri.. • BTu.uuu. qw 1 don.Dru tu!~ 
aQUI tl'IYelopi:'t &DCIDTml 

Faisons un tour à la cmsme 
c·en est fait 1 La gue?Te est d~latœ dan., nO!I =P6-

1Ple• et dans noe boLS 1 La guerre 1 Non ! car Ira lnnocrnte3 
b( '• ne se delmdem paa : c·egt le massacre qu u faut 
dl.re Echalote, elle. ne t.utraa pa_• une mouche maa tl fa~t 
reconnaitre 11 i't!le plume usez lrold•meat un P<'TdttaU 
el qu'elle ,.,.commo;!e av..: a~rèœte les lltvr"' row. <' œ 
!al""'1& dor<a. La voici a·appretant à cxccuter w1e chlpo. 
tata. Con&ola;s. dressez rorellle : 

Perdreaux à la Chipolata 
F"a1le$ prendre couleur a du brd rou~ en dés fktlrtt· 

le f'alt.œ un rowc dana equel vou.s r.1~ re«:=: des mem· 
bres de perdreaux, mouillez &ie<: boualon ou Bovnl, met.
If~ cllal:lpianons, lard pet!!-' o:gnons pas.,~ •~ ""'1r?'&· 
S3UC't~s cnont vous aurtz !i-tt trots d'une- seule '"n les 
nua:11 avec du ru. et que vous aurez !ait ltH:i.u" 6Ur le 
ertl. ddicelm tn$tut,., et dont ,..,ws aur.-z Olt la peau c·..e 
cc que l'on nomme c.b:PVls'&l. ajOu:ez dea rnamms grillés 
ou des truffa. rai ... < cuire le tout en.s~mb!e ue<: bc'll~u~t 
flllml. Etant déa'ntsse et rédu1• 11 wn pO"u"lt, serrez avec croutons !rita autour . 

Erhalote a oui dire que de Jeunes poorroquei... pcuven~ 
ir.,.. bien .)ouor IP rôl• de perdreaux. Esi.œ vnu? 

Pâté de viandes 

Po· .r faire un pâté en ~rrtne. les can:.rds. ptrdrlx ~a:. 
Il!, pigeona. etc. doivent l!:re d~ On l'-:ne l>JOl'>Slê

~=nt les chaln a,-.., •a roi ... Cl compr..:ne .r out au 
JnO)'<'n d"un~ plaque que: 1·ou p<>se our la '-errme nt que ro.1 
>UrcharJe d'Jn poids asse-• lourd. et ct'I• à h sorle , tour, 
On r,at:.rera le ~"ut lfll lr!'.ldemam. en h"'.:.t"f~a WI pc=~ la 
iJla.<;ne: on recouvre de i;tal>Oe et du couven: e. 

Pâté en croûte 

On 'ait w1 '. utUe""'e m.,.Jlé qt:? l'on rst r.lr dt- ré'=lr 
tn tmployant la Ir.un n poudre llOt....:'."k. On bOl.OTe .~ 
ronn-e: en falunt un tr O'J =he1L.1Urt au m.U eu ..,..o 1r qu3 la \'!\peur &0ne On don~ U\'f'C 1aunl' d',rnt rt on fl\h cu,rv 
tU tour On ~rrse. par J chc-m.t.nec quand l~ P3'i c.st C'.!~t. 
une gc.ec de ' ... nde ~t ion pct.t verre d ea.i-<1 .. v.e o" <le nuutre. 

ECHALOTE. 
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Ce que le film 
provoque: 

I 

~·J / ) ' 

9' 
I 

Wll 
DU DENTS 

DQir l'tlsii;"' 
Pour avoir les dents 
saines et nettes ..• 
Il faut enlever le FILM. 

Le aort de vos dent• dfpend de c• que •out faittt 
pour les debatl'HHt du mm 1 Ne courez pas le 
risque de mttbodet ineUicacH, uchant que ce film 
peut avoir d'auui •tt'Îeuau conlêqueocet ! Et sur
tout, pour l'tmail pttcÎ•u• de vos dents. ne vous 
sen-u que d'un dtnti(rice 1pécial Qui tnleve le fi.lm. 
Ptpsodent nt le dentifri('t • tpHial contre If' film•. 
ll est u .ns pan1J contre uttt vi.la.ine patine qui 
apporte tout ln 1eormee de Ja C'8rit'. 11 Polit les dents 
qu1 recouvrent ainsi. ou con-.nent, leur brill11at 
aatu.nl Ea: ceJa ••Dl aucun danc:er,ttant donne que 
Pepsode.nt ne- cootitnt aucun motdant : a.i pooce, 
ni acide qui r,Wne altaqutt l'.tma.il. Pour avoir les 
deoh plus b anrhH. plu1 brillantH et plus s&ÏDes 
employez donc Pep-9ochot J 

PEPSODENT 
Dmtriji<t spf,ial pour t•tlrwr 

lt Ji111t 

MAINTENANT 
EN 

TUBES 10 °fo 
PLUSGQANDS 

Livre. nouveaux 
MADEMOISELLE DADA par Jeann<' de C&lonn• de 

Beaufatct tEdlt. Ltstgne, rue de la Charltt. Brux•ll~l 
Un roman charmant. le roman d'une Jeunr Ypro 

d'avant-1111crre, la \'lt bOU11<eo1Se de la '1•Ule >llle avant ls 
bombardements tt la destruction. On y revoit la cltê qui~ 
ou chante lt cnrmon. ou tes gens sont tranqJl!les et slmp: 
comme les ch03<'s ellrs-mèmes. ou mad ·mol.s<'llc D•d•. arn
slble, prlmeMutlore •L personnelle, detonne quclqut pl'U 
mals SI jollmrnt. avoc tant de bonté •lncorc, que tout I• 
monde l'adore PhL" que tOllt lf' monde. phl.8 t.otRlrmrnt 
sen.'ll.llte Marle lui ••t dévouée. Mane au cœur •tmpl• 
qui fa•L pen.str, rn mow tragique. à la Feltcttê de F\aub<!t\. 
Le: roman nt, t-n scimmt. Cf'lut des deux ~un~ flll~ do:::.l 
lrs destLntes &Ollt paralltlement fra!cbes, dans œ mUIN de 
bonnes Rf'nt. notab!f'• un peu goun:nf-,g, mai.s IA.DI an 
pet>Stt, dent•W~re• aflles et rtsign...,; commcrcant ... cu
n..- et bavardta L'atmospbëtt est dfüct~. L'avmtun 
ne l'eat pa.a molDS' c'est i.n rourlre. parfo:a mébnco!.qut 
parfois dramauqut ma:s en toute dl.scrtuon. rt •Il• NI ,. 
conltt dana un •tyle rmu, familier, sans ttdlttehe d .nut 
nouveauté avl'C une vtr1te d'expression sou..ent prman 

Reçu: 
- Lt• Coulb>ta du Dtctf011nawe, par N~I S1m•I 

c Nécessaire aux étudlant.s et eco:1ers, utile à Measleurs 1 
nvocat& et krivaLns. tnd1spensablè aux chercheurs dr: m 
crot.st!s. 1ntere&58nt pour toUt le monde • Alrul1 a'exprun 
re<11l<'ur et. ma lot. l'tdlteur n·a oa.• tort. L'idée de ce 
mRn1ere de d1cuotina1re des S}'Il<lnymes est teconde. T 
lrs mot.a de dl lAna:ue rrança.ise y sont pa.Mt'$ en re11ue, 111 
,,.15 de 1r:•1'"' divrrse' accepuoru. et avl'C 1·exptts..s1on prtc 
et propre qui traduit ces a«cpuons •pèc>al.s. On 1 <Oil 
5tate que le \trbe àllîOU' donne lSS s..~ù.UcaUona d.Hfl'rai•.a 
le vt'rbo fi~ 316. le •·erl>e fau-e 9~1 ! L'autrur qui 
réall5'! la un tour de force etonnant. ne s'est PO& plqu~ cl< 
purisme. et le paon lui reprochenut '"'"' doute de ne 
acc:ompafner d'1n peut &liII• a•·ert1SSeur dr:s lnf1m 
comme nlounmrntrr, 1.:mat1onner, saccader L'ouvrage- n 
~t pa.~ molns t.xtrrmcmt'flt 1nt~rœsant l't utile. QJ:1cooq 
!.lit mrtier d'tcrlrc dMra1t l'a\·01r t.ouj,urs BOUS 11 
<En Uvralsona à fr 175, chez "éditeur t.eon Lnmta. 47 , .,., 
du Houblo1\. > 

Les anc1r1111t.t melure.t liegeOl.$CS, par Pol Dt Brume 
mgcnteur A 1. G, Lr• L1égeoa. ne seront pas ,.,ulJ 
s'h1tért.:!...\tr ~ ce lravatl, Qui n·a..-ait pas encore tl~ rn• rr 
prt.s. O,i:rc les mesures locales, pied de •amt Lamb<·rt e' 
pied de ••llnt Hubert. r<•pe<:llvemtnt ~ dea mestlrrt 
~iraircs e-t but- des mt'SUrf*' de commerce. 1·aut.eur flac!» 
ltti unit"• q111 turent e<>mmunes à tout l• Pays-Ba8 tl dCD 
on rrtrou\'e enoorr d'°.s tra~5 dans les bO:mtcra. lts lhTtl 
les aune::. .. quJ o•ont pu t'.llt1ê:ement ~paru de nos cam 
pllilnco !Tl"~te pares prècas et chlres Urks a part d / 
Bulletin de J lnstltut archeologlque l.ieeols l 

- D•mal~ caodt-octobreJ - .llumero •pklal oot1.<at!' 
au nl'U\1Mne eonrrês d'utrolot!ie 6ClenUflque. - PronootlC 
~, .. O""'""·"e t•c 18. ,.,,.~ ....... tt• c: .• _. ... _ """"'"•"'" 
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''Pourquoi Pas?" . ,,,. au cinema 
ALLOTRIA 

WWy P'o~ aL~ à un vaudu1lfol Voilà du nouvea~ 
•Pris c Mazurlta •. E\1dcmmrnt. é·esi une réuult.. une 
réu.soite aur le pl.t.n .,.udeTllle, voilà 1 

Maintenant, on peut bien ~ figurer qu'Un metteur •D 
acme d• l'envergure de Willy P'orat ne met psa la main 
à cette pâte-là aam produire un chef-cl'œuvre. c Allotrla • 
est un cbef-d'œuvrc. 

Tout ce qi. on peut mettre dans .ino pl~re mouaseuse et 
~gere a·y trou• e, gcnt!rfll!ICmcnt : erAce. t 5prlt. flntio\t" 
Elégance, ad!TM<', flnll Un bljo111 tl y a d'autres cho.""~ 
encore : des lrouvaillca d, plua pur c cln~matograph1'me • 
des trouvailles qui LOUt'h<nt au gélllc de 1·1ma11e F.xrmples 

Un Jeune homme est 1· .. nu lrouHr "" petite amie pou1 
lui annoncer KS fbnça-1c.s a·1 fait, c•n l'attc·nd chrz ou 
f uture pour la cérémrnle. ~bis Il n·= parler. les mtnut"" 
passent a!freu.sea, cl dons son 1ma~1nat on cnl:cvl'tt Il 
con&tl"llt la sccne qu1 aura eu quand U se a.·1'11 déclare 
Une ombre aon ombre, 1e détncb" de lui, l'ombre de la 
petite am.le ae druse et l'on D&lls e au ron!llt que tW. 
la cenelle du nulheurcux. 

L'arrhée d'un visiteur c; ngc le cours de ces ldera, et 

C>)mmentl C(l visiteur ~t un cher ami qUI est aiwt 1 an: 
de la petite Mlle. Cette foll t'rl ne IUCC<'aSlon d éelaln 
l 'ln!ortuné f:ao~6 •oil 1 ami trompé se dra.er, •-m;;fln 
dcnnt lu!. Lo.> poing d• 1 oit~ Jaillit d• l'écran foorme 
1111 bouche se tord se. .rc:u lancent des l!:immes et nous 
TOions l'image du fiancé dlmlnun d mlnu~ dennlr tou•• 
!l'Ute c13ns un fa:Jteull lm!!: V .là qui pe~t s appeJer 
J~ue: de rtlna;;e a vcc ps "Cbol<>1:le 

CINEMA DES 

BEAU X -

A R T s ILS ETAIENT 
I ITRO IS 
L"œuvre de LILIA\! l lf:.1.Ll\IAN 
l\. l agi~tralemenl nuse en sc(·nc par 

WILL IAM WYLER 

L..ne di•tribution éclatante. 

MERLE OBERON 
Miriam HOPKINS 
JOEL Mc CREA 

Ou l'on aperçoit ellCOl'e le tem~rameot de Wllly Fors+., 
c'est dans 1a manim dont 11 P!Ûente aea peraeooaeea et 
met en lumière leurs réactions lntEr!eurea. 

'On beau Jeune homme ee regarde d'un œll acrutllteur 
dans la glace; oui. c'est œla, Il est parfait. Content de 
luJ..mëme, l'atr conquérant, U s·avacce vera ta aaUe à man· 
ger du paquebot sur lequel U roYILi'?. n marche •era une 
table et nou.. vorons son visage se rembrunir tandis qu·en 
un éclalt, l'écran nous montre une place •ide. 

0 est dlfficUe d'exprimer en mot.. l'effet pro<luJt per 
cette petite scène, et c'est peulrétre la meUlcure prei:ve 
de sa quall~ si lolo de la llttérat~re. tout en rayons et 
•n ombres. tout en mouvante• Images. 

C'e..t, évidemment. Il. ce rote sl finement cin~matoirra
phtque de l'œurre qu'il faut a1trtbue1 le vit lnto!r~t qu'elle 
SU5Cite. et l'intense plaisir qu'elle donne au li>eetaLeur, 

ll faut ajouter que Willy Font a été DdmJrablement sent 
par se• tnterprètes · Eleioz Ruhmann est partait d• d~· 
tlnetton, de mes•re. de com!qu• du mellleur alOI Dans .son 
genre Renat Muller n'arrive P•• m•Jlns à 1'6ctllcncc, 
tand!a que 1a Port~ femmiru, est ttts Joliment tenue PAr 
•rot:> charmante.'i Jeun<-s frmmes. 

Nous ignorom le nom du mustclen qUl a cou!• dAm 
tou• 1"5 CO'.ns de cer:e 'l!lDable comédl.. l!OC mus.:que tnte: .. 
llgen:e et SOJ;>le. rendo!1$ hommage à cet lnooMu. 

JENNY 

Ce n est pas un film pour pcUtes pens ~nruttres. Cc o·~ 
pas un !:.lm prude Po:l!" pcnonnes Jlà><'S. non. c'est ~n 
film quJ. résolument, s'enfonce dam IUl CC"t:L.::3 ml:.c<l ln· 
l<'rlope, dans • e m1heu • Pour lou~ dire, ce QUI n •Joute 
rien à sa be:lute mais n en re•ranch<' rtm non plus. 

Jenny .,,t une lemme Qlll a de •rts:es ucrot:?Aoces et do 
pe" recommandables acW•·•tes • •Ile t.cm une bette de nutt 
luxuE'\1$1', di'ICrètement dlssimulee au fond d'Un jardin. Il 
s·y pas.<e des cho.ses. quoi. des cho.ses 1 

L"a.."\..v:>c1" de Jenny n'est pa.~ content pnrr!" <o·euc fl\lt 
des folies peur un cigolo dont U "'t Jnloux d'alllflW'!I Au 
surplus, Jenny a une !Hie qu'elle a lait tlr1or en Anglr
terre et quJ ne sait rien de ta façon dont est gagn~ l'aracnt 
Qui pale son l'ducation Un Jour, ente !Ille s'n•·tse de re-

STUDIO AREN B ERG 
CLAUDETTE COLBERT 

MELVYN OOUGLA~ - MIC!-iAEL '1ARTLETT 

Mon MARI. .. Le PATRON 
UN CHEF·O 'ŒUVRE 0"1-iUMOUR 1 



jOlndre sa. mère Faut-Il dkrtte l'trool de cell~ et =· 
ment elle essaie. mal.a en vain. de d<mner le chanre à celte 
want ? On soir, pour en avoir le cœur net.. la Jeune flJlp 
se lait condlllre a l'hot.el ou travalllt aa mère tMt 'M<>
cente qu'elle soit. elle se ren<I compte unmt!dlatement de 
la nature de ce i.-avaü. et pour qu'aucun dout.e oe subsiste 
dans eon esprit. un vleux llOC('W" qui la preod pour une 
penotonnalre veut la serrer de c.rop pn:& Survient le gigolo 
que Je dégoOt travalllAlt depull lonrt.empe; ll emmène U. 
Jeune l llle et une Id.Ylie •'~bauche, pul.S c'est le gn.nd amour 
qui lave des souillure&. 11• p&niroot toua les deux pour 
commencer une vie propre t l'~traoaM. 

Tel est, a l'état !<jUeletttqtM. le tr+a beau scénario de 
c Jenny •· Mme Fran<;o~ RœaJ -.ume le rOle de la 
l mune déchue; Llaette L&nYln eet aa !We. et ce IOllt 
MM. Ca.a.ries vanel "t Albert PreJean qw tncament respec. 
tlYement l'll.$$0Cl6 de Jeno1 tt le rtiOlo c·esi comme on 
le volt. une dlstrlbutlOn de quall!A. 

Oo ne peut que dire de Mme Ror.&1 QIH!le est la pttlee
tlon mème. SUr eon !ln ~e se ~nt toutes les nuances 
du aentlmenl.. Quand elle parle t aa f:ll• •l y a un monde 
d 'lnqUl6tude. de recrets et de bon te <'·•m "' \'OU, dans 9eS 
Ct.ates rare& Elle eot tour t tour caaani.- •t rude a<ec .es 
pattils, suppli&nt.e et dêseapétte avec eon trop jeune ami, 
brlaée de douleur quand tout est (• pour elle. que sa nue 
est partie et qu'elle retourne à soo a!lre•tx wHter. 

Les sombres yeux de M. Charlea Vanel er •• t.ou.r p:irtl
c'"1er de son talent conviennent tout • lait a soo rOlc et 
n~ rec.rouvo~ avec plaisir un Pr~jean qui vau. bien celuJ 
d.• !'Opéra de QJ.at'rou& Que 0011.1 eo l!Ommes déjà loln. 
11on Dieu, et que d'eau a coalé eous les ponta de la Cité des 
cmbres 1 

SI nous voul<ll!S nou• placer aur Je terrain de la morale. 
« JPrUl;f • pourrait y rec:ue1IUr des p&lmea. n')' volt-on pas 
l~ vice punJ par un wer de douleur et la pureté tl10m
P:ante? Et ce!& .arui le moindre pompién..<me. C'est là 
L: e rC'.l.Slllte remarquable. 

' 
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SCALA 

MON EX-FEMME DETECTIVE 
Le début de e<: mm ti.t JM neureuse trouvatlle: un cou

ple &M1a su.r un canape caus" lamtlleremen~ Tout-à-coup. 
lea yeux de la dame a·arraod!Mcnt. elle regarde avec krteur 
le fond de la chambre. Nos r.gards sul\•ent lea alena. Ctll', 
trèi habilement. la caméra a fait demi-tour. Que voyon .. 
noua? Lenl{'.nient, un panneau gltsse. Grand Dteul A quel 
drame allona-nous atlllster!. .. Ce n'est rien : la ûte bien 
ra.re du maitre d hôtel a·<ncadre dans l'ouverture c Paa 
de ctntma ce aolr, Monsieur? • Oui• Quel eoulaaemerUI 
Le mona>eur cbl"Z qui nous -ommes ~ un ttran que 
le panneau dlll>tmule quand on n·en a pas besolD 

" ptmt 10rnmts-nous rt\ .. tnus dt notre bnol Q!Jf' te3 yeiiJS 
de la dame rt00mmencei1t à eXJ)nmer une ~lb~ terreur: 
cett.e toi.. c'est la po~ qu'e!le regarde Cette po1w t 
lcnt4"ment ~mr ats cham1~res. $ùremcnt nollS aJozu ,.oit 
apparaitre un<' ma:n aerrant un browning l Non. c·e.t la 
dactylo quJ 'lent prendrt conge de son patron Cela c 
un climat, comme on dit auiourd bw Tout cela est trtl 
pbotostmque et trts c drame angl•l.S '· C eat. transptlli 
dana le domaine de 1·1magf', la méthode même de Conan 
Doyle. quJ cond1m toute l'utrarre. Tandl& que. d.ln• • 
Came~ « Sprckled Band ., le graod conteur anglat. am .. 
glnalt de !aire dt»co·nclre. dan> la chambre du crime. 
petit M'rpCnt dont la morsure était monelle. l'auteur d 
film ima~IJ1r d't nlermrr un• araignée venimeuse dans u 
capoule de w~lutane On glL:>Se c<•'-" capoule dana I~ vh 
menlll de la vlct1m•; è. la cbJlteur du corps la gt'latlDe Ion 
raralgn~e. l1Wrtt, ne manque pas dïnoculu aou \'Cnln 
!allait trouvM' e<:la pour e'<!lllquer qu'un JOC&ry parfait 
ment bien port.Ani pQt U'mber mort pendant une COJ 
sana aue perzm;ne n'eCt u~ sur lui. °""" qu11 y et'lt N 
mouidre a«ldtnt. Le prob'ème 1 ré$oudre : troonr 1 
&'11. Cel assuatn lé dtcourre. nsturellrment; mat& 
d·embflchM, que d al'.~ e: \'en,;es. que de cadl vmi 
des, mdto1~ Ulal:.~ndus~ W1lli'l:n Powtl ét'Ol~ au m J 
de tout cela le plu.a alsémellt du moode, avec IOD 
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tin. oea Jt011 yeux expre..att. et eon me:ra1>1e man!~ .. 
ccmmettre dtll aatrea a- eaprtt. 

Jean Artbor lui donne Joliment la r6pllque. Cette cbar
nt.e blond•, amértcalnt oent pour cent• pœsèd.e l'art 

·amtt l'astuœ à l'!nîénulté, Elle le fatt &\'te un natuttl 
parfait qu'on se demande ai ru.- n·- PM ainsi claDI 
prtv6. 

Noua avons auast beaucoup admlr6 Je maJtre d'b6tel, rea
turwc. at7l6, uprlmant par toua aea po.- combien Il 

aan mslLr<' ld!ot. 
Aucun mértNr dana ce film endiablé, étourdJsunt par 

oompbcatlona tngénlcueea, atnon le spectacle bien connu 
'wl• coune de chevaux. mais 1ea Images aant admlrsble

t éclalttal, avec d,.. efleta de tran.spoltt2l()e ~arqua
Sommc r.oute, un film attrayant. 

FILMS EN COULEUR 

Comme OOU.• l'avona annoncé. la couleur atr& le crand 
Cl'•nt • clnfmatographlque de la Mison. IléJil, les Jourux fran<ala ru. tarluent pas d'éloges eur un film qui 
cnt de faire eon appar lliln à Pans : • la Fille du Bo1 ,_ 
audit •. 

c Ici. écrit M , J.·L. Cro•-e dans • Le Tempa •. Je v~tt
t ~ale la aplendeur du corps qu'll habille Le acénarlo 
t aboolu=t remarq nble en blanc et noir: son csrac
dn.matlque, V&1'lë. plttore$QUe. pourn.lt au!flre à lu 

le &uccà total; or. J'actutl ednarto ae p .. ntt 
la couleur. ou plutôt le& couleurs, non plua soua la 

rm~ d'un arc~iel dt'sordonnê et dMu.nl. comme oe fut = dan.o maint -..1. mm l'aspect dea •Wc08 et ~ 
tela qu'ils •·orrrmt 1 ... una et les autres. lei au 

drs i;enumml4, là suivant le. Jf!llll de la lun\ltte. IO!fl· 
111, taml.<;ée ou vapOl\'ux, clalrl~res ébloulM&Ote5, laca 
cmt ou nuée d'or . • 

Pour tout dire, M Crw,. e>:un, 1~ « La Jl'llJp dU Bolo
ludll > nous di'~ au .....n d'Une féel'le blet encor. 

rodulslble. n n'Y a plus d 'es81LI, c Il y a but • . pour 
ployer d•.a termes de sport. 
OllS attendruna d"a•o.I.! vu le film pour en poorler d&van-

LA REINE DE L'ECRAN 
MARTHA EGGERTH 

-
V1 us séduira dans un FILM 

MUSICAL - GAI - JEUNE · DELICIEUX 

CARMEN BLONDE 

taae. mai. si noua avons trnu • le all!ll"!er dès aujourd'hui. 
c"èl.a. t p&rce q•'ll nous a<mblalt n«<...,lre de hxtr un po.nt 
de doctnne &\·am d·enlamt·r loute d~ussion. 

Comment JUKCr un !llm colorié• t'.•ut-il eiuaer qu'U 1 #· 
prodlllae exact.em•nt h--s coule= de la nature• Ne aenilt-ce 
PM alora qu'on po'.lrralt r<proch<:: au clnema de n·é:re q,e 
de la phototitaphle? D nous 1mpo1 Lt peu que ~ obJeLB .., 
prâentent à nao yeux a\'ec une exa.:tltude touJoW'8 ph11 
méticuleuse. Ajoutons a cela le relief et plus rien De noue 
pe:rmettl'a de distinguer 1 Image d• la mil~ Le son, la 
couleur et le rrllef ne arratent donc finalem•nt. que trala pas décW!s vera la por1e de sortie du templ• de l'art. Ce 
n'est tout de mcme pas cela que non.• •n attendions. 

D y a donc une au•re manlère d1nttrprtter la coult\lr 
à l'knll. et cet'e manlere ft!t sœur de .,..u,. cr•e lts ~nda pelntrts oppo;~rent Il la nature. Que fait un artiste aux 
prtsea avec la lumière? 11 l'lnterpr~te. li y Introduit 808 
pencbaDLB, ses Joies et 1ta trtsta.-

c Ce qU! nous tntèrease. ~: Robert Brbl.ach dana son c His•.olre du Cmtma ». c'es: d lln&~iner un tum aua.'1 
Join de la nature que peut l ètre Breuahel, ou Rembrandt, 
ou ru-noir C'est d'espérer la \'tnue d'un C>•lacrolx de 
l'écran. d'un C'unne de t·écran, d'un Modiallanl ou d'tln 
Greco ~ l'écrsn cbacc:n a\Ye u d• formation, l!8 ooukur 
BUn~. aes to0>, personnelt. Ce n·e.1 pas l'exactitude du 
pantalon rotJie dans le vaudeville militaire ou l'œil d# 
l'lnsénue qui nous intt!..-. c·est un film r- ou blN 
dt Mane Laurencin - ou l'on ,., t de ~nè Clair. • 

Voilà cr qu'U faut ètabl., 011 ra pour le acnre m1116& 
Orrv1n ou pour le genr~ musée du Louvre. pgur ou contre l 'art; pour la copie ou pour l'int.erpn!tatlon Evldemm1 nt, 
la prem:ère solutwn es~ de loin la pl•ia comm• d• De q.1el 
eôl~ ""nchera la foule? 

LE MODELAGE ANIME 

Nr nous dr.au.ndez p..a iop J >xpllcatlmu, car noia 
n•avona 18.-dea&Uf <iue deo ld""s a."''' vaguoe Alons, pou,.. quoi en parler • Mon Dlru ' pour ét re a la page. pour ou• 
rrlr I~ champ ux suppœ1Llons. pour <$perrr qurlque cboee. 

On C4'T!alD M. René lknrand Lra\·aUle en œ moment 
d'armcht'-p1ed a\'..e toute "" fanùlle t la fabrlcat1on d'un.. 
multitude de ftll\ll'iDes ru terre. S1iup!rant des desa:na 
anlmi's. M. Bertrand veuL donner n.mp~ du mou•&
men1 par leg d"Placemrnta lllfuument peuia et lllDOmbra.blea de .es flgurtn•s. D \'&. pour commencer. nlCOnl<!r lllla
tolre de Barbe-Bleue, la mu.•lque est de MaW1ce Joubf'rt et. la partition. d~Jl enrr~latrée. a tr ~ '"écu~ avec v~ c.nq c..'iant.eun er ~rente mur1c1era Vn là oui tt. IIlll)06a0t. 

Ce n'fl' • pe_, tout ; ce film sera mlb o: 'OU!eur suh'&nt 
le procédé Pa.1J1levé et leg personnqea • 'ag. n r dans "" decora merveilleux de &01'.lt et de prklSlon. 

voua aves blm entendu 7 D ne s"<w>L PM du tout a• " ·•· noruw!Us agit• .. par un• mécanlqur ou tin·• par dee Parlant fr~nçais Enfants admis ticellea · M. B<·rtrand, •I nous comprenons bien, ltU'Ll,_ P.••••llÎ•••••••••lllil.iliï.iï~auccesslvement devant l'obJecLlf par le moyen d'un c tra.-

( 

f 
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nlling •. des flgw1nes aux atUtudea sradutes dont la 
• Ynthese, sur la réUn•, produira le mouvement. 

:;1 l'on \'eut se r1auror la somme d" travail que re
présentera un tel ftùn, il faut 14\'0lr que pour faltt sortir 
D:i.rb<-Blcue de la cath<'<irale oo Il vtent de se marier, ce 
qut représente un parcours de trente centimêtrea. U a fal lu 
tout un aprè.s-m•dt d'ettorta. 

Le résultat sera-t-il en proportion de ce labeur de béné
dictui ? c Walt and sce. • 

EN HOLLANDE 

L•ecran des ac1 ..au ta n0\1.6 • promt-né, cette semaine, 
dans le be3u pays de la princea.: Jul!ana. Quelles raYl&
EaOl<'S \'!slollS! Est~• dé la phOIOif&phJe ou quelques mer
t"c eux !usains, a mol.na eau~ Cf' nt aoient d"exqu.tses rrl· 
r;ailles ou encore dt'f> Laerrnans en blanc et noir? 

'iiolcl Vollendam uec us maisons baSl<'l! et ges cocasses 
tottUl<!S OU\'Tagées. c·- dimanche, et lt'S habltanta sont 
en promenade. 

Trois \ieux comperes en lar~e& culottes. les maln3 datls 
Jn poches comme il sied à de vra14 Hollandais, suivent de 
rie W'S ,e1mes fllks. lis se dcs.•lntnt en nou- entre les ran
i;éea de mal.sons; au fond, le ciel fait une trouée claire. 

Puis vo1c1 les moulu>.,. l is druSC'nt. à contre-jour, leurs 
1,'Ttt"'lds bras sur les nun~cs qui fulenL pnr troupeaux. 

Q"clq~<• P3l'""K"" champ(ltrta: de mt.nuscules canaux 
Hir l™1~cls on trame les récOlt<'S Comme C'e1;t commode, 
~ te eau, toUJ01u-s à port~e dt la main 1 
Qucl~es Jl'l.)'!'aees c1tadln& achhent de nous enchan~r. 

Au mllieu d~ toutes ces chœes, parmi les sunples * 
th;::.:rs et les tranquilles~ la camera a proment son 
cru d'a:l .•te. 

QµJ pei:: ~ncore. de• ant d"ausal déllclai.aes ttallsatlons. 
r us<'l' au cme= une place da.llS le palats enchanté des 
J\.faso"> N. 
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Le Coin des Math. 
Les trois carrés 

Aln.tl ral"°'111t M D. Laga.se: 
On ealt que 3'+ 4'•6'. 
Donc, pour toul.e >1lleur enUcre de n on a : 

31xft1 +4:xn::=51 n' 

Le nombre Que nOll4 cherchons rem de la forme 5' >< 11 
Et sa r&Cllle cal'tte 11.'l'a de la forme sn. 

Le plus petit nombre de six chiffres t!St 100000, dom 
ract.ne carrée, à une uni:.- pres par Mfaut. ~ 314. 

Par co~cnt. la plus peUte valeu: de 5,. &ml: h•,. 
o·ou 11•e. 
Le nombn• chercili est 320'=102400 
C• nomb<e vaut la aomme des deux canés suivant& : 

9x &4'=368&1=192' 
16 •64 %65336=256' 

On a bien, cn r!lt t : 36864 + 65536 a 102400 

Ont ral$Onn' de mt1me: 
H. Va.nderwpllen, Vil\'Orde; E. Cotteleer, F.s.<elwn. E 

mond De By, Slllnt-Gilles; Arkay, Bruxellt·s: Hrnrt 1.J10« 
Visé; Emile l.acrolX. Ama)'; Ma.~ CUnln Pari•, C~ t 
Vleeachouwer. G.111d. Rodolphe H&uvarkt. Tournai 

Pardon, pardon. Mc:larent d'autre~ chtrcheuri, U 11 a pl 
ptht (llUl 10~400 • 11 ~ a /(J(ll89, carré parftJJt 4 311 '°"'""' ùr carrt1 de 308 tr de 1; ( E:I cet autreJ 1oa 

Lewna.'1, Bn1ulles, J-ph O.,rard. Meix, Edoaard 1 
By (QUI a donne l~ deux fiOlnUon»; -~:me B :J"'tert Br 
xoUrs; Riqum.e LA Panr.e: Marcel Oelaby, Hannul, 
O.. Bru)'tlt, l l<'Jc: A 811~. ;uohs· Hrctor Challo, U 
J Psquot. Jamrs: J ll!aJolinl. Saint-Josse: Ot'Oflt'S K 
Ier. Hammf, Henn Sorgrloos, Bruxf'lle&. 

Le triangle du colonel 
~I. Ru11111ond Lougral. de Cue m "· ntrrroqe 

Un colonel QUI commande à 3.003 hommes - c·e.st 
coup pour un colontl mals nous sommes sans dol1tc 
temps do 1111e1ro - croit d<\·ou-. pour des rolaons tacuqu 
dhpoot'r ll<'S ooldata rn triangle, de m:t."'llcre que I< prcn 
n.ns compte 1 IO!dat. l• ck11X!cme r~ : ~ d:l:a, le 
.._ ·mP 3 ~t a.lmi de smte. 

CombJf'I\ ) aura-t,...ll c.!e ra: ~ ? 

1 ? ? 
Rtçu c~ mol: 
L°"' hnbl.Ub da 1 COm des lita.th t pourra~nMls mo 

n~r deux md1cat1ons dont J'ai besoin? Il l'ow- un auto 
dacte qui \'eut approfondir seul les maths, QU•I ordre t 
dratt.-U ~U1\·re pannt ce ~xlale de $Clrnces qui doa·,.nt ' ' 
chainer. pour atTlvtr avec le moins p05>1ble de dllt1cu 
2) quel' ~nt Jt.>s trais t•t formailt~ QUl a ampo64_·nt pc 
obtenir un brovrt ? 

Mrrc1 d ·nvimce, e.:tc. 

Aux FUMEURS V• u.> pou•·ez ••lnczr l'ha 
fwnrt eu trois )ours. 

uore-r i re e.1.1. · · · e rQ !' !"%' ratre \·ie PlU5 dt trou 
d'e..,tom 1t>. pl.,., d m. ;.s.. haleme. plus de rntbl 
cœur. Rea.u.nn:~ ,otre \f.C""-eur• calmez \OS nerfs. ec 
\'Oltt \'Ue et de\..,loppez •'Otr~ force =ntale Que 
fumlt>Z la riprc•tc. le c!Jare. la pipe ou que vous prlJ 
dtmandn mon lh-re. si Intéressant pour tous les fum 
Il \'llU! IOn µ<;33nt d'or et <5t enYOyè gratuitt:ntnt lm 
mande. Edward J Woods Ltd, 160, S:rand (n&'r 
Londres W C. 2 
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n 1 a t'DIC'~~nt dix ans. .i:;ma;t O.,mu;1<>r, au k>.nde· 
d'une uœnslou ruth nous accrochd per !e l»u~n 

notre vlS!.oa, pour OOW1 d rc, d'lme •·oiX desabwée, avec 
accent de llncérlté qui n était pas remt: c n raut 

que Jo me rrnde A l'énden~. je 1ieill.ls !. .. J'ai du 
wnatwne da11s l"l\plulc ma ~te gauche ne march~ 

t.ro!s bien, Je dola prrndre du b carbonate de soude 
ros los repas . Oui, oui, mon cher, j'ai raté la Gordon. 

et.t. l'année d•rnitrt'. ~t le leu sacré n'y est plus 1 
e veux.tu ? Pl""" aux Jenn<a ! J'ai eu mon temps. A 

au'.ru malmenant ln IC$J>Onsabihté de défendre n06 COU· 
.• Je ft"ral pcu~trc •more. de temps en temll'I. une 

n parce que, t'ndrmment, faillie toujours le baUo.,, 
plus de rtsques. plus de Jongues talldonnées bMaz

œla c'est bien fini ! t 

Ams lie b=ntalt, en 11126, le c bon 11elllard t Ernest 
UJ'\et, né A Glllld le :?6 man 1893 - ce dètal.I c:hro

ue pour l'blslo!re de l'abœfAt!oo. 
emmtnt, le boUire na paa dé:<'lé : il n'a pas remlsé 

matttK-t Apm une courte ~nocle de dépttoa1on. U 
re1rou1·~ g&.lllnrd commo devant, regonfle A bloc. C'est 
eurs. au coun de oe1 dix dt"mlË'~ années qu'il s'achar· 

&\'ec le plus do• rolonté e:. d enWement à reconqu~rlr 
tropllée Qtt'd avait d<Ja gagne l>'•r quatre !ola. 

tA>ult:s ce.. étonMntts v1ct<>ir<'«. celle de œtte ann~o 
peut-ê1re la plu:. œ·1 ... la plus complcte et la plus sJ. 
lœtivc. Elle e.st l'ubot1t~ent d'lm entrainement de 

e haleine, mené nvrc un &Oin tout JlQrticull.er. en me-
i..mps que l"épanOUW.:ment, aujounl'bUI total, d'ure 

auce de l'atmoophhc et dune m.a!m..., pro!<'S6IOD· 
lnégalœ& 

qu'U pr.illquc ~n eOmpé lion, le sport du gpn ... 
- c·~1re ~ls Jannée 1~:0 - Ernest Demuyl• r 
mesuré a\"eC Jrs mel~curs aérosuen du monde, au 
d'él'J'<:U•,. de Jour et C:e nwt. Tua. mdl.stioctemcnt. 

• a va.tncw au moln\ tme roa. tnacrh-ant son nom au 
de tou:ea l"" irrandcs épreu1e:s c:a.ssJques du plus 

r que l'a.r. C est POUrquol && carnèr• sporu,·e est excep. 
elle, unlque da!l& les IUlnal<s. non .seulement de 1'86-

t&tlon. m&la de n'importe quel autre •POrt. Une cer. 
e d 'un Quart de e1è<::o et qUJ semble bien ne pas devol? 
tennlner de &11.ôt ... 

• vieux •. rn •!lot, rajeunit d'une r~n étonnante. 
qu'l toutea S('S inllnrutts rt!véltt• plus haut, soient ve-

J)&nllt-U. a·en 1>Jout~r d'autre.... notre • phénomène • 
plus d'atUoque q.c JamA!s et nourr.t des projets de plus 
lllUs a•·entureux Ne P8r~lt.-on pas demièremfnt de son 

de J'1SqU<:r un Jour la trave!Ve de l'Atlantique &\"PC, 
entendu, un b<ll:Gn qul -ttra.lt un tel exploit ? 

Il a ~nt Clttte aud3dewre • marotte t en ~~ 
TaTa qu 'li tlDlra Pt.I' la roat:ser. Qu 'U tzoou.-e lei 
morales. mathlelles et l!r.anc:èrea dO!U U a beloln, 

11.ura attGDdr& P&Uemment aon heure pour knre UIMI 

UN CHIEN 
DE RACE PURE 
& OIT DE LUXE. CHAS~E. 
OARDE ou TERRIERS D e 

T OUTES VARIËTËS 
6 'ACHËTE DANS LE SEUL 
ÉLIVACE DE CONFIANCI 

CHENIL 
CONTINENTAL 
9, A VENUE HAMOIR 
UCCLE - Tél. 43.06.93 .JitJ 
CATALOGUE lLLUSTRÉ 3 FR. TIMBRES 

~· de a1o11e nou1·e11e à tA>utes cellE4 aont 011> u1 =e.i 
dl'Ja redevables. 

11 eat Indiscutable que Demustcr a bien sen-! le presuie 
~lae dr.na le monde, eL les petits traHro de aon caract~:·e. 
ses Qrii!nalilés, ses mantes - car u en a. de tort trpiqu,·s 
- sont peu de chose lorsqu'on les met. en p.iruJlcle noc •"s 
quaUt.és et son PQtrtotlsme ~nt.. 

En attendant, le Jury du c Trophee du M~l'lt.e ~portit • 
ne sera p.is embarn\ssé. cette a.nnff, pour dt!$ii11er le c:i~ • 
dldat dl.'l~ cl<! oeLte belle recompeme ! 

? ? ? 

ü match d'athlétlSIDe Poloene-Honçi.,..Belllquc, Q1:J vient 
do M! dérouler a V~e. a pcnna à l'un de nos rc_..,. 

OSTENDE =- :::::: 
CASINO·KURSAAL 
OUVERT TOUTE L'ANNÉE 

• SAMEDI 26 SEPTEMBRE A 9 H.: 

Madeleine Parlongue 

• DIMANCHE 27 SEPTEMBRE : 

JOURNEE DE FETE 
olferte à la population d'O•tende 
pa.r la direction du CasinO-Kunaal. 

A 9 HEURES: 

Nany PHILIPPART 
des Concerts Lamoureux 

APRÈS LE CO NCERT 

GRAND BAL 

• 

OSTENDE 

Les Salons Privés sont ouverts toute l année 
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t..nts de rt>USSU' un rxplolt dont la b<'llute et la va.leur 
t<"happeront peut-èlre "- la ma&."'. exploit qW ne V&udra 
pa.,; à son au1c1U" la arandc pnpul1rH~. mals qUI Just;n• 
une menrion ,péc1ale , Jo><·Ph Mootert, vainqueur du oé1è
bre <X>Ureur polonatA Kurhoitkl, dons un 1,500 m~tres. eou
Yl'lt la distance en 3 nunu'"' 63 ....:ondes. tem!)6 con.sU· 
tuant une perfonnance de rùvuu mondial. 

C't<t I& premlere !Ois qu un athl~te belge réusalt un tel 
coup 1.'t!clat et Pierre 0-•\, romment.ant .,., •uccès t!crl 
, .. \ av<c ra..on. dans 1 • Indépendance Be~ •: 

• Ot-t extraordln:llrt• rtt11ltat ne marque pcu:-être p:i. 
un ~ géneral pour l'athlt\lsme belge, mai.s U marque 
ce!'IAillemeru une date et un dé!)llrt Car ta mellleure 
dea propapnd.,. !"'l encor. l'fflldatlon. que crtt. aut.oUr 

de lW la rt1 ~laUon d'un rrand champion. Or nous pa 
vo~. an. btsltu. déœmer ce nom au Ven1<tola, dont 1 
progrœ, en uns ann6e. ont 6:., alxiolwnent !ot:droyanl.a 
Pui.<qu'll est 11<' <X>Utume de valoriser les perfonnancr:; <Ill 
bllea par la t.able llnJAnda:ae. qU! esi. la <eraablo tablt dt 
IOilll'llhiMI du r.port, dlaona que l'exploit de Moslnt " 
oblflre par 1.014 point& et que Jama11, en B<lglqu1" w 
a.tbléle n'&va!t touob~. ni même approché, le Wtal flltl 
dlque de 1,000 point& .. Ceci établit de !ac;on !<>rt nott 
le caractl:re ~lement hors claslie de la per!ormanc~ d 
Mœtert • · 

Que, malnten&nt.. dlUla la nouvelle &énérat.l<ta d Alblè 
noia ayons la chance de voir ae J"è\·éler deux ou tl'O' 
bomml'S de la t&leur de notre nouveau ttC01dman. et cd 
sutnra à urtt du maraame. où O •~i:te, l'athlHlslne bC 
qui. a timt de titres. ménterait d·autres dcstwtt:i. 

' t ' 
Le p- !rt.nC041Dérlcam Je! D,ckaon a ép 

AU ~ de - prochaine Si.lSOO pulPU>UqU<", Un Dt 
méro d'tnveraure • une compet.tlon mt.em&Uonale enl~ 
cinq mellleun poids mouches du moment. Ce t<>urnot con 
port.ert. deux champlonnat.s d'Europe et un cblllllptonn&t d 
mo~ de la cat.<'&one 

A l'lilue de la conférence qui reurut ooxeun, ma11a1er 
prom.oteun et Journalistes. con!erenœ au cours d• Io.quel 
le i~ement du tournoi rut arrêté. le match·mal<er trança 
bien OOIUIU, Paul Lafl'IU\Ce, dl.Salt 

c Le& t;,mpe en\ bien change et les m•tbodea aussi Avau 
cuertt, quand Theo Vienne. d' noubllable memOlre, a 
un oontn.t unpon&nt & signer a.ac llll bOXeur. U te 
à le raire dt.na le plu.. rrund secret Le p.-omote\11' < 
• Wonderl&l'\4 • avait. •n ef!et, pour habitude ,,. • 
b&lq11<: t. bon! d un •acoi:uirt <ie la • Gr&nG• ROile • 
don\ Il éla.tt le propneWtt - et ta, bien traru;u1ll~ 
n <lllculalt avec 800 interlocuteur. D e.vatt donnt au 
CAD'Cten tordre de f&U'e tourner tres dOUcemtnl la rj7 

et, 1t1énfraltment, quand le \\ 9.C0DDe\ redeJCt"DdAll, le CO 
lnut était 11cn• et pereoime. sauf les deux u1~ n\ 
connal&aatt let\ termes • 

Cette e.necdote woque p1ttoresquemenl Thi'o V10Jjt 
1 buslneaman • origmal. praUque. ne déteatant 111 t ~ 
mour nt la !anWsle, el QUI. nous no\11! le rappelura. o 1 
msa à Ga.nd le btnsauonnel comb&t 8vm""-rd1e1 Wei 
Georse> C&r1Xnt1er. 

? ? 7 

De ootrt eontrtre c Le- Mi!Oll 
. raunen~ afn1.&eant~ mais comb.t'n JU~t~ 

• MJUS. a\:f'Z--\'O:J.S ~ia6 alte;it.n:dllen\ lrs w:.a 
de la cuerre cn ile ..... Espegne 7 Vous t"..n-Y<XU att-' 
à ronaJdéttr les pliotos Ob \1cumt'S de cette tra&éd e • 
cniautâi d nquWUon 7 Si ow \OUi a•ez "'10arqut q 
ean,. Wl p&n1 oomm<' aa.ns l'autre. les aoldata. Io •t 
qua.ni.., lea citlr!IS4IW'$ les blesses, les tué4 lt'S prlJoo 
les hwllts M:tnblent. pour la plupart. de tout )(;W>el 
mes. vottt des adolllliC<'nts Et 1 on en v:ent " pcNtr 
n'y aura plus de JeWle<:.se, demam en F,1po.11ne. pa ta 
plu.s de prt.tlqu~ enlhousiaste du •port. et qu'e11tt• 
hommes mun e: les enfant> un 1·1Qe Pl!rayan\ " 
Dé<1nt. • 

? ? 7 

i:..ea sept ~tal>"" du t<>ur de la •1• chez l'homme 
aon~. :rJ ron m crott un humorut~ le œrttau la ' 
d entant. 1~ 1·~1n la mo10 l'auto IMP IAl t « 

Vo!là œ qut ~t o'appeltr Wl "J'(11"..JI raccou..-ci 1 
\1rlf!lr SOC 

Les m1nu1cri h non insérés ne 
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LINC 
EP 

:t:T ABLISSF. ME NTS 

P. PLASMAN 
Soc:. An. 

12 CYL EN V - UGNE SURPROFll.EE 
OEMONSTAA TION SIJR DEMANDE 

BRUXELLES 
IXELLES 

CHARL ERO I 
GAND 

Le~ conseils 
du vieux jardinier 

truction radicale de limaces 
ous avons donn~ t. malnU. repna...o des proc"'1ie pour se de cette~ qw dévore les jeunes se:na plantatioœ. 

ICn voici un qui est. parait-IL "'d:cal et qUi i.ous a é~ unlql:! par un F'rançala 
otrre 1·ava1'1&ge d'etre tr<:s économique et c·c.t prob.i· ent p00r cett• 1alson qu·u ett '1 peu rep&ndu Quand le t 'le coûte pe.s cher on du gtneni.lcment 11~·11 ne ut rttn. l"alta donc • crever • de la cbAw< vi.e de faQ<>n ·eue .... 1. en poudre Mtt~ cette poudre clans un Ot1., coaun• on en emploie pov IOU.trer les VICllOS Le r, tn. IArd. ou le matin, trta tôt. aoumer cette poudre vos aemls, rtplqua;u et plAntatlOn... 'l'luta les Umacee -=arsou aue111t.s par la po.idre rtttent tnertf'll S"Jr le 

ot on •" 5tupthtt du réSu!tat. Cette poudre est sana tt nu.lalble sur les plantes. même IOI plut tendreo. teun. t. ""' IOWneta : avec et :te poudre d chaux e. uUlllée en temps voulu, vos aemls n·ont plua rien t. 

n le fabnqu SOl·m 'me &\'te des c6tes de cabac eu du t. tumer qw contient de 2 à 3 p c de ruooune Le e bouJ.llu dans de 1 eau u raut environ 50 rramm• l&bac t. Camtr PM' Utre d1:ae<:tJCl~ t. ~ POur 1-eron.a, Ils aont radicalement tue. par une décoction de 50 Cie nlcot.Ule par li~ 

Mort aux rata 
On emploie avec saoœs la ilaœ carbonique pour dt· trulre les MLt.I. 
Pla<:,,. un morceau ~ cilice lèche, de la crcsse ·r d"Une oo!Sett.e. dalla cbaeun d• troua et boucher ceux-d .vec un wlanae Cie ven-e pil6 et de terre ou de plàlre C..:11-rer le maUn. Les rat. IOOt .Wfoqufa par le pz e&rt>olllqUe. 

Conservation des patates 
RempU-Z uo panier de pommea de temo Plon&ez..le daru r.,,..u boU!llame penclan~ deux mlautea. Faites ensuite skber ~e.s tubercule'S au 1C>lelJ 61.ll' une c.lai..t Met~les au creruer lb ne ~rmeront """ au prlnt.Pmi;c et ces pommes de terre n'auront pas ce mauva14 i(>Qt que lea ménagèrel appellent KOOt de pota&a6. 

Plantes qui demandent une ou deux heure& 

de aoleil par je 
AJup reptana atropurpurea, Ancmone sylveatrta, A.•. ~ o eu.ropœum. Blechnum SPJUD\, Campenula earp9ll~ per .1Clfo:Ja. Cyclamen europaewn, Oicentra apectab!lta, Eli· phorbta Polychroma. f'unkla divers. OenLlaua acaU!ts Hepat ca tuloba, Hypertcum M .. .,.·r!anwn. 1œru Ct\'et> .,.. p..-œs, I.avendula ap1ca. Malva moschata, MyolOt.ls pal • • Œnolhera frutlcou, O. Mlssour1ensls. Phlox dtvartc• I' dt.-cu.ssara. Pnm.ula acaulta, R<unondta pyrena1ca. sut 11.~ • cœ.pl!OQ et autres, SMum gpectabt;e, S. spunum sp' .e.13, TroU1u.s divers. 

DANSES MODERNF S - ~ Repr~ des ooun 
e301t:pLt.lh.30 

INSTIT UT LESA\. E 109, rue du commerce. Têl. : Il.~ i1I 

( 
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L'Homme bien hobillé 

M. \·an Zeeland nous o dlt. au mJ-..•- ..., ... j y &'f&lt en 
Belgique d~ m~ter:t&. Rien d tt.anna11L La faute en e3t 
MW< oonlllt.s qu1 dressent lœ uiu contre les auuœ nég<>
dants et con.sommat.eurs. Vo~« par exemple, ce qw se 
paooe dans l'ameublemem. 

On compte il """''"'t à Bruxelles au moiDs trots mag.i.
,in., dont les Vltnllt!kxpœ1llons POUrralcnt servir de stu 
dios cinématot;raphlquu pour w1 ll!m dont le scénar o nous 
t.ra.,s;x.ru·rrut dans l'u1Um1:é de la luute !aunce taterna 
tiOllllle. 

Encore que tout le monde se pla.:.,."lle de la aureté des 
tm>ps et de L1 d.fllcUlté ~ 11agner larc=er11. sa vie, k 
commerce du meuble. QW. co:rune tota les autres. crie ml
ltt~ ae pale d~ faç:ld co l<'-S el ftlWdlœes. 

V.. \'Cndeuses \Oils d ront que : 1 moblll•rs <0mptut"'1 
1<111t cooramme:::t acqUIS par dC\ pnaonnes de conc:lltlon 
mcxk-ate. Ce!ll expliqu~ .-1dcmment QU~ la maae ..:ut m.
con ent~ et qu'e:.i. préte une oreille indulgente &W< !auteUrS 
Ile trouble Cd heuret:.~ aequérellr5 d" mob1lle"' prtnetcrs 
1<>m en e!fet pré\enu• par les fUrhcrs. duce ~ commissat 
res du peuple qu'al'ant de dl.spcnsa à tota l'abondance 
!nouie unitaire ou totalltiure, U faudra commencer Il"" 
caaoer un peu de vaisselle et ébrécher ou btiller quelques 
bt .. ux meubles en acajou 

C'est la !J<'rspectlve dé rt'S d!\S1nirt1ons q11i enchante 111-
cheteur modrste d'un mobilier gnindlose. Apres l'achat. u 
n·a pas tardé à •'aperrevotr que trs a.rchllectes rèdu1se111 
de plus en plu.s la superficie des p!ê<x-1 de l'babitaUon ruo 
deme. 

L'adltteur du mob.litr •olumlneux rt J?11nd o<e se trou'• 
donc à l'ttrolt dans son peUt appartem<nt : cela l'enerve 
au po!nt qu'il souh l~ ln l\.>voluuon et ses d1'5!ructlons. 

E.Ut<l-4\'nnc.nt.. ces 1<cnrrerxeii arrungera)ent b~ des 

Au,.CODl',DE' RUE 
~-41 eJoce dtj<>.tlq~e.. • 
,' ,yous __ TQOUVEREZ -~ 

DES VETEMENTS DE Q UALITE 

c~ Ou ben l'lmmrob:e se=t détruU et alon plus bf'
IOln cl<' mobilier ou b en on se oontentttr,, de sac -" r 
lt moblUer et n'importe quel imnleuble s! petit aott.-IJ ~ :r-
!iralt a abrtt<:r leo d~brb. • 

V.vent donc le fascisme et le front pOpUlalre 

? ' ? 

On pardrsaUll ae •tyle, crotse, double rangeo de quatre 
l>OUtons. dont deux llOlliclles, un parde.sus ree!lem•nt chto 
coupé daol un moucllet~ aur rond chevron, un< 1>eUe fw!le 
chaud• et tOlide... n'tn )el<lns ptus Tel est C•P<"ndant le 
pardessus quo voUll orrre io Bon MarcM pour le pnx ~a 
ratsonnaole de 690 rranc~ \ oi ~ ce pardessus t retal•ie 
puche de rentrte prlnc1pale au Bota;uque 

Le Bon Marche. rue Neuve et beul Bot.anlQu~ Bruxelles; 
, , , 

n va sans cllre que le mécontentement de Ill populat C<h 
n'es!. paa Uaut4 au seut <klmai.ne de t'babttauon et de ra. 
meub:ement. nuinta kbas me parr:ennent des mppor1.11 
tendus QUI aubs4tent eatre l'hcmme et son talll•ur d tubits. 

Ici encore la naase, c'cst-à-dire le con.'<>Dlma\e\lr a p.ir,. 

!a t"ment et '4!1Jour11 ta1$<,n. 
S'il arrive qu'un taillc'W' suive a la lettre lt! in t.ruct•ont 

de son cllenL el que, ce ra1sant. U contectionne un vét•
ment abomlnable. le client a, parfaitement raison de ae 
plaindre du t..>!llcur. 11 a rat.son. àisons-nous, m~•s Ktu~
lement au!lbl Il a aur le dos pour trois ou pour quatre &Ill>, 
un vêtement abomln'1ble et qul rencn·e. On comprend cc t 
én( nement et son dani:er au POlllt de me poUUQue ti 
soda!. 

A=!. !SOUS pelne qu'on nous accuse d l>tre révolutionnai re 
ou rü.cUonna.:r... o!!rons-nous aux deux paru~. notre rd· 
l•borallon médiatrice et documentall"e. ~l>US l'exorce 
••.J<>urJ !l.UI à 1 OOC&$ on de l 3CQUl.>lllon d'lla !>"rdessllS. 

7 ? ? 

L'icharpc c~ hl• er plus QU~ Jamais se révé!cra l'nccca
so1re lndls!>"nsable au tlru de !a 1<>Uette mccu1lne. 

Un chrmlsl•r noua raen e la surprue d'une nouveau·_. 
unique : !'<-.:harpe en lalne a..trakan, ce chemisier. c· 
Rodlnu 

? ? ? 

Ou prix Notre 6ahure n·a-t-U pas augmenté rectmment f 
Sinon m(·naoons des 1oudrcs gouvemernentulea notre ~ m· 

ploycur. li n'u.seru. p:u, nous renvoser de peur d au"1n1·'lll'1' 
I• nombre tle chumcu"' et de se votr ré-Clamer des tmpoltl 
plus élc•r-' pour ultmenter la cal.>.Se de cnOmagc 

Ay.i11t bén~ltCiê de reite e.ui;rmntatl< n prd~ru,nous a 
nouo montrer chiche li l'ep.."11 de notr~ tailleur et de 
OU\rierS. 

isou-c tnterét ~I est de ne pas noos al1é11o:r 1& syn: 
tllie de cet arw.:u1 ::;. nous ....,.yens dobtenir une 
gran1e , .. ~ur pour Ootn' arg<ru. U est 1'31>ll>le C:e bic: 
"" ooupe, de coud-.., à la maclllne ce qui doit être 
" Ill ma1n. d tmployer une doublure en coc.oo au llt11 4111 
sole et de m< ttre â ! Intérieur du re\ ers de la l<lllc d 
t>allaite au lieu de crin • érltable ou de py!ls dt chamec m., 

Ce ra1-'ant. u P,Jllera plus d'argent à pnx rtdull 
st nou. IW Mihns consenu le pnx onglnal en exigeant 
roum1tures de qu~me et une façon soignée 

li faut 2 m 10 de tissu POut conrocuonner un p<>ro 
Le prix du u.ssu vor1e entre 70 et 450 francs Io mètre lft 
dl-'IOns JllUI d'un WJlleur qui demande 1700 tranca: c' 
un voleur S'tl utllU.e lt ttssu "' 450 francs r to;t lui-m!ra&/ 
QUI c.,I \'Oltl 

POUR VOT R E. GABARDINE 

5~
0

Gs&~ 
~ ~O t . . 4.RU~ VAN O~LfY 
- ~GRc ':::>_· e1:wxe.1.1.e.s 
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k>ur un pardessus E:n bon tllWA.l an~Jaia. montage et • , 1 
a.ln, &ur nu'Sures. tl fout p1yer 975 frant.3 t."11\'lron 

? ' ' 
Un pardessus tn shr:tlo.nd d'c.:>g\nt, cnm drssln d;scre: 

rmonu.ant u f'C le bnm rst t'X~ par 1..u.s ta sa vt. 
œ-e•Po&lUo11, 10. rur Tabor& Son prll<f 89~ rr seulemt'llt 

1 ? ? 

Avant de nou11t rtndre cht"Z lt taUJeur. fatM>1W 
notre chambre t•t 1 'tnventatre de noue gard1 ... 

et au 1 rta'&rdoca.nous dano le m1ro11 de notrr ar,. a gbce, l"ti:'arOOll ... UIU.> l'U p,ed de f&ce ~ c!e p~Of, -n& q•ie le motndrt b&l!onnenxnt • aperçol•·e Ail 
de llOlrff œintlltt pb,..ique, ballonnrmrnt qu'en t•<
avona M>lgneusem<'nt caoh:tl sous la C'rolsure de not1 

ton A double rang°" dt boutons. Cette trol~(" du vesto 1 
tratt.H, relient uUlrrntnt l'expamion \'t·ntrt~re et. la 

e hab1k-mrnt en d 6Slmulant a<ez an le vide qui ~ 
• Je r-n dt' la , .. ute a b:-agueti... 
e crorrz«ous PM que l'cmbonpol.llt se P<'l'ÇOIVe st, 1nron. 

<ment nou.. dèdoubl~ la cro;sure du •·tston par une 
dl' pardes;us? Ct·rtatn<·ment. nous n'allons pa.• 

daplrttllre la rondeur t·n ta COU\Tant d'unr qu.:Ld:·u., e 
e de li.'8U dont deu• rouches. c~ll<S du pardeMua. 

t rtn~r&l•m•nt ép&Wo 
ce 1•111• d• pbyslqu•, nous pr«onbons un p&rd....ua 
le rsngée dont une pubU:lle c1-ront r~ nous doll!l(" u , 
n : r~ 1111.111 yant. ' 

~ pardc'-<Us de haut<' lanta:s1e, on pourrait a•·an. 
'menl "'mplacer lt boulon sous putt• par des bou 

appannts. lul dc..nnr\nt wu· allure inuins ha~Ué:? 
tn, chez le même f.Al.lllt"ur. fal exau11n(I un rro1s-:.1\m 

t le, crol~ celUl-là, mai. la croiSure tSL d~ dlmeœloru 
reduttr:. 

li '1 •n a pour ;e crœ <~ le 1 2 rros Pour !e dHal, 
td p.qu~ bien lllANI~ à un œntJm~tro es~ t.ouJoUC> 
elftl "4:}'&nt et perme! de• oontoun de co• el d• ;x, 
harmorucux 
POld• plumeg et cc.q.•. les planches et les pol-plancile. 

u~ra a1lhouettes il. la moc.••. c'est. ta m~r , èer.n:r ... 
faut 5U1vre aveuilfment En ce c.as double ranat•. 

crol.su--n, &\·t't"' braucoup de bOUtons thu1t1 la u1• ,j.• 

pr~ d• J'atnpleur aW< epaules et l'.Ll.na le bras. 
I t I 

ur la toute belle clwml.I<'. 
K t:.>ltmoot, 27, rue du Prince-Royal. 

' ' ' la Idole •~ du deain O..ns notre \"O)":l(e autour d• 

Co:-np!éte;l 1c complet bku u un ?1--rde~us bh. u, r t-n 11e 
!-C'ï\ ;>1u-: SC-'11nt ; le blru. Je l'ai d1t {'St :l la mOde 

Complet "el't et pardc,<us \~ri ? Non. - D l•Ut aavo r 
rairt~ prt-ute de d1Mr1tic:·n: rcn\encz l'ordre c:MS~u.s avrc 
l~ rompl"T, Yert Portez un pru-dtsrus bnm 

03.n.~ lt3 pis. on trou\"e dl moui:hetes, d'-'.S dl"vroll5 et 
des PIM.< t!r p.)ula d'aut."t'S desa ns enoorc Il d 1101 sa~., 
q1u .igrémt·nt.ent un tond 1•0:.r C est èans :,. l>~un que le 
dt'."~in prend l~ plus tcrand,..a et k!I plus audn<"1~UM·S Jlr<> 
portions et qu~nd on vo t les UM~ cela lémbh' tout ""'" 
tu.-1. 

Le •<rt, n en doute> PM !ait pttu>e d't:ne gronde ro:..-. 
nue. Il n'n• ~ ell('(lre tm = dt' son terr.un et poo• 
agrlmcn:.e.r un<' S'.I?!~· u1uronr~ se content,. et- d(.__,...,!r..s 
l<>n rur ton. 

Le ton sut ton d'a1Ut-uu ""se hnute pas au n·rt. on voi.t 
rtp c•s o~sslna • rrapl)!'s • dans les !I.S:>us de tout.,. letn'.<>S. 
•péc1alrmem dana lh t~•u.s-rourruros. 

? 1 ' 
Rue de. Frip ers. un fusil un chnpeau à l"ttal•i• d'un 

boLtler. Je 'ous demande, rst-<'c logique? Paa du tout.. 
mats c'est suggestif. Un ba1nbln vous d1ra1L Qt1'11 s·ag1t 
de la chasse et q11e chapeau tl tus11 font bien dans le 
tableau qui •ous présente dea boit'-' •t b0tttn"5 ad hoc. 
~hu que la curtosite taquine na qu'à pouJSer I& pcr." 

de l'kb ppe •Ise a 1 7 c'esL Chtz Bo) qlll sut acqW.. 
un be. rem.m clam la Hn'.e dt'S chau..<SUtta de chasse. 
On lm dira que lt> fusil lut emprun•é a n1mPOrtt' qui; 
ptu importe On lu1 dfra auiSl l/Ue le chapt:nu c::;t d'à.
roté, qu·on en trouve tes memes. (>Our 175 rra11c.'. 46. rhau.s
aée d Ixelles N 223. rue B'::es A c<'it<', rue des Fflplers. et 
aux deux adr~ prKltét's, c'est chez Charley un nom 
qui en rappelle un autre dan• le monde du c:mtma tou• 
oroche .eou.seumi. 

Petite correspondance 

A. z. - V 1> llS ru.u ; ~' dtmment en conre-uon 1 
ou 4110 :n lnO'D5 c.1n, adr s par le:trt· $cillement. 

' · \ · "' - 0 c Loden lél'• L trts bien i450 750 Cr.), 

Suunr.e. - Il y a du \'1'8.1 dans œ que •·ous dl'ea. ltlll•• 
ma..gre c~ dëfam c.m les pn•!er~ a 1..-aus.e de Jeur upparf>nce. 

I'. T . 22 1. - Voire adresse. ow. <'<'hantll!~ru; prec1sez. 

bre, a>ec lncunlon à.ans l'armoire t. &laœ, nous -
·d • 'Gi'!. piii.._' ananquç e t~h-·r quto:-s comple!A aurattnt. 1·hon 

de noua rt\ch1r p..ndant 11uv€r que 1~ taJUeurs ml! 
ta tou~att•nt precoccment dur, Alloua-nous barman.· 
•fnchronlser ou diluer ? 

uc façon de la.ire t.tou1·e d..s ad<'ptes d&ll$ cette PC' 
lllWa c:J<t Ut.ené démocratique qu'est la Bdrique. G>r. 

bien de • d;ct.:&t.:r t-r •. 
. ul•u brun et •crt llQnt les tellites es.. b3se. En An 

rre, le bleu domine En c•neral. le patd~ est plus 
ff' qut1 h~ l'!Omplt:i 

lt complet gns, plua ou moins sombre, portez un 
U• ~ plus sonibre en moucbe:é, un chapeau met )I 

:r• loOUpte noir, des aoul!trs noa-s,.. ur.e cravate a::ts.e 
r d .... ua le oo.:.ime brun. Il \OU$ et .. o.udacleux cbol.. 

Wl inan:au 11:rt, ~u "en. aoullus bruns.' 

Pour rester sue/te ! ! 
l.APPAHEIL A l<AMER TERRY 

Cataf<>eut. et ad.te.. ai votre 
dlstrlbuteul local l Ail!Dt 
G~n!'nll 
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Pourquoi lu /1mmu EN 0 
tù la haut1 sotittl 
anglai11 prmnmt-1/111-

/1 matin ou I~ tofr? 
Parce qu'ENO, 
sel effervescent si 

agrlable, leur conserve un teint frais, 
un aspect de belle santé, un sang 
vigoureux, en supprimant toute in
toxication interne, en nettoyant le 
rube digestif par une action douce 
et silre 
Vous pouvez par le maintien jour
nalier de la propreté interne, 
conserver l'éclat du teint, l'entrain 
et la joie de 
vivre, iester 
svelte. 

RÉSIDENCE LÉOPOLD 
llllil!!lll!lllllllllllll:lllllllllillll:Ullllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 

Place de l'industrie 
~ RUE DU LUXEMBOURG 
Arehl:tttes J .J ":UO :t RICX t R VE.RW'LGHE~ 

IMMEUBLE LUXUEUX 
DA ... S SITUATIO ... oe PREMIER ORD:<E 

l:::-..écution 1 m r><'<'<'ll hie 
Confort llb"inlu 

<.:hari,{es i·édultes 

Nou~ venons d'entamer la construction 
d'une deuxième ctile 

comrreuanl d~ Arl' \tt H;~u .• ~TS de 6 •• 10 p ièces 
Ut,5UO - U9.000 Cranes. 

• 
Construdeur: S 0 BEC 0, S. A. ·-- .... -.. --.... -- ..... - --· 
218, Avenu., de la CouroMe BRUXEU..ES 
-- r~l~phon.,. 4tl \0 2) 4tl )6 ')8 --

A propos d'une bible coloniale 
Cet Alrlcano-Belce ne ttnait aucu...n lor..,o\ tnlt.nt a rtndl 

le Ruod.l·(."runcù ~ l'Allemarne. 
Mon cbtr PCJ"orquo, P~ 1 

A propos de VC>tr• artlcu)et du 2e Juin 1 Lll Bible 
nl<ll• allemaoot •· vou!ez vous con..,•r 1a paro:t • un d 
norr.l>~x il<'lits ayant qult:e tn 1935 notre colonie poi 
k' reD<lrt dans 1 EsHUMcam an~l:us 7 

L<3 A.n111a1a sont-il& d~ à ....net:re l"l':!t.-Alrtcatn 
J<' 1"1p1ore, mals ne le cro~ IJQ> Quant a aa•Olr a'll.s 1<11 
fous dt n• pu • OS>P<l8er iL la prop.ICJ.nJe allemande. Je 
erol.a mot.na encore. 

Que:que• blblts dlstrtbuéœ. Ill belle alloire 1 u. n 
s'en fichent comme unr negrl!:>Se de sa pr~mtére cnrot 
de mais. Pourquoi voulez-vous que pour une telle vtUlle 1 
Anglais se meLt<:nt mo.rtel en tête? Us "'"' IO&'IQUts a 
eux-mêmu et en tout.es c•rcons,anccg suivant le pr1n< 
qui tst la b~ dt leur action ooloolale · Lll llbc"' 1 

C'••l ~ prtnclPt qui rait la rorœ. la proopért~ et la 
rit.t- dt ltW'I co'onies, 

Tous l<"S habitante d• l"Est-Alnoaln. lnd!itne.. t'1• 
Bel~ 11.aUens. Alltmands ne lormu!en1 qu'Un •ll"ll ro11 
mand!lt sur 1 Es~Alr.caln re.t.,r <n main anilloL.., 

Mats. Belge, bon pe't1ot<!. autant Il nie ...-rait dfsa& 
d~ \"Otr 1 Es:..Atr1ra1n an;;lais chang>r de m<>m. autan 
me k'rtlt lndJlêrent de voir le Rua.nda.-Urundl 
aux Allenuo nd.S 

Pa:'lldoxe ? Eapnt bien ~lie de rouspétance Lnvêc<. 
JUif"l~ 1 

Qacl tntà'èt le R o. peul·ll présent.er pour des pa 
lltn ? 

Le commerce ? En rrande part.le. il est. aux malna d' 
tiques. 

Lachat de coton ? mals c'est le monopole d'llne 
"OCittê. 

L'Q('hat dt calé ? mats aon marché et "'" C'OU1' eont 
•léQIAllr'11; ...,111e le &0utlen\ la prune dtliUI* de 2 fr 
50 à l'!mportauon drs cerfs de notre co1on.e 
R~e le commerre de Pt'"'ux o·accord. mals sana 

rop exlgeani. ~eaucoup prererea1 autre chose 
s·etab1ir comme colon agr:colc • y per.-vous. a 

>artlculler ne peut lléquer.r ou louer le mol 'l<lre tert210i 
~J\ts ~epUona fr tes te furen: p0.a de pulSIO>D'-0 

·1ttt> 
ConMlss:mt Id rlehé!Bes ou SOI du R O en or t~ 

=-·\t.:rt•~e. sana dou·e rous twnna-rou.. d• ~ .olr 
iartlrulltr s'ec.ab:Jr cvlon mtmer Aurun partlcul;er n 
>:-nt pu <>bttn1r un pemus <!<! recherelltt • trots 
"' .,..,uaent I• iitt\'llu à elle:. seules elles bloquent i 
'""ie ucluslf 11 balf1\tellt d un mllllon d btttares, la 
1t< des zonea mtntral~. pellt-On dire 

Comme voua le '"Yez nulle coance dans notre R. 
•Ulle P<'!'!'l)CCllve d'avenir n·es1 offerte aux lntttallvtS p 
;ees. Mieux, U r10 leur est même auére l)Ol&lblt d' 
ommr entnpreneur'5 dl! con~trucuoo ou de uanapon. 

..,.i.ellltts de ces 90<'lé' ts 
Ces orpnW11<.'9 ~hent de vivre d'me w autonome. 

OU\ ratre par eux·même.s et si parfOlS !!a font aj)!)èl i 
;>&r.\cu.llers bien oouvent Us r.«oroenl la prêft.rence i 
Hrsnirera et aslat:ques 

J e-xq<re? comp:<-& our •os dl:lr dolg!a les pa 
•ndependaNs 1ra:.allëo dans un pan p!u> irand qu• la 
~lql!e tt ptUp~e dt 5 mlll!Ona d'Ulcl!e<:iei; 

Compr•ntz.\OUS mA n"enant pourquot li est indUf 
l .in PQrtlcU:.or 1>e:ie qu• le R. O. reS'., 8"~ ou neo 

B. L T, - KIDCrl. 
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Paa de colons au Congo 
P.a~ de a.>l<>nJ Mien, du molne .. 
Mon clltt PaurqUQ< PIU 1, 

Je Ils daill le 1 P<>urQuol Pu T • du 17 JUlllel, pqe 2078 
p.., de oolona au Oonao •· Le iQUvemement a détendu 
Je llO'IVea.wt oolo"" de taire dto plantauona de ca!e. M~'• 1 a aator!M 1 .. lndi~nea à taire lea <lita culturee. donc a 

aire la COD(urrl!l>O: aux oolona inst&ll• Pourquoi t 
Ne croyea-voua pu que si l'on aulOrtaalt plutbt I•• Euro

na t. taire la culture du café, la m&1n-<i'œuvre lndliên• 
emplor~ et l'ori pourralt &Ion parler de oolOllll&· 

Oà l'oa pl&ni. le coton, on ne peut obtenir de l'A<l!n1nauon terrlt.orl&le auc•wo alde en ce QUI concerne Ir. mAln· 
'œurtt. Sont-ce les oompapueo MU!ement QUI doivent 
l>ro? 
~ Jo '""'* t1.1re remarquer ~alement que Il, pour les 
l11e•. l'enlrèe du OoniO l!llt tiW difficile. li n'en Ut pas de m• pour l .. etnnetn. Je m'explique . 

Un ~r d~t.-ll venir au Oooao. un de - cocci· 
iu ou va11Uea puen1a lu1 emo•e un con~ de tn.vall par le oonunùl&airo de dlltrlct et. r.dmlniatrateur t.er· 

torl&I. 
Cet étr&Ditr peut a·e::.beZqw r ""'1S cnlnte. l<S l)Ol'W& de 
C:oWUle lul 1<ron• ou•.na o&ns qu'il ait a d~er la 
uon. 

S1tl>I. an1•6 (le tour eat Joue>. li ··-pr.- .oit da 
comme commerçant, transpOr'l.c.'U. ete 

N• ClOfe&-vous pu que "' la petue caravane de Beli,,. 
t eu pare1la cont.rata de complaisance, elle &trait Ici 

puit lollit.Cmps ? 
.Dana le temlO!re Ol"I Je sui> lnltallf. on compte qu.lnu 

ttÇ&nla lftca ou llltjela aJ1&lala de l'ile de Chypre 
Belp, Je sul.I le .eut. Partout, la altuauon eet l4en-

désu-an1 venir au OOcllO 
J D . 

Lea " Jugea intègres » 
cba.Dol.ne Vandeu Gheyn, l<ur p rdlen, noua assw-e qu'lla courent toujours, hf laa : 

Mww•ur le Directeur dt Paurq1'01 P411 
ma ~e que dan.. '<li« nwntro du • oepc.embre er voua voua tlll\8 l'écbo d'une rumeur d'aprh Ja.. 

!le la pannrau de& 1 Juies In~ 1 amut retrouvé de
lon&tempo 

~ tnun.:nt amateur d'urt gantotS <OUJ auntt méme dé· 
~ que 1 le panneau aur&1l ét-' replac• dana .on cadre, lt qu'on a d'abonl voulu ~ faire ttataurer • n \'OUI 

t éne~•-IU•ment afllrmé 1 qu'U pOUl'rlllt citer le aom 
pt:Wlre, homme d• P'Mld tir.lent du rKte. QW a éte 

' du délicat travail de cette reatauratlon •· 
OUI cow:luoa;c S'Ii ne &'Jlilt que de bobard... qu'oo le 

n qu·oo 1~ d1Se bien baut •· 
• rtpooda dmlc à vos d6olrt en dllant bien baut: 

Qu• cee nuneun ne reposent sur aucun fondement; 
Que Je della cet '1nlnent amateur d 'art pntola de me 
i. nom du pemtn chars• d• re&laurer le pe.nneau des Intevea •. 

e ne ait ni à l'evecbé, ni à la tab.rlque d'ealbe 
Balnt.Ba\'On où se uouve, b6laal le panneau volé. 
'6\'tque dt Oand. dt même que les memttn. de la f.._ 
ue d'éellle de S&lnt.-Bavon ool, depula le début. coulle 
PM"Quet, • au parquet oeUI, le ooln de demt ler cette thieuae attaltt; lia oont en oe moment dalla l '!mpo&al. 

ahlolue de fournir n'importe quel rcnaelgnement: 
n'MX:Ordent aucune crtanco à toutes ces rum•un ou 
rarontan qui clttulent dans le pubhc, 

n'ont d'espoir que dana le su~ des patientes et 
rechercbea de l'autorité Judl~ qui, ~ 

aeule CODdUlt et oonunue à RUie conduire lea lnvee
tlona JU&éea n~. 

cette d6daratlon ne voua surm pu, d1tes.mol les ter-

Le meuble Emce composé d 'éléments 
standards en bols multiplex, r'51sta le 

mieux au chauffage central. Le bois 
plein n 'offre pas la garantie que voua 

obtenez du fait de l'usage du 

multiplex dans la construction 

Eme• . Même aprl s des an-

nées, un me uble Eme• 

restera toujours 1ussi 

11ROCHURE 

ILLUSTRlE 

SUR 

DEMANDE 

bon, 11 uss• neuf, 

que le jour où 

vous ravu• 
l installé. 

mes à employer pour \"Ou& oom·amcre de la laua.ete de ioua 
1 .... bru11a ~dua autow- de cette tr!Ste atlalre. 

Je vous prie d'aeré<!r. Monsieur de 01.tfettur. l'aaa11-
rance de ma parfaite consldt:Tation 

Chano<~ i·a,.ck,. Ghqn. 
Trts<mer d4 Salnt-B4von. 

Naturaliaationa et chômage 
Eu rtponu. 

Mon cher • PovrquOI PtU 1 -, 
Votre conoespondant E O. (Pf.i9 2706> exaa~re un peu. 

Ne &alWI pas qu'il est extrêmement dit!lcUe d'obt.erut la natunJ!satlon n aurt.out pour ces 1 ambulanr. qUI p.tllu· 
ltnt sur nos c:bamps de foire hebclomadalrea t t 

n -.t tu.et qUe tous ces Messieurs temo11nent d'un LOU· 
pet extraordinaire; Il suint de voyaaer un Jeudi aprè•mldl sur la !Jine Arlon-Bruxelles ou le vendredi aprù-mldl sur 



Visites nos st•ndt: 2319.2419, dv 3 •• 18 octobre 1936, 
au Salon de l'Alimentltion, P1la11 d'°' Conten;aire, Heystt. 

la l!ine Mons-Bruxelll'S, pour Hll apercevoir. Mals S 11 y 
en a qui ont acquis la natlonnllt6 ~lac, ce doit être depuis 
lo~p.;. car la natlo11nllté •~t u11e marcb.andisc qU1 se 
vend au prix <du Jour) ae 10.000 francs mlDlmWil. 

Mol-même Je sui.a étrangtr rt je rés de en Belilque de
puis l'arm.istJce. Or, pour ob:enlr la nat>onalité belge on 
me demande 10 000 Jra= lx'lges. aans tenir compte dt 
mes &enUment. ni du lait que ma lemme "' tou:.e ma 
famllle aont nées bcl;es. Il y 11 dca acep:lons: par nem
ple : si 1·on a sen, la causc dta allll:s pendam la grande 
suerre. Ms.ls allez dem:uider cela à ane personne qui a.-ait 
diX ans en 1914 l 

o ·autre part, E. O parle de 160.000 cb6meurs. SanS 
bique ? D 1 & touJOurs da Cbômeun. 101t, mais voul~ 
~ ..,,. petite hl.s:olre ' • 

On tapissier du quart!.,,. Josaphat dcmand&l!. clemlère
llW!t un ou>-ner. Il ne trouvait peraon~. U a offert 5 fr. 
t\ lbeure à un chômeur - tapts.;.1cr de profession - et 
œlul-cl a répondu qu'a un aulalre pareil Il pré!ère chômer 
p&rœ que cela lui rapporto plut 1 J'ai Insisté auprès du 
patron pour qu'il signale la cho~ aux aervtces du mlnlstère, 
mals Il m'a répondu qu'il ne pouvait le faire car c vous 
comprenez. ce &Ont dca aens du quartier et, alors, on est 
nie connu. hein • ? 

Je su1a persuadé qu'il ne a'ai:tt pu d'Un cas Isolé. Pa.ut-!! 
e'étonner alors qu'on cinbauche des étran&ers? 

Votre /1de1'! L C. 

Sur te même sujet. 

Pttm•t1n-mol de laJre remarquer à ro~r .. eorrespond.at 
E. O. qu'il lie trompe q:i.ar.d, dans sa lettre sur ; .. na 
raUsat1ons, Il tmet des doutes sur la valeur dea atattstlq•.ao 
cou V<mtmentalea. 

li est blen vr&I qu·u y a en Belgique 50,000 &:iM po 
teurs de la carte de commerçant ambulant, ear cette CAt 

est oblliatolre pour les Belges <et pour le• Beliea aeul 
ment 1 dtput& 1934. 

ll y a étalement 1.700 Polonais qui aont en pouess c 
d'une earw., c'ost ce que dit la stattst1que. 

MAU. œ que lt. &taustique ne dit p!l.'I, c·es: qu·u y 
20.000 Polonais. All=anda ~ Hongrois qw cont111ut'nt 
exerctr aur nos IJW'Cb~ publics leur commtn-e plus c 
moins honnete, aana ~tre porteurs d'aucune cane et 
payer auCUM tax<', car deux arrêtes-lois <l'Uri de 1935 l'a 
tre de 19341 aooordent à = éin.ngeg- J'a1Jtor1aatlon de oc. 
tmu~ à exen:t'r leur commerce sans se mWllr d'Une cc 
ou d'un lnsline. et cela Ju.aqu·a fin 1938 

Votre correspondant se trompe égalt'ltl<nt quand Il cr< 
que ce.; lna""1mblea ont è~ natu."1l1Lsa. Ils n en ont car.: 
car tla bént!flclent Ici de pr!vUègeS qui ne leur aen1e: 
pa.s ~éa &'114 étaient Belges. 

Le Breuoutol1 d'Uoclt. 

La villégiature u Pourquoi Pas? 
Notre vieille abonn<e tient à son ldt!e 

et \n\'I~ r.t, co-1,deurs à conlribue.r a s1 rt.allutton. 

Mon cber Pourqtto1 Pa$1, 
J'al rouri de plalslr et pâli d'émotion en voyant d<' que. 

t!plth~ auper-éloa'>euse ,.ous vouliez bien qual111tr mo 
Id~ d'une ,-,1141a1ure c Pourquoi Paa? • S. les mlll!O 
d' ~rlque Mi font attendre pourquoi ne ferion&onous f 
entre :ld~:es lect.wn de \'Otre Jou.'"Dal une petite cacno 
pour nous P<I> or cette \ill<glature de noo ré\es? On 
I• chàWJau d'Aehet, en Condroz, le chàtew d'Onœ-01') 
si tous les lecuun e1woya1ent un peut don aelon 1 
moyens h• somme ecraJt vite trouvtt. Vous n·aunr:z f 
les hl>te~ers & do&. put;que partout on refuse du mon6 
Et Je 011magine dêJà voir notre chàtt.au sur la plus hll1; 
tour duquel. en gu!Se d'ense gne, on placernlt un tmm 
polnt d'lnterr<>sat1on. lumineux la nuit., qui domln•tlllt 
lrondal$0na du pnrc et désignerait aux \'Oya11rur• 111 bon 
nullf'rp:e, le bOn gite. l'oasis... la vraie, où l'on lnût fa 
un• peUte retraite pour oubler WU& les souci. et 11 
prtcn•r d~ l'KPrlt de c POurquol Pas?•. cette eait<! "'"' 
et un tantln•t gOi;"Jeuarde qui est bien la forme h• pl 
aimable du roura11e bol~e. 

P. S - Merd a M. Max Dunln de P&rl5, pour IOll 
pkt de la cboNOn--marcbe votre neu~ al>O 

Sur l'accident de 
Re-~pome de la S. S . C. B. 

Mon cber POf<TC[U-OI Pa.s 7, 
A notre snnd regret., nous ne pou,·om continuer à 

gner de la courtol6le au correspondant qui, tiOUS la 
t.ure c L'Antl·Rall •. continue à épiloguer sur l'aœideùt 
Lichten·ede. 

c L'Antl-Rail • persiste dans ses contre-vérité&. ta ,.. 
ver à nouveau aeralt a.buser de la place que vous ave:-.i dl 
mise si obllaeamment à notre disposition pour rétablir u 
première !oit les fait&. 

c L'Anti·Rail • prétend être guidé dana aa c&mll'IC'lt 1 
le eouct d'éviter dans l'aven.Ir le retA:>ur des altuatlonS QI 

dt!nonœ. Noua douta& de ce déslntèft'slemmt.. 
noua almpl~ment IOU'tener un fait. 
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VOU'e conwpolld&nt penlst<> à reprocher • la Soci~ is,.. 
e 1an lndJ!!umce l l'~d des bl~ 
part11ta de Je L' AnU·R&IJ • $0Dl 80ient.. • leur ~ 

de, par leur méde<:ln habitue!. aux trais de la Soc! •t<! 
tlonale. Ce médecin a ~té toWclté a deux reprises par 
dt lff conlrêres de la Société NaUonale pour êt.re ren. 

gnë •ur lea ble&s11rea de aea clients. C8 deux demandea 
1 restttil ans réponse. 

Il s'agit en l'eap«e d'accid.enta ,.qla par la res
bUlté civile, Il n'appartient paa l un médecin de la 

11<1 :'\ atlon.ale de &'OCCUJlù dlr~eru. d'Un cllent ou 
l'eiwnlnrr hOrs la pl'èlet\œ ou sana r·auwnsatlon du 

decin traitant. C'est là une a!talre de stricte déonwlogte. 
1. aprtll! cela. U plait encore à c L 'Antl·Rall • de Jeter 
suspicion &ur les aervlcq medtcaux de la Société Nallo
e, DOW ne répondroca plus. 
Will~ qrétr, cbn c Pourquoi Pas? t, l'expression re

i...- de nca remert1•menlll et de notre comldén.tlon 
logu~ 

Pour le Dirtcteur q~n~nII, Born.am. 
? ? ? 

Sur te IHme SQJet. 

Mon chtr Pat<rqMOi Paa 1, 
L'AnUraU • (page 270~> ae plaint d'avoir ob:.enu dllfl· 
•nt dt 1 eau dan& la 1are de Llebt.ervelde lors de l"M:· 
t. 
aeraa pcut~tre utUe de sl1DAler à la S. N c. B. que 
~I ~ (en Suisse> - et. aans doute a111&I dans d'au· 
pan - on t.roure de l'eau courante dana toutes 1 .. 

• la dlspoeitlon des \'O)'D.geurs. 
1:.Q al di!!iclle d·y eonr"r en &~ique et d 'en faire ' ~~ 

Par l'absurde 
0$( atn>f qUt te znaleur d'~e "DleDd demootrer 

la rerreluble erreur d .. lois Unpbllquea.. 
Mon. cnu Povrqvot Piu1 

bonne lme qui se pl&Jnt du Ions diScoUrs c Oa.msnd • 
·a1 prononcé à l'occasion de la réœpt!on oltic!eUe à 
1 de "le, dts membre• du Congi'ès tni;,m:r.t1cna1 ~• 
er (\OIJ' c P. P.?• I"'&~ 27011 ferait bien c1" présenre• 

50\lS leur \Tal Jour Elle aura1' pu ajouter, par 
p.c, qu un banquet ofkrl. !< ~endredi amant aux o!ll 
de IDIU'ltl< etranrers. rava a - borreeco referens 
Y~ d'111 Wl autre c 10111 • discours. exclw.l\'ement I• 
Çal.I •, à Pl\"' qu~IQuc. mots arire51séa, dans leur IB•'· 
aux officiers hollandais pour les féliciter l propos 
&nçall~ de S. A. R la Prin~ JUiian&. 

o D a'en prenn .. à n"" 1~1eurs. J'eri ai ..._., 
1 à mol. c1" reœVOil' des ol>oiervatlona de l'auton~ w
~ pour m l!e et une •etille.s, telles que 1·emp10; d'Ur. 

c&Cb•t à lnscr.pti<ID frança!Se, l'UtllLlat!on d 'un lot 
P er de !'\....,rve à cn-tetes français, ~ placement de 
ux Ecolc-School, au !lw de School-Ecole • et.c ... eu:. 
m'en tkru stno;ement à la lol, dont ks evfoemcn:a 
;cnt la fl'J"'tta.ble rll\ltur c ab absurdo ». 

mon cher • Pourquo. Pas? •. raaurance 4" mes 
... \OU\ cll!•'OW!s. 

Dr.M~ ---la Commission militaire 
AL ......... ie ... Rtot1 RoUn DOUg Prl• de dltt 

Mon cher Povrqiwl Paa?. 
\'Otre numero du Il courant, un de - redact.eun 

poti\Olf m·attnbuer un• Influence prt:pondèrantc dans 
:1 ciw on~ suivi à la Conunl.s.:don MlUta.lre ll11xte 

on d• MM M:Ln:k •t van Hoeclt. 

= n m 

NE CONSTRUISEZ PAS 
N'achetez pas de Terrains 
AVA~T D 'A\'Orn CO:'\SULTÉ 
SOC. D'!::-ITREPRISES ET D'EXPLOITATIONS 

MOBILIERES ET IMMOBILIERES 

ENTREXIM 
21, rue du Congrès, 21 
CAf'ITAl.o 20 .\llLLIO~S 

QUI cli'D'M d'Wl m.. nlfl~ue lous.ement de 
Beaux te rrains de grand avenir 

à WATERLOO 
SlTUATIO:. SALV'BRI' f'ACE AO GOLP 

CALME GRAND AIR 
Vr es d acces r-up tt comtnuea. 
Ea '- Ou.. Eli" c •. Te!cphone. 

Lu 1crv1ceJ iechntquu d• la •ocieté sont 4 ootr1 
dupout,on pour &;Out con1lrui.re de 

CIIAll\l.\ .... h El CO,fOI! 1 \BLES COTl.\GES 
A PAliTIR m: OO FRANC:> 

Hypothèques ou Assurances-Vie 
SOi'OT A E'\ \ ISAGER -me :t ... J .. e a l e:..i n •• je na pJ pu;:~ 'ZC: aout a.ss!:;.~r •wc r.unces de la Comnuss.on. Inutile <l.:s ton, n·est-œ 

~. de discuter les vues Q:t<· vous m attr.buez ou li-s ten
dances Que \'OUS eJ<p<rmez vous-m~me relnllvtm<'l'I~ au pro
blème de la dtfrnse national~. 

Je vous serais rcce>nna=t da pub!ier la préstnte ree
t1!1catton. 

Cord.alt:11Mtt. Ht'llTI Roltn. 

a là Wle erreur tv1dente pulsqu'aual bien, forcé de !IOCUY 

- Je"nc. tme. c'e~t un coup ~ t'Oll.J' n•aurae 1HLf 
• 1 .. articles POllr la pubUcl~ par l'ob~t G. ERARD raU. " """' •me;. Ct>t!im< mo~ .u:hr.t •otre c 1lu:/t • • M. nie c1e Neutchltd. BruUu..., Ul n 38.59. 1111 c. c. c-



'li ne connait pas 
le bon moyen 

D E SUPPRUŒR SON MAL 

TURIOSAL 
SEL AOX RUILES DE 
SAPIN POUR BAIN DE 

PIEDS, &OULAOE 
BOOVBR.AIN E M E NT 

!Fatigue, 
r Echauffement, 

Transpiration, 
Engelurës, e t c. 

des pie d s . 
f'OUTES PHARMACIES. 

Fr. 1.50, 10 et 1 8 

Pour la prochaine saison 

Vœux d 'un •·ltll babltu• dt n"" places. 

Mon cher Pourqucn l'a 'J 'I. 

Voici quarante Bll.'l que Je l r<'qurnte la côte belge Je 
crois rendre service au public 1·n appt'lam son atl<?nt1on 
ainsi qu• ceUe des autorlt~ sut lu poin1& &ultant.s: 

lJ Les avions ne d4lvra:ent pu sun·olc-r Jet' plages a moins 
de 300 mètres de hauteur et lr.s ccutral"entJons seralen1 

constatées. no:i pu par lu poUcr& loral8, 111>.\s par des 
*i•Dt.s tntelligE'nta e t (l()lnJ>!'i.,nu.. 

21 n d t>"ralt ~1 .. •tnct•mmt ddendu. sous pelne d 'amm 
ca, ca b~r des bou~llles sur la plage ou dan• les dunes. 
des ou•-r.ers d• :a t'OIJ1mun• dcvralrnr., à fpoques détennl
ntts. he=r Je sable pour •n •nl••er ous ?es t<S>Ons; li 

rec9nnais 
mille ...... 

Je sens qu'il est 
rasé au "JIAZEX,,. 
Sans eau. 

ni savon, 
ni blaireau. 

!atldra:t aUA6l rt<:<lmmander aux pa!enta de ne pou b 
oourtr les entant.s J)led&-n\16 da.os :c .$Sb!e. 

31 On ne devr&lt plus touer des che•-aux 111r les p;ag 
c:ea cheva.ux, montés le plus souvent par de.. c:L allora d 
.,....on, ayant d~jl eau..!, à ma connlll4S3nce, Ja a.ccl<!tJ 
aU&SJ bien i ceux qlll les montent qu aux entant& prfllll 
leurs ébata danb le .able. 

4J Une sun·elllance permanente <levrt.lt être exerct"e a 
br\5e-lamea, tant peur empêcher les \'Uléjlateun, •t ~ 
tout lea enfant.a, de a'y avent.urer trop avant, quo peur 
Dlr lu balaneura ~ de 20 à 25 mètrœ. 

6l Le aerv1œ de 5auvetage aux bain.'> de•T•lt être OC') 

nlaé i p&J'Ur du Ier Jwn. n de\Tait compor~r non paa 
lourd.,. bal'Qu.,. d'i preaent. mals de petits canot.s a rnotc 

61 La P<>ùce devrait interdire de cor.struire des ctunno 
claDs le able <ceci esi. SOU•ent un amu.ement pour 
~ aprù le dl-pan. desquels lea IQllltS \'Ont oe lo:ir 
dans les t.rota et p6rlaent é!OU.tlé:s, lorsque le &ablll a êl> 
l•l. 

7> Llmlter à ~ 11.m.. la •·!te.se des \"é.los aur la dJ;Ue .: 
10 lun. C<"ll• des aut"" •ur les cballSS<'ea lon&e5nt la dl( 

8 Au poln: de •'Ue de la propreté et du p1t~ue 11 o 
•il!'Ildra11 de la.re enl.-er t.ous les deux ou trois ans, 
.. b?e en CX<'• .. sur lea plages: une courroie 5305 fJJl e~ 
petit mot•ur !traient l'affaire; le sabl• .. rait irJN 
delà de la llcne et reD!orceralt et embellirait la duiu• 

9> Enhn. en ce qui concerne l'hygiène. Je signale qt 
que• abu8 cxlatant un peu partout à la côte : n1•t1D)'I 
insulllaant de• rues: eaux de distribution JaunAtr<a et 
re&. aurtout en aout; non~nlèvement dea d1chel4 et 
IA'ltua sur lu plaaes en Juln-Julllet; envahiase1nont 
médu.ses qu'il faudrait ramasser au filet; ai.nce de c: 
tr()le •ur lea enfanta conval=ent.a rele\·ant do mnlad.es 
da!litreux peur Jeura pet11& camarades de pla;e m 
d'unno1rs ot de W.-C. 

J'aurais bien d u:r,. chœes ~ critiquer, mals li taut 
•·ol.I' .., bom•r. Fldtlt l«l<'tU• 

L'erreur était double 
Et «Il• plaqut de la Cho.rtreuse a ~. ln,uru rM 

-16 .los trop tol ~ 

Mon cher PœrquOI Pas? 

Dans votre numéro du li courant, V0\16 Insérez \ 
lettre d'un de vos abonnk sous le Ulre de c Simple en· 
et dlllll laquelle li est qutstion du monument au• f 
de la Chartre-. 

Votre corTNpondant n·a pas remarqué que • I l' 
lion est r~U•m•nt conçut tel qu'il l'écrtt et mouumer.t, 
plutôt celle plaqut commémOrat l•·e a éte tnnlJiurêe qu 
qcsrante-6!< aus trop tôt. 

En elf•t: 
Dan1 U:Vr Cœ\'r br/Ll.'111 Lt /et' Dt La Cltt arD 

donne l 'anntt 1968 •au Utu de 1922 1 
Coc1 n'tnleve r.en au mm~ de ces hfros e t li nt !ïl 

heuroosom•nt pas cett~ plaque. lut..,lle de bronze p 
nous ~\.'fnlr de lfur acte sublime, ma.LS 11 est. 
de constator qu·on n• rnt pas plus attentU ton de la 
tton de l'lnocrtptlon. 

B!e-n Jtnctttment •·otre J C. 

Vive le col ouvert! 
A.ln'l "'ecr1t le fon ctlonnairt concolal1 

11ul & trop chaud 
Mon cher " PourquOf PIJI 1 n, 

0 fait si chaud !Cl 
Lei joura lérl~. la c belle • tenu• of!tc!el!e que Il' 

dovons tt\'6tlr pour nous rendre a uœ quelconque 
monle ~ contribue pu du tout. croyez-mol, à dlmlD: 
rl&Uc'ur du climat 1 Ce fameux COI droit. QUl noua 
forme on pltllalrn ou en prcons de table sente c 
es: rudement empo1a0nllant 1 Al.IS$l. nous a\'ons d 
vous •n parler. 

Ne -.ir.-11 s;>olllbl• de murm~ cela • 1·œe:J1 



YRRH 
Vin de liqueur au quinquina 

onsieur c Q\J ~ a • que 1~ r'll oaven. SJo..emt m ..... · 
F.P~ at te:Jement p:U. açéab]e à port.er? QJ'll n'e.t 

cr.es paa mo!ns c o!llolel • QUe !e col droit p~ue notre 
ol Jul-mi,me le pom 7 S<nJs la tunlq:Je blanche, col ouvert, 
ne chemise blanrhc al~'<l eol aoupl• et crante nolre fe-

ent-1.la mauvata etret ? NOU3 ne croyons pas, 
San.s dou:e. Je col OUVt'H ne J"'rmet pas le port des 
felllllca de manloç 1 et autrn dorures. MAis si cea trucs
sont vraiment d• n<'c1•nlk at>sotue, on pourrait tes rem· 

lacer par de P<>t.lts galons •n or ou en argent. selon le 
de. de 5 ou 8 nun 1~1·nrc oltieter de manne> sur cha

lll8llCbe. sur rond dt' drap couleur du service 
Mel'!'! d'avance P"Ur lb<>1pltallté que vous voudrei bien 

er t. la prescnte dans •o~re sympat!llque journal et ... 
Ive le col ou1.:rt. Un /onct""1r.otre • Q'1'l a cha"4 •. 

rUltçU<I de ses copaiM. ----Balzanes 
Ce qu'tn dtt Ill tndJlion belfe. 

Mon cher P01Uqu-0t PIJ.I T, 

Ollli reprodlllsc2 dnns votre numtro du 4 septembre 1938 
la rubrtqu~ c H ISLQ;rc de p'1ttts • 1psge 2540! un p10-
anglals ama1 qu'un trlldatlonn•l quatram rrançm 

t.nd1t1on hippique b< lit' a co1c<;eTVè sur le méme t.h~me 
tormule suivante qu'eniploll'!lt nœ hommes de cheval 

me parait plWI Jollr que 1"• autres. elle les oonU'edlt 
èrement., mats la chooe n'a aucune Importance : 

Bal:n'lt une. 
Cli~••I d~ /flrtuu. 
Bahau ~. 
c11=1 tk 11u.tur. 
Batzau trou, 
Chemr de rl>t. 
84!.l<ln• q11Grre, 
C hnot 4 abeitre. 

alenlent Tôttc. 

Billets gratuits 
ln dtlV1"'tur fie h:,~. 

Mon Cht1 Pouro•o• t>a•1, 

R. D. 

mment votre lt<:trur Charlea D peut-li écrire qu• 
mée du J"'l'&Onnel drs ad•nlnt&tnltton.s des télégraphes 
tea, etc et de leu" hunlllts, est de quelque 500.000. aJo,.. 
1 y a 8 milllona d~ Delid seu!•ment 1 
'11.utre part, U aurait bien ratt d èclelrer 1.1 lanterne 1 
effet, U existe «rtalnea preat•t'ons entre ce_, a.munis 
loas et le Chemin de rer. pre.tatklns en ra:.son de<quel 
le Chénln de rer alloue corn~ réctprocJté un certain 

!l\age cle ridur\lc.n sur la .-a•eur des blll<t.o déU\Ta 
penoru,eJ et aux ramilles. le su.-plus dP la valeur dCI 

b!lleta f:.an: ttl'8é au C.'h•mm <!e fer .,, bOn araent 
n tn rkulte don.: auc-.ine <barre poi.r de Che;nJn d<

tt pe.r ~UCDI oe chu • COOtnbuable. l)tUI <ionnit 
PLIX. E. D. 

Sur les couques suisses 
?>outtUe contribution bonloe à l'tlymol<'&'lt. 

Mon cber PourQ11.0t Pa.1 

Je lout tort mon oon!rere. l hi•torten hrhei.., de san ~tv
molorle ln1t!n1euse et patbolortque dca c CO\tqut>s • ~e 
Su!Me. 

MllS à mon titre de follùortste boraln je crois ~.stdtr 
1ur °" point la vérité historique 

Il ~pporalt. en etret. dans les arcru "" du CJ,apa.rc moo
tolJ, que vers 1812 soit une dl?a!ne d'nnnfrs aprC$ que :a 
coll~ale profanée per la Rth"ol:itlon tut été- rendu• nu 
culte. un Ita.lten cluontalt les voix céltstoi à la mali.Ne ;\<> 
Ste-Waudru. 

!X>n orvane était rem.arquabltment a :il et fi\ k rr s 
MU\'ellle au Jubé. A\"llnt d'échouer à :.ions. D.eu sait com
me. notre It.alien avait chanté à la Sixtine. 

L'honneur d·a~Oll' eu rorttllt ~ l·Olft S;itnt p Il 
'alut beaU('QIJp de oons:dénl;Jon de la part du clergé ~:. 
plu.s tard, la grâœ de ce pm1lêge 1eml<é'~1e au:ant 
qu une e<>rpu!ence lmPC>So.nte. luJ 1'&lurcnt de port<::!' da os 
S-"11~ de la \éntrée chanoinesse, le baudrier rouze 8\'CC I.> 
ball~rde et le chapeau à oomtt. 

& vol.)( pointue n'était guère en Mrmor.le BH'C son 
rond embompolnt. Mais de même qu'autrdolll au )ub<' on 
lavait oul sana le voir, cette lois, au cours de sa il' .l~ 
allencleuse. on le voyait sans l'entendre, en sorte que r'en 
ne dél<lnnatt et qu•u restait prestigieux A GOuh>lt ilOus l'Unl· 
rorme de Su!Me. 

On dls•lt m~me que 106 ma:!age.s qu·a att.,nda1t en grand 
hamotJ IOUS le porche pour lea conclull't' à l'autel t!tatcr.~ 
parUcullèr('lllent beurew: et fécond~. E'.alt~e pBr la o: 
mys.tri•u.se des oonL..,.!res; éta.t-fe un d<!tour des .-~ 

RONDELLE de blocage d'écrou 
Eventail BLOCSUR 

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
s.,.... •• ,..,.,. do cette rçndeJlo, c'est "°''• SÏCURITf 
En Y11ue &ru tal• 'es magU•M$ d"a<cn&~.,~• d'.aytm 

et d*ourmacr 
GROS: l loaur, 7::i, Rue o.xtor-, Bruxel•es T 4'1 08 76 
Ofplt c .. tul : 74. A,,.,,.,e d'......,.,s~rn. Bruxelles 

Téltol>one 34 14 52 

( 



Z774 POURQUOI PAS ? 

CELLE QUE J, AIME 
0••S l'taquiu Cll&tt'U_., ~ ,,. 0 ellJ Cffh IO\.ll IO del tnchant.t:J.T 
d·llQpte 4 .. llQ; ell• ae c.~ •..S. cbltlDtr et u nrn l'atf1rme 
d1 plua ta plus O'u· ta 1nnelt marqu• mond1a!•mtnt eocoue la 
etianu.e dt1 Pacbu l 11 porth dt w .. na •H bOuUH \'01u plo~t: 
Road•. fr t 2S; Conltact. fnnc•. Ro'IJ fU ctc.l. fz. S.71; Lord. 
' tr..oc.1. Queto rpour 4amNl, 1 ft11ut1. 

Cigare! te. ., .:. . 
liESTDA GIANACLIS 
- Le fumeur répond : Bis 1 

132, rue Gaucheret, Bruxelles - Tél 15.67.41 

plus mysiérleuses encore de la Providence ? La Chose fut 
a.oez dlscut.ée en M>n l.<mJlll Ce~a n'alla po.nt ju.qu·au 
Concue; on releYe nt'>tnmolns dans les !~uUlea p1t-u..'<:5 de 
l'•poque. notamment dens l'l:cho du Confesw;11r<tll et àa"lS 
1a Sacrt.st~ Waudrusrtnnt. une conttc1,:rrse L''ie"z v1ve sur 
l'exéeè6e de cette ln!lucncc h)mNUnque de l"nncten chan
tre. 

Los uns y voya!ent une marqu• f<!lflanU, de la Justice 
compensatnce du Ctd qui rcndall o.u co ntuple ce qu elle 
ayalt enlevé. o·aulres répondaient que l'équ!té divine .ie 
CO!lSlstalt pu à ren<!re t1ux uns cc qu'oo a1·alt enJe\·é l 
d"aut.res. 

L e1·e<iue, flairant Io soufre tl t.entant qu'on s·aventura.lt 
sur des sables OOUlant&. m nda rn t nms P'ld q~un•nt 
voUés de laun mals caUcortques, qu'Wl nombre ién~reux 
de Joun d l.ndlll;•nœ ntt.lehes d'on :-e à leur cha.-ge. 
dédommage:l.Jent sp:rltuellemrll! les c:IUntrc. ~ la Cha
peli. Sixtine et qu en con.séquence U y avait !.eu de clore 

AMBASSADOR 
(BOURSE) 

Ouverture de 
avec le 

SUCCES 

7 . R UE AUGUSTE ORTS 

la saison d'hiver 

grand plus 

DU JOUR 

PRETE MOI 
TA FE MM E 

avec 

Pierre BRASSEUR 
LARQUEY 

Colette DARFEUIL 

LE RECORD 
DU RIRE 

PAS POUR 
ENFANTS 

un ~ébat QUI. par l lnsplratJon du ~n ellsSalt à l'hfn!:s:e.. 
La renommée de notre hero& ben uouu po.spb:em~ t 

accn..o et. J ai cr;oore connu de \ iea.' f\lunto k 5..tJ\ ~t 
du 1<'m1>1 ou l"Clll atenalt les chambour.ettes •olr le Sidi e 
<Y Salnl.,.IValUlru au mme Utre de cWiOSlte que le Stnfl 
du Grand"Gariu. 

MalS U avait beau être l"ornement ~\·cre du saint lieu ; 
sa pr....,wn< e lul valut plus d une œ1llade aux (l?al\da o!!l
c"" autant qu·aux bal..ieS m~. Los p&r0l'$l<IU1œ mOl'el 
frooonnalent paur lui un ave et Je.:> \'ertes, un OQUplet. 
fratcht:s Montobrs le tnqu1na1ent volonutrs 1 n Jt \.1'0 111 
dans lœ n•I• latfralœ, les w1rs de contea;c, car la lemnw 
a'me frol< r l'liluslon d un d"Oier. D en etalt tounnente. 

AllSal le! volum~ns prëtenda1entrc:S. non aana ~ 
de- ral.IOll qu on ~nlen<Lt souH·nc. le su.o.sse &0up1rer da 
sa Ianiue ma:..melle ~ mots s! pleins de pBthtuqu 
regrets du chapan n&Pollta.n de Cand1cle c Ma elle ac 
JUl'1' d'~e 1enza coel ..• 

T<r~t ce manëae ne P3$>a point anapen;u et les 11rtma 
du .-.téchlsme lesquels b\lllenl :a l~e pendue à la .,. <li, 
lcnne et les yeux ailleurs qu tn poche, llrt'tlt b.cnt4• dit 
plal.sankrles sauen'.11Ut$ sur ce que le sula.1e de s~ W &o 
dru déslralt le plus en ce Iles monde. 

Or, 11 se lit piecisenm1t que notre homme a<iut Wlr pr• 
dilection noto1n• paus ces bOUl<"S de (là!.<: cUltœ à l ""u Il 
dor.es par le JWI combmé du beurre brw1 et oe la ca.uoo 
nade. Il ne N" chom•1t pas de S..mt que Palmyre du Ben •I 
1:\ ch.aisitlL'. t\'tn pnl prétexte pour lut C'O 1trv1r une ph-lot 
platee. 

Tout ae aalt u Mons. Et U en était de re temps conime dl 
Jour d"auJourd hui. De tu en a1g1ulle, de Palmyro & b 
bOulangêre, u.. 1 onl111t de chœur au margullhtr, 011 en vllll 
à aourtre et à a'm:endre à dtm•-m<>t 14-<I•=> Et lot,i 
trmpg. quand aur le! tables montolS<S et d a:cntour p:u 
rolt le a:Llad.er où se to;Jlliale.-.t 1.,. succulentes bOulett 
œtte plalsan:<>rte llt a c$Clafler les 'bonnt$ ~ de Halnall\ 

- Alors, c ~t I~ JO!lr qu·on mange des. couqua 
SUI=? 

- Pourquoi du< : • de SulSSe » ? 
_ ~ parce que c'est la chose que le SWS.C de Sain~ 

Waudru désire le plus •• depu!s que \·O' fUle l'll regard~ 1 
ben en face 

Il y a lon11trllll>S que notre Suisse a rejoint ~an.'1 la torr· 
M'• couques reirettees. C.-pendant raUus!on oubl!~e •:St t 
tl-e att.atht'r<- au mi.:t dl'lectub:e et. toujours J'ai enttndu 
mcre et mes u1ntes, qu1 n'éi.a1ent n1 prudes ni lfTOSSll riit 
appeler de cr nom sapide le d"""'rt de mo11 l'nlanct 
:r a \'OUcrnl mème que qu•nd les gens qui .se piquent de 
langagl' rn m:mi:<'nt <·n ltvan~ le pettt. dOlll t 1 
aP!lt':i.nt ave<' pud.bollderie des • couqUO$ sut~ • 1 
t.rou>e un manltrlsml! 9'\Crtlêge et presque une trabil l 
q\11 me P"' 1 appéllt ... 

A!lbt C>jamb<JI. 

On nous écrit encore 
- o o a c.i s • ..::. r~ 3 • 1774 ' 

corres..,... ............... A V. D ._Jh.!"a prv...-bl .......... répcm.st • 
s'adttssant à l'lnsUtJt interna ional de blbUoerapllle 
MM. Otkt tt L3 Fonta:ne), prec.•~mt cr~ Pour 
dre a dt'a questions do ce grnre. ~lais nn.stltut fonct! 
t-11 rncore ? ... f:, L. 

- Dans votre numrro du 11 courant. sou• I• titre • 
mour •. \"OlU rnpµortez un mot amusant de M Sa.tour 
suJ•t du Woolworth butldmg de New York Je me pt 
d'attirer l'ottcnuon de la S. N. C. B. sur cette bout 
En efkl. ohnqu,, tols qu'elle annonce un tra.tn •J>t.'eal 
not.!"e mélropulc <plo.!.slr. rad.to. su;>port<-r roolba.J•. la 8. 
c. B. J'agr~mentc d~ la ni< de la • Bœrentoor ». cette 
reur. An•ers ~e cependant d•~ joyaux th~ 
auu-em<nt dignes d"étre vus 1 

lin Wallon qui .,..., A~ 
- Mercr<dl matin, 16 ~mbre, d.a.n. le bloc Char 

Bn;,~tll(S. par aut~ d'un bris de 11Jace \.Oe dame tt 
fur.nt qu~Jqt:e P<'U éi;:ratllmh par l<S débrla Rien de , 
d allleura. A la rare du MAI. Je me mlS en com~ • 
che! do train. à i.. recherche d"un soUS<hcl de wnlA:e. 
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L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET 
LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lieu de rcnde%-vous des pe rsonnalités les plus marciuante1 DE L' INDUSTRIE 

n•ral le commtssalrc de la rare QJI a o!tr.t aimable- <le prévorance et ont connu la m1scre dans leurs vieux t à notJ;s conduire a l"lnllrmt·rte. Là. oo trouva exacte- Jours MAIS li en· est tant d'auln-s. d'un talent modesle, qu1 
t uo Hrie. Me.ls k_, robuui.. oe coulnltnt plll-' - à n'ont pu, matarc leur esprit d'konom1e. a.ssunr l~r \1elld\me fuite. parait-Il. L'obligeant rommtu.1re put le.se contre l'md1gence Ces:. le œa d'une ancienne pende meme troll\'tr un rrrre à la bUvrtte Q:lllnt à a.onnaire de Lucien M•lpentm à l'A.cazar. M"• .Mariette IL, d'eau pour lanr mes ma!ns ~usnées. li aurait il;le de 67 ana. dont l'état de u.nt6 ex:gerait une surall~ doute attendre un ix11 de plule • 1 mentat!on. que 1·ex1cmte de - rr=rces rend Impossible. 1-ala demaDdé le cahier de rl!elamat1on.a: le romml$- Parmt ceux qu. l'ont applaud:e autrdots. U se trouvera • ne put me le donner toct de s~1te, parce qu Il se 1rou· peul·être des cœur. charnabl•s qa1 nous enverront pour dans le bur"au du chd de station. et ce bureau était <·ile un peu d'nrgent. 
é Il cld pendant c 1 heure de midi • Voulez-voua - O. M.. 60 ans. >eut. trt~ aJcru et vigourecx que nous ltr cria à 18 s N C 8 ? a:inalwns a l'&ttenllon blemrlllante de no; leclt"urs dallS ntrltable ltcteur au du, M. D. notre numer.. du 22 mal. n est pu parvenu à dttrccher A ll<oi>ol de la ri.- Bosqiat. à Satnt-Glllu. - Le nom une place slable Il noc.• re>"lent p ua malheureux <iJ'autre-
11.e &rtlre ne nippclle p:>s le marédUtl de France fois et DO\!$ rappelle que SP•'Cia!IAl.e dans Il\ partie chaur-uct. mals bien leu Ou.Ull'e Bœquet, ancien échevm et raa~ central. ses aptitudes le deslgnrnt pour l'entretien d'in· bre du ccn<tû commu1uil de Satnt-Ollll's, de 11146 :\ stnllatlous de 11Tunds 1mmeubleo aanas pensionnai... col-' Voir t. ro ISUJe" la • Mouogrsptlie dt ::;a1nt-G11l._, ». lél;es. etc L'hiver arrt\'e ; quelle b<'lle occasion de taire un• tmand llemlerJ - c.. R. \'. D. benne œuHe tout en •'assurant un fonctionntmeut lmpee-Dlmanche derme. à une table de la buvette. au QllA1· c:able de chauffage. 

Id. ~tait usls un b= de quarante Il cinquante N<r~• avc>n.s '""" : 
c:tm1re p;ussante mla comme u.u contn:mal:re endl- D'un ancien otf!c1er d'art.;lerle, 100 fr.; Dou1y. pour 1-s e Quand le gnrde vint annoncer le uom Ott1g111es- lnrnlides, 5 Ir.; Rogez. pour noe paunes, 5 fr Anon. d'Au-

·Lltvc, mon vo1sm Ee leva et prit ~ur ln ba.nquct.!e denard~. 2 p t11J--0ver 2 paires soulttr!ll, l paire SO<'hets, l ers,. 
ouss.o en toile bi-une p3.ruls.sant en\ dop~:r une arme. vate. 3 blou10n1. 1 manteau. sacoche .. , 5 fr i \V Cqllier. combattant. ancl•n rolOl\lal les armta m'IDleres- rob<', combmalson. mantes:i. 50\lhcrs pour la. tû etlc d• neur t; nc courroie fixant la pmt au:our de la pchette. ans •t une J3QU•tte Groota<n compl•t .-t<'on et P" rdes-
lt une 1<>rte de tube m!aurant la bCUe du canon. lUS pour 1'1 ent de chtnge tnro:tunê ~··~ 1 pou1'&1t f:re qu\me mltra1lleusc lfa ..., ou une ml 
te. L'homme fixa la bretelle sur l'rpaulo droite l'l 
sur tes quais. ComMdc OC'e? On rcrqa1slt1onu~ en cr 
ni dans et•rta1n..c; mHteux Mon ga11t:1rd ,,. gara1tril 

t 11' \H.:ek-end oour rcntrt·r P3:~1bJ ment rhfz lui. 
ta le dangor pas.W 7 - 11. L. 

\'ouln·\'OUS b~n dlre à M L. Aoout quc. lluY. qu Il 
'ach•tu une balte de boules de C:."Y; on m coupe une 

x. on • n met L• moitié dans chaQue orolle et on 
d plus. - J, c. 

oudJ11·t·\<>U!\ a\•01r l'obllgrnnee d'ln~ ·n.:r cette repOtlS(' 
ctlre <le M E. O. 11 I'. P? 1 du Il &rptcmbre 1936 
21:38> 7 c M E D. qUI enpge lt' ~""' a conruutre 
•ique, COIU3<'?t'"2. • utilement quelqu._, moment.i de 
à 1 < uclé de cenalns J ux de >On 1).1)'1 C~!a IUI per· 

t dorénavant de no plua con!on1rr le c Jou de boU 
H<'I que la photo d11 2 ., ptrmbre 1936 If' repzésente Pl 
Jouo aans qu1lles> &\CC le c Jeu de bOulolr 1. - F S. 
Pourquoi Pas? • s'est rait 1·.:,.,ho. il plll-'ltlll'll reprl-

doleanccs de composltt·urs de musique belges au 
CS Pl'llll'Rlnmes de l'l N R .:-; I R Pui.Je appon:r 
'rlbutloD a celte rubr que !bte<i c;uo Je ne lcls p'.1ll 
t<ur. mals 8Unplemtnt membre parant de Radlo-

&ne<'S• m slïmal•nt que. dans la 5"mallle du 13 ou 
tembre courant. Walter Peron. chct d"orchestre d• 
a·o~t !Rit Jouer - sou~ t<Oll nom - •·t ..... , Joué IUI· 
"'"'' roa. dont ocux rot• la Melodle ru .. '!C •t cinq 
Mtlodle tzigane? Je c<>Wl!l!'J&~• cctt• denu~re par 

trb bellement N l'koutais tes 11tteorM sot-disant 
tux d,.. cet orchest~ squt'letttque et. para..qtrure ... ,. 
toumtr le bouton. \4Ut •lmP!cmrnt. ntn51 que corn 

'a:t•rC'S aa~flhstu' 4 P. S Poi.r la s.<:malnf" du 20 a1J 
tf'mbtt' Jo relè\'e r.nrore nux progt1lmmM : nt>uf foh~ 

de M f'<·ron. dont qut>.trc Metodle ru!IS• et quatre 
e t2.l;lln• Il. - E:. G 

? ' ? 
Clple ayan~ clunt6 tout l'é:e .. C~rtts, nombre 

S
.. \ ANVERS. 36. Courie rue de l'Hôpita\ 
reg es 

I BRUXELLES, 30. Avenue des Arts 

SUCCURSALES ET ACENCES EN BELCIQUE 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE 
PARIS : 20, Rue de la Paix 
LUXEMBOURC 55, Boulevard Royal. 

cou1crt.. d'or par le p~bl1C, ont parfo'I m:uiq~6 , l..iiiiiiiiiiiiiii_Îill..,.iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiïiiiiiiiiiiiiioîiiiïiiii-.I 
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MOTS CROISÉS 
Résultats du Problème N' 348 

~exacte au n. 347: Nlnl'tte K!lnltenberg, Vervte."'I. 

FAITES DE LA GYMNASTIQUE 
ENSEIGNE'-IENT SUEDOIS 

F 0 LESAGE 
109 RUE DU C O MMERCE - TtL. 1120911 

A. 0 .nAUi\l4te Comté - V. R.•Vlot.or RciTIJlU}t: 

!.a réPon.~s exactee seront publiées dans notre nuai 
du 2 octobre. 

Problème N' 350 

l 3 ~ 9 10 Il 

l/or1:ontalemmt : 1. grand écla> de luml~.re: 2 
- cbanc .. : 3. p0ule - om•.nt les D01n~on1 de 

!n ~=l~ ~~ gpj;fr~~~Ji1~'Je "k~~-58 I~ 
7 oonJoncUon - pronom; S. formtnt un el'lptre -
Calydon. P ooukur - t'Clat. fraicheur 10 marque un 
de d~pe.rt mur mt.éneur; 11. en PolynWe. 

Vtrllcoltm~nt : l. fa1néanUse: 2. terme de chimie -
!uro. 3 1tdeur - elle l'est. quand elle est promtac; 4 
ton su~ - canard; 6. ville de Chln• - d'un verbe 
llatre; 8 larve du t<>nta de mout.on - Initia lei d'un e 
~~~r~~:~~ ~ ~UJ1wie".'1~:;J~~ ~!~~r~i:~~~~ 
soient; 10 m.'\rque un accord - tout cht! franc 11 
alen.s <.inr.>; Il. fai;<m de prononcer. 

Lu r~u d«t'nil 1l<>IU pa1U1tlr le mardi au•I 
tlla cloll>t'nt ltrt ~dltu "114 .... ~~ ftrml• r. 
- ( C'll tl~J à qaiu:he - la mentlOn t CONCOURS a. 
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bate&u •ll~mt.1.td • lt&mtru.n • M rendant à Oen•~•. 
.1t abordtr • cadi.X 

dcmand<r son cliemln ... 

1 ' ' 
pomplPTa de Bruxellu. appelft: aur 1• U.UX, ont T&1ne
tent6 de rennoue.r le tradt'ur et la remorque. mai. U. 

Q rt'noncer ... 
flou•'? · remeltre à flol On conçoit que cœ véhiculea, 
'al'aient Ja, jamais navlruL. 

' 1 ? SOlr, IQ aoQç: 
8704. Pol"'- ~ip cl>erc .mploy6 co...plet 

tr,. de la Str..lne et prdler.s du &érall a·a~. 

1 ? ' 
rez un abonnement à L A LECTURE UNIVERSELLE. 
e de 14 Montagne, Bruzellu - 350.000 volumes en 

- Abonnement.a : 50 francs par an ou 10 francs 
4 - Faut.eulla oumtrot6a pour loua les tb~tres et 

cb po-.ir la clnémaa. avec une setlllble réduction de 
- Tt!. 11.13 22. Juaque 7 beures du IOlr. 

? 1 ? 

bolle dan& la. culPe t.a b&Ue, ent.M IOUI le senou. 
ptottr• • PlUI de •l.'r œnttmtue. de profondeur, t:Ue 

('Q.Qt~ le tabla. 
bla de la cuisse au-desoou.s du ~ 1 

' ? ' E:«:eül<>r. 17 septembre: 
c Pourquoi Pu? .. mMuratt 140 m•trM d• looaueur, 

trM dt larteur et J& m•trN de crewt 
i.. et un mètres de l!U"C'! ! On super c Normandie • 

'1 ? 
la Natl0>1 btlgt, 15 atpU1Dbtt • 
. 14. MPtem'bre - A l"UM"mblée dee dél•41u6a d'ualne 

lnOt a Cl~cJarê oott.mm('nt : • ... Fatte•noUI contlance u bout tn at~nda.nt. l'arbitraire du 1ouvemement. 1 

'-· ce M Oodtnot. 

' ? ' 

Prf"QuWUona ont •w dtt1dtH &\,; court o·u.ue conittau• no.dredt da.na le e&blo.n du Procureur du Rôl quelle ava.ttnt pru part le cba.rl6 dM atf&ll"'M poUtl· 
1 Cbot Procuttur Otutral, l'Avocat Gtntral de la ~ dlctau .. . 
le ou rèJunne Judiciaire? 

' t ' 
1 cl la Malibran . • SolU oe ttt.re. M. Carlo Bnm.ne 

à. I" lnd#µendaJt«, 18 atptembrP, un artlcle d'Oil 
hona ce -ae • 

' tcrh·lt lea d:ltbrN at<&nce. c A l"- Mll.llbran • aut.6. tf'nle, IUJ)Our turent it0n nom de femme. 
.. nt danl .on retard. dan.e eoc cœur, dana • volx: 

u. uott formes au ct1l apl)&rt.en&!t cette lm•. _..wu._ tette• et '°OU.. C'leUZ.. accueilln.-1& crota toi.li 
qui cr<l)"1ons que c'tla!ent-là des vera de L&m.anlnc 

lts atancts do M:JsRt etaient tout a11tre Choie 1 .•• 

Cl N EASTES LISEZ L'ECRAN 
D' AMATE UR 

" !!vue fl!Cl1NIOUI! ou CtN~A O'A/'\ATl!Ull 
EN VENTE CHEZ LES SPtCIA L IS TE9 

eu Abo""•'"•"', 25 t,... c. Ctt . Po1tav• eus.te 
A•enue de• Cerle lere. a. 8 rux•ll•• 

Du sorr. a aoClt : 
ON. échana. LIJ>flrt}' b. ~tat u1111 rol.lt'1 coo.tre t'amlon p1ua 

1~aer. 

San.. inoi.eur ? 

' ' ' Du S0tr. 18 1(1X.embre ; 
• M t.esros. de Paria, vient ~u en~ d't-tre- nomm• muu .. 

Q.Ul'ue du rot Edouard vm 
Hé! là.! .. . 

? ? ? 
De Antldot", 17 Mpi.embre · 
•• 11.1 d• FralPoDt. d"un pl«d courueux .. ci mla & kr.:o. 
Aprts. quol Il PQrtl~ pil!ardenwit de la main s;1uche. 

? ? ? 

De l'E.rpre~s. li s. ptembre. cra Utre.s : 
t... coupe Oordon-aennett - Dernu)'U:r ~~t t.:a1uque\ll' 
Et. hw~ l~e. plus bas : 

Qu! eat nlnqueur 
LA sw:.e .. u prochain numéro 

? ? ? 
Du Pa111 Rttl, 16 5"pt.embre : 
LH t>ertèra porw11t, pann1 lts arb~• JaUDtuanu lH cané'& 

d~ Vlll&I bla.nc.ht• ou ocrea 
Costauds. ces bttrers ! 

? 7 7 
Du m.éme: 
Au boui. du c:.tel 1~ monc.a Pointu• dozment. paWblM.. 

comme lea wln. d'lUle ril:ante lotntattle. couc.bte au rrus. dt..nA le sUenct' tt IH ttédeur .. 
Oh! poésie . 

Correspondance du Pion 

ON REP~ND 
- A Lo11111. - Ln prophétie attrlbUt!t" à samt l\lal.aclUe, 

primat d·Irlallde 110\;4--11431 • •P--JJ·phe et dl<te d• la 
oeconde moitié du XVIe "'""le Vou.. en t.rounrez le teA'le 
et d"aborld:Ulta wmment.airea dans un OU\"r.i.ge publié en 
1902 chez Lethlclleux, à. Par1s: Lu Papn et Io Papattté. 
dt 1143 a la /ln d11 monde, d"apru la JlTO'flltélrt altnlnde a 1alnt Malaehlt, par l'abbé J001'ph Maure. un drs dcm1e1·s 
« tenan1" • de 1°autl1cnuc1té. - A. B.-v. 

- voire oorn:apondant t.rou>"eru la prophétie dite de aam; 
ldalach.le à la IJ"ie 58 de !"Almanach Rachel.le IP23. -
J. Cinnpere. - Mere! éC>Jemcnt., pour leurs tndlcattor.s, • 
H Waclunees~r fil•. Bratn ... rAJ rud, F. Dooobu, Boussu; 
Maunce Crabbe, Mon• 

- L. D., Fleurus. - L'expre8'I011 • battre oon plein > 
a dorulé lieu, dalla nos colonne&. 'olcl un an ou deux a une 
lonaue discussion. n est mult<! à 1·"°1dence de ce lôl\'atlt 
fchanie d~déES que • son • dol~ etre considéré comme 
M1.1ect1t ~ et \"arlabk. 

- L. c. - 11 ~:Dm qu·a.u dtbUt de la guerre. plu11eurs 
s~o~raux J11gés uumfflsants furent eovoyes en dlaponll>t
Ulé ti. Limoges, d'ou. en argot mllitalre : limog"'; 2> Il J)Q· 
rait qu·un écmatn <111 XVIle 11aole, Richelet., q\11 a.ait dau.; 
IOll D!ct!orulalre l.ralté ~ cavali~ent la habitants 
de Orenob!e. •"avia plos taro de ae rendre dans c.tte rtue. 
lei Oreoobloll le n-çurent à. COUPI ~ ~ton et de pierres. o·oo • faire w.e <ou la) conduite de Orenob!e a quelqu'un. 
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L'IVROGNER• JE Le b'~•e\u lnvft.#ré pt'Ul f~ guért 
m a Joun au y consent. Oo peut 

11..;ssi &'C" , •. r 1 i;. n tnsu Uoe fols ru n. c t.st pour la v.e Le 
moyen ""' dou.<. agri.'tltlle d tout à rait U10rte11.>u Qoe re 
so!t un fore bu\·eur 0.1 non qu'U a~ soit drpu11 peu ou depub 
fort longtempe. cela n'a Il"" 1fmiportance c·est un troll,,. 
mrnt qu·on taa chez sol, ipprou•~ par le corps méd1cn1 et 
dont l"e!T1cacué est prouv~ rnr a•' ltRlons d auestat1ons. 
Br0t:hure.s. et rensctg11l·tnt-nt1 r.ont. rnvo)·~s RT&lls et. rranro 
E<rl\·ez conf!denttelle1n""t il• Ed\\Brd J. Woods Ltd, 167 
Strand <328Al, Londres W. C 2 

- Plum, Schiurbeek - B1rn rt(' J \'OI rt rtponse que no!ls 
&\ons traru>mlsc a L l\1 ~lel'C'I de \Otre amablb!À 

- Je n'a! pas \11 JUSQll'li présmt do rc;>oc.>c 1. la de
m:md de \Olre ll'Cteur L. B, P<ii• ZSOS. au sujet des œ'.1-
ucs de b lxlronne d Orclump&. L< roman i:em:rn'1 s<:m1-
1Ule c Les Dew: Pris= • La baronne taira.\ p-..ralt-J. 
en c<:r.cai<sance de CA11Se Ses au 1'tll œuvre; sont • 
c L'.\mant de poche •. • L-=s 13,"tgat•ll"'l de Lo pc!" e • et. 
"" roll3bo:-auon ure Wil!y, c LA BOIUle Maruerc • Ces 
a. ... \Tc., ••: l'on peut dire> sont actu lltmcr.• édlttts p:ir 
A. :11chol à 13 !mncs l~nçals; ell<S lurent ortguu.!cment 
cc!itées par la Llbra!r10 Universelle que dir1gea1t v./l:Jy 1u1-
1ntme. â ltP<JQue. 

l1 l-St meonct\•Ablt quf'! \'OtH' lt'ét~ur L. B. n·au .. pu trou· 
\er un libn11re pour 1t rensclGn('r. l1 t-st \Tili ~~·11 u:y a 
pla"- que drs march:-mcts dt• papkr qut nt\.. hsenr. pas et 
11~ conna1ssrnt pas 1 a b e du nittlcr. - L. D. 

Cf C. Lcrurrnt. - F'atrc aon P C N, rn France c·es1 
d e eandi<lat au «rt 'lcat d'ttudes ph)"S1ques. chl:n.ques 
<t naturell<?S. - atauru:e Crabbt, J/Or1J. 

- C est en 90lllllle. noti'e 'lei le c:indldaturc ... ., scic::ces. 
On tradi.. t. ttrnl mtnt l'C'..it Cocbon Noie.. - Dr A 
SI "6. Clu:pt"Ue. 

- ~ P C S Ylmt "~trc remplac par le P C. B '"' 
' rtUIC3t <!'l udes ph) q es, c.."'llnlques <t b.o!Ct:'.qu ; O:i 
s e!lorœ d')' donner mx rutu111 méd::dns r;ucl;iues conna.s
UDC<'S de phyllque et dt d1un!c l5!UlS d'alllcwrs y pan'l!ntr 
Un snob!SD,e de ruau\&is nlot fait en effet tra!te; :a phy· 
s~que et la t"hlmlC tomme 4uamitl's négllge11b1cs pir 1es 
<t.ud.tants en médecine. ra rt llllats sont p:irloi.. trni;l· 
qurs. - Un Parl!.1eu eri ri<·cance1. 

- R<'pons1.; à • Un •ttteur dt•n1:·mdt 1 c Un maigre !-.Ot., 
b. chr\;al s'..4r Wl tx111dtt, lf nait dans ron se-au Je &eeau de 
son llllULre. Le biludct fit un i;aut ei rrut l'étroit .at 6 
terr!. » 

Ccnnaltralt-il <'ette ph111U'? c Un amphltl}on conunat 
11mbkllllt<o de ctusser un levraut &W' w1 i;ro>e!Jl:cr •· -
U~ habltuce da CTOJ! ü c P. I' 7 "· 

- Au commr C. Laur.-nt. - Tynmnœ.'urus Genre de 
reptile:; (i;l,Qsa.rr\ens l.héropOdca. du cre~cé superleur des 
Eta:S-l!nls. U plus turlble carnivore du grcupe. ~on COJ"Pi. 
long de 10 à 15 m haut de 6 m.. pcr~I~ une grosse tfte 
da' 1 m. 40 de loniu• ur. armte de dcr.!$ ne<! rfe• de 16 tL 
20 cm. ée longueur. Lea m1·mb1es antU!eu,., très petits •t 
lt'!I membres pœt<'ra~urs beaucoup plus et reloppé,. ftalent 
munL; de g:111tB. Le 1)Tann06llurus !tex dent I• m•i;· e 
de Ncw·York poot. .. t!'de pl~•~wurs squelettes <'Omp:ets était Je 
plus grand canu\·ore connu. - 1... \f, .\'amur. 

- A propos de cognoul - Et.i\lll l"nfant 1cela 11,:montt
au Sli.'<:le dermerl, je me 11Duvh "' a•oir lu une petite bis 
toare dans laqurlle un J<'uno çnr\'(ln le platgna.t à son p!-re 
qu'on lui aval~ volé <!'-' coanoull•'• cou coimloll<'•? ). Le con· 
texte indiquait qu'il s'orrlss:ut de coloqumtea. Et J'nl \'llgue
lnf.'tlt l'Unprce&lon que c'etall un utr&Jt d'Ur. o;:i-rage d'.\n 
drt The:met. - A. 

- L'ali.s<' a.t le fruit du 90rblrr alls!cr Sorb~s :orm!· 
nai .. CranlZ>. arbre t. feuilles non =neu..<e en dessol15, 
truit brun. orale; croit dans lc-5 bois. fleurs en grappe de 
111&1 il. iw.n. Le trw' (l'ala.1 c•t utr!nllent - A. B., :.:o11 •• 

ON DEMANDE 
- Qucll<'S llD: • l'o .• 'll1e et l'e'!>lleation de l'o:pr 

t.mp 01 te à Ch.ln .,.,, • • Chareau "' 1.000 bnquea • 
dt31incr la pnson ? Celte exp~ ~Ue uUUsto 
1<W11? - J. B., .Voila. 

- X. - Ln douche ~eo>salse : douche d'abord froide, 
chaude. Pourquoi • tllObSalse • ? QU! nous le dlnl ? 

- Qut pourrait me d01U1er des détalla sur l'h1·mne c 
Léa1011 ètrnncère française? - G. M .. COurtrat. 

- On de 'os lec\<!un de quarante nns ne pourrait·l 
donnrr 1•'5 p .. ro1.,. de la romance namurolse : • 81 d Sci 
ln bll\ p'Ut plCITOl qUl YOie dans les llOUttlhœ • ' 
m'es' bloi ronnu. mai6 la romanœ n'nist<' plus en hlm 
Ml-rd cordl:llement. - L. L., La Lo1mere. 

- Pull-Je demander à ros lecteurs. par vo~ lntc 
dlal:t. l'Dri&lDe du mot c pJoua •• soldat .•. J'ai b1 
hypo!.htae pt'TIODmlle, que V<l'Ci : au huard (~ met 
~. j'ul rtmarqcé que • ploug • e<lst.P en btttOn. • 
••&n1nc bleu, nourtlle recru•. novice. Ce mot aura.t Pl\ 
transmll à dtll soldais belges par des Brrtons. lora d 
lxltaU:o de 1 Ysrr, por exemple. Suis-Je dans le \'Tal 
f"ra11çoue (QUI tricot,. mre éCharpe a I' ntcnlMt û rue 
111.1 prnl<'Qt.•I. 

HOMONYMES 
voici •ncore quelque. homograph .. · 
Je harho au moye.a d'une hache. - L•• .otnu•nts Mfll1 

- Tu DA du n.s. - Ta peme me pem~ - J'•ll•ll 
telle. - 1:au1<>ur >Oie au:.our des p!g.ona. - li .,,t Il 
IXJf! d't.&.\•Oir un &'-'OU'. - fi banquette IUt U:lf' b:UUJ\l 
Je barre la route au moyen d'un• ban~ de !tr - La 
bue tst bar but.. - Je bo:s à la sow-œ qui se ll<l<l• • 
DOis. Lt' bruit du bourdon re•semble "" bOnrdOn t 
Cllhédralr ..:. Tu bOchcs pour atnMStr dts bucha. 
••111 JOrt<nt de t<:-Te \ers le sou - Dan.\ &a M'l'TtS 1 
&e:re 153 proie - Lea mOUlts se cloitrent dam ~ 
- Je prends une cure dans la CUt\'. - Cette CDmllUl 

commod :c m>rch• d•rn~re ••• son dcrrlée. - O. 
me mettre drvunt IU!, j'ai pns les devants - L t!<:Wr c; 

On brisa 1 tian de l'elan. - L'etat de L"tlul qui M y 
à h\ tê•e de l'empire empire. - Le veut nt Ir. I' 
J'équipe l'équipe. - L'ete a étê pluvieux. - J'•t prli 
pl't'M exprea. - Je tette la tette. - Je ferme la port!!" 1 
terme - Noua feulllelons les !eullletA>o.a. - Il ne ta, 1 
... lier à un homme fier La rue de wagons tue .. ...., 1 

- Et. rurorf• CCUX..Cl 

Les eœtUme8 dont votre parent et "'" ami se p. 
sont trcs t l~pnt&. - La guerre ""' dure et dure Ion 

n •tt du paf3 e~ Ylt .a vie. - D but quand il eut 
le b'Jt - li plut à O:eu "°'il plût ce Jour-là. - Lt' 1 
, Ut j•té - Le lustre du lustre d.sparalt. 

Lt' fan du fin. c est d'en mettre ;>lus.curs t!ans une 
- Je 11.s des potmrs LS$'5 sur l•s Ils mo;.; ami les 

lit - J~ S<>Urts en 'oyant la souns et Je d .. : 1 Je 
et Je vo~ aws. • - Prem2 prde que le ~dam d o:
se l"!!$SC pendiu1l que •'011$ tLemuez. !ui ais-Je, 
µrue lut prise - Il faudra que je \'Oie !a •'Olt: qu 
alôn J elc\1 rai in \'OUC: - Vous rites de noe ntt3. 
liu ntl'S d.ins n03 p11ér1ll'S. 

Vo1r1 d,,,. phra.,., pour faire renoncer à tA>ut ja 
eLran~"' a 11pprondrc I< lra.nça1s. si on les lut d 
prrm1t•n• k('(JI\ 

Le péciirur S3lltll qu·on ne pcche pas avte u1:I' pl 
qtfon ne prend P•• non plus la ~rche avtc uue 
mats q~·on peut très blen pecber sous un ptth•-r f 
i:oyu soua un noyer. - Ils euuent tapi& eow l• tap15 
Je cominll cette IX •'Ue a= le commla, el c·esc al 
Je •111 qu'on nvaat dévissé les , .... vis-à-vis. - ~ mamtcr 
1.,,. pollcters le i>r=t de ques+Jnns. mals main 
pl"rs$Cnt le d:l.'\;tr et le Jus~ lw dit : 1 vos PTOPol dit 
de b qurs!IOn, cela de\ient 1113uvais l)O'•r \"OUS. • 

Ces~ tres 1mus..nt, mats u taut construire let pltf 
acl·méme. Vou.s de•TIU orpnlser un conco-.in 1 B.m 6 1 
-L.P. 



MADAME ... 

MADEMOISELLE, 

Voici venir le moment où l'on portera les 
chauds manteaux d'hiver. 
Qu'ils soient en lainage ou en velours, 
nos élèves acquièrent le talent de confec
tionner tous les manteaux. même les plus 
habillés. 

MADAME, MADEMOISELLE ... 
Si vous n'êtes pas encore notre élève, vous 
vous pnvez de beaucoup de plaisirs! 
Connaissez-vous le programme et les condi
tions de notre Cours de Coupe par Corres
pondance? 

Sinon, ne retardez pas le moment de vous 
documenter. 
En quatre mois d 'études agréables et faci
les, vous connaîtrez tous les secrets de la 
coupe et de la couture et vous serez tou
jours élégantes en réalisant des économies. 
Renvoyei,·nous le • BON • ci-dessous. il vous donne droit à 
recevoir qratuitement Io programme de nos cours. 

-----·------------------------------------------BON A RENVOYER A l'Institut Fémina 
Cours de Coupe par Correspondance, S. pl. des Blonfaiteurs, Bruxelles 

Nom 
Adresse •.••....•..•...•.....•.•.•. . •.•. ... ... ...•. .. •..•.... .... . 

Veuillez m'envoye1 gratuil•ment tt sans engagement de m.1 part , votre brochure conten.1nt le progratnn'I• de 'lf0$ cour5 

( 



ar,,~: r r ftr .... f ... , 

•r C~..41q-.f' cte11•tr 

ENFI 
UNE BONNE CRAVAT 
Vous oimez la belle crovote. malheureusemen t u 
crovate Qui vous o séduit ô rétoloçie vous déçoit 
l'usaçie. une autre vous ouro1t plu. mais son prix, hél 
est prohibit if 1 
QOOINâ o m11 ou point pour vous une fobrlcot1on 
crovates Qui n 'o rien 0 envier 0 so fobricotion de cl 
mises &1 réputée 
RODINâ voua qffre. aujourd'hui, so dernière créotlo 
Io ,cravate node.x r<oite des plus belles mot1èr 
coupée en pte7n'1)iois doublée de pure laine. Io crov 
~ çihsse oorfo1tement. se·noue bien. ne sec 
fonne, n1 na tourne. 
Toute une gomme de cotons et de dessins 1néd1ts v 
est offerte, parmi loQuelle vous trouverez certoin•m• 
Io cravate de vo tr e goût 

~ea• une <IOVOte chic, une cravate de b< 
ton Que •2._us serez f ier de oorter Comme tous ~ 
produ•tsRODINA. elle est fobriQuée avec des SOI• 
extrêmes, et même Io cravate Qui coûte le moins • 
coupée et confection née avec tes soins opoortés 
celles de prix plus élevé Et n 'oubliez pas que c'est 
fabricant Qui vous Io vend directement avec un b<!néf• 
normal. Celo expllQue son prix. 

Les cravates node..xsont en vente dons nos 0 mo 
slns. Voyez nos-eraloçies, n 'hésitez pas 0 entrer . no 
personnel est tout à votre service Si vous ne POU' 
vous déplacer, écrivez.nous en indiQuont vos préfér 
ces teintes et genre (voyant, moyen ou d iscret) '" 
vous enverrons franco et sons enc;iooement 3 c rovo 
Que vous Pourrez nous retourner sons aucun fro15 
elles n e vous conviennent pos. 

~ODIN~ 
38, BOUL ADOLPHE MAX • 4, R DE TABORA • 1290, RUE WAYEZ • 25, CH OE WAVRE • 45b. R. LESBROUSSAR 
2, AVEN UE DE LA CHASSE • 26, CHAUSSEE DE LOUVAIN • 68, CHAUSSEE OE WATERLOO • 4 ... RUE HAVl 
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